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Flore des Hepatiques 
de l’Afrique du Nord 

par le D' L. TRABUT "> 


I. Anthocerotales 

Sporogone allonge bivalve, avec stomates; fronde 

lobee, ondulee, sans ecailles a la face ventrale. Anthocerotacees. 

II. M ARCHANTIALES 

Thalle a epiderme caracterise, avec chambres a air et stomates, en 
general des ecailles sur la face ventrale. 
a. Capsule avec support, rompant la coiffe, dehis- 


cente; des elateres en general. Marchantiacees. 

b. Antheridies et archegones plonges dans le tissu 
d’un thalle epais; capsule dans la coiffe, sans 
support, non dehiscente; pas d’elateres. Ricciacees. 


III. Spherocarpales 


Capsule indehiscente dans un involucre renfle, obove, 
fice; pas d’elateres. 


perce d’un ori- 


(I) CEuvre posthume publiee par les soins de P. Allorge, avec une subvention de I'Aca- 
emie des Sciences (fonds Loutreuil), d'apres le manuscrit transmis par le D r Rene Maire, 
protesseur a la Faculte des Sciences d'Alger. Ce manuscrit est public ici tel quel, avec seu- 
ement quelques retouches de references bibliographiques et quelques evictions de synonymes. 

n supplement, en preparation, signalera les Hepatiques trouvees en Afrique du Nord depuis 
la redaction de cette flore (1921). 


Source: MNHN, Paris! 
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a. Thalle sans aile sur le cote dorsal et sans 

folioles. 

b. Thalle emettant du cote dorsal une ou deux 

ailes membraneuses ondulees et, du cote ven¬ 
tral, des folioles, plante immergee. 


Spherocarpacees. 


Riellacees. 


IV. J UNGERMANI ALES 


Tine feuillee ou thalle mince depourvu de stomates; sporogone constr- 
tuS par un pedicelle hyalin termine par la capsule, capsule s ouvrant 
en quatre valves ou irregulierement; spores accompagnees d ela- 
teres. 

a. Archegones d’origine laterale; thalle non folii- 

fere ou a grandes feuilles irregulieres. Amcrogyna. 


b Archegones terminant la tige ou un rameau, 
tige bifaciale, feuilles dorsales bisenees, le plus 
souvent des amphigastres du cotS ventral .... dlcrogjnes. 


I. Anthocerotales 
ANTHOC£ROT AC£ES 

ANTHOCEROS L. 

A punctata. L. Sp. pi. P- 1<>06. - Fronde vert tendre P» 
antheridies petite. 35 3-5 dan. cheque mvolncre. 

0 mm. 5. spore, noire, a pap,lie. argue, pa.fo.s brhrrquee.. 40-45 

teres a 1-2-3 cellules de 50-80 /x. — Les stations ombragees sur la terre traiche. 

C. Maroc, Algerie. 

A cri.pulu. Douin, Rev. Irjal. 1905, p. 25 (A punctata. o •*"*» M “ l >' ~ 
Thalle trei divhS. capsule plea ctruite. spares 35 4.') p. 

A Huanoli Slept.-, R». VpA 1888, p. fmm gh* tmude di.i.ee .» 

M.M*~ capsule at.eigu... 30-60 —. *— » » —» 

A tevis L. Sp. pi. p. 1606. — Fronde vert !onc6 h lobes pea profond. 

al -2-3 petite, cellules de 20-30 p. — C. dans les stations ombragees et homrdtu 
du littoral : Maroc, Algerie. 
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A. dichotomus Raddi, Alii Acad. Sc. Siena, IX, p. 289. — Fronde 
allongee, lobules lmeaires, ondules, emettant des stolons termines par un renfle- 
ment tuberculeux. — Terre fra.che : Tanger, Rabat, Alger, Ain Taya 


II. Marchantiales 
MARCHANTIAC fiES 

Tableau synoptique des genres 
A. Marchantiees : capsules groupees sur un receptacle. 
a. Pedoncule sillonne, naissant a I’extremite du thalle. 
t Capsule s’ouvrant par des valves ou dechirures. 

* Receptacle divise en rayons qui alternent avec les 
involucres, 4-10 rayons tres longs, fronde rami- 
fiee, des cupules circulaires dentees produisant 


des propagules. Marchanlia. 

Capitule a 3-4 rayons ne depassant pas les lobes. Preissia. 

Pas de rayons, receptacle conique a 5-8 invo¬ 
lucres pendants. Fronde ample plane a chambres 
aeri feres tres grandes. Fegalella. 


ft Capsule s’ouvrant par la chute d’un opercule ou irre- 
gulierement. 

0 Chambres a air planes. 

* Receptacle 3-6 lobe, involucre s’ouvrant en 2 
valves, capsule incluse s’ouvrant par des dechi¬ 
rures transversales determinant la chute d’un 


petit opercule. Reboulia. 

** Receptacle 3-4 lobe, involucre campanula conte- 

nant une capsule operculee, fronde etroite. Crimaldia. 

** Perianthe saillant membraneux, plisse puis divise 

en lanieres acuminees pendantes. Fimbriaria. 

00 Chambres a air soulevees en pustules blan¬ 
ches avec ouverture au sommet. Exormolheca. 

^ ^ < ?° nCU ^ e tr ^ S r ^ u ' 1, ca phule subsessile a l’extremite du 
thalle, chambres a air soulevees en pustules avec ouver¬ 
ture au sommet . Corbierella. 

c. Pedoncule non sillonne, emergeant sur le dos de la fronde. 

0 4 involucres en croix avec capsules a 4 
valves. Fronde avec propagules dans des lu- 
nules en croissant . Lunularia. 
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00 Pedoncules courts, 1-3 capsules : 

* Fronde spongieuse, stomates le plus souvent hor¬ 
des de cellules epaissies formant une etoile; cap¬ 
sule spherique incluse, dehiscence irreguliere ; 
antheridies a ostioles saillantes. 


Clevea. 


** Fronde compacte, 
epaissies en etoile, 
groupees en petits 


cellules des stomates non 
involucre bilabie; antheridies 
coussinets . 


Plagiochasma. 


B. Capsules non groupies u„ receptacle. male inserfe, directement su, 
fronde. 

, TARCIONIEES : fronde ferme, capsule en arriere du sum- 
' met rejetee a la face venlrale avec un involucre epa.s, 
bivalve a maturite. 


b. CORSINIEES : fronde spongieuse 
rents, capsules subsessiles ayec 
groupees sur la partie mediane 
a s'accroitre. 


a compartiments appa- 
une coiffe papilleuse et 
du thalle qui continue 


Corsinia. 


MARCHANTIAC£ES 

A. Marchantiees 

MARCHANT1A L. 

M polymorpha L. Sp. pl„ p. H37 (p.p.). - Dioique. Fronde rayon- 

„. (R. Mai,.)-. 

M. paleacea Bertol. Op. Sc. flol. I, p. 242, 1817, - Fror.de 

plusieurs fois bifurquee, plane, d un beau vert, avec r j* . |j; g 
7 4cm V 6-10 mm., cote mediane renflee en dessous, zone chlorophyllienne 
pen devrdoppfc, stomates nombr.ux saillauts, cellule. 

Ipaisses. RSceptacle des prop.gule. ileve su, une base sa,Haute du tlalU. en 
forme de capsule circulaire, garnie su, le contour de crls rardes. denUculesa 
leur base. — Maroc t Fez, cbute de l'Oued et murs des ttguias. Algene . 
fontaine a l’entree des gorges du Chabet, route de Bougie a betit. 

PRE1SS1A Corda 

P quadrata (Scop.) Nees Natur g. IV, p. 135 1838 (Marchant,a qua¬ 
drate Scop. FI. Car n., p. 120, 1760). - Dioique Fronde presque p^ane se 
terminant sur les bords par une seule ass.se de cellules, 10-15 mm. X ^ mm " 
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d’un vert obscur, ondulee, rouge brun sur les bords; lamelles grandes, appendi- 
culees,^ noir violace, atteignant presque les bords de la fronde, region mediane 
moderement epaisse, zone chlorophyllienne reduite, divisee en compartiments 
hexagonaux surmontes d’un stomate, chambres garnies de poils chlorophylleux 
en forme d opuntia et partant d’une couche de cellules vertes, parenchyme com¬ 
pact avec cellules sclereuses et anguleuses, dans la zone mediane teintee en violet, 
cellules contenant des mycorrhizes, stomates en tonnelet sur une coupe, vus par- 
dessus presentant deux cercles de 4-5 cellules, le cercle plus interne obscur, resi- 
neux. Pedoncule a 2 sillons de 10-20 mm., receptacle subhemispherique a con¬ 
tour sinueux non lobe, presentant au-dessus 4 rayons saillants, obtus, atteignant 
le bord; 4 involucres alternant avec les rayons, capsule subglobuleuse, brune, 
s’ouvrant en lobes irreguliers a paroi formee d’une assise de cellules a epaississe- 
ments annulaires reticules; spores a grosses papilles obtuses, de 80 p, elateres de 
2 spiricules larges; au fond du receptacle, des rhizoi'des se prolongeant dans les 
sillons du pedoncule. Antheridies nombreuses, plongees dans le tissu d’un disque 
subsessile au sommet des frondes. — Grand Atlas marocain, dans des fissures 
humides de roche porphyrique, a 3.600 m., Diebel Ourika (leg. R. Maire, 
1921). 

FEGATELLA Corda 

F. conica (L.) Corda in Opiz Beitr. I, p. 649 ( Marchantia conica L. 
Sp. pi., p. 1 138). — Dioique. Fronde femelle tres grande, plane, ondulee, de 
6-18 cm. X 25 mm., epiderme divise en compartiments hexagonaux, stomates 
saillants; receptacle sur un stipe pouvant atteindre 12 cm., conique, obtus, sinue 
sur le contour a 4-6 angles mousses, 4-6 involucres, capsule obovee s’ouvrant 
par l’ecartement de 4-5 lobules routes en dehors, spores tuberculeuses 85 p, 
elateres 1 70 p a 3 spires. Fronde male reduite, disques antheriferes sessiles dans 
les echancrures du sommet des lobes. — C. Les fontaines et stations humides 
de la region montagneuse inferieure ou il couvre des surfaces etendues, Algerie 
et Tunisie du Nord. 

REBOULIA Raddi 

R. hemisphaerica (L.) Raddi Op. Sc. Bol., II, p. 357 (Marchantia 
hemispharica L. Sp. pi., p. 1138). — Xerophile. Mono'ique. Fronde lisse, 
glaucescente, pourpree sur les bords, stomates petits, lamelles ventrales pourprees 
noires. Receptacle a 3-5 lobes sur un stipe pileux a la base et au sommet; invo¬ 
lucres s’ouvrant par une fente radiale, capsule incluse, spores alveolees, jaunes, 
65-75 ix, elateres longs, flexueux. — CC. surtout dans la region montagneuse 
calcaire : Maroc, Algerie, Tunisie. 

GRIMALDIA Raddi 

G. dichotoma Raddi Op. Sc. Bol. II, p. 356. — Dioique. Xerophile. 
Fronde etroite de 2-3 mm., pale, plusieurs fois bifurquee, stomates grands, 
ecailles ventrales nombreuses frangees au sommet, pourpre fonce. Stipe de 
5-25 mm., receptacle subhemispherique, bossele en dessus, brievement 3-4 lobe; 
capsule sessile globuleuse s’ouvrant par la chute d’un opercule, spores brunes, 
papilleuses 60 p. — C. dans les stations fraiches du littoral : Maroc, Algerie 
et region montagneuse inferieure. 
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- Receptacle hemispherique non bossele, avec peu d 


FIMBR1ARIA Nees 

F. af.icana Monl. in Webb . « Berth- Doer. feCyr. Bat, P. 6U 
t 3 fie 2 (Rhacolheca azorica Bischoff in Seubert. FI. Azof., p. U)- 

sns.'sS:: wcti- cr 

subulees; spores grossierement ailees 85 /», elateres 370 M 2 spir . 
tuan, Algerie (D r Gouget) ; Canaries; Madere; Acores- 

EXORMOTHECA Mitt. 

E. pustulosa Mitt. ap. Godman Nat. Hist Azores, p. 325, 1870. 
Monoique ou dioique. Fronde grele, lineaire, canaliculee, simple ou tourchue, 
epaisse, epiderme forme par des chambres contigues comques terminees par une 
overture ,.oma,i,ue cellule, de bmkrc de, pod. chlo.ophy=™ d,» 

chaque chambte. ecilles ven.rale, grande,, rmbnquee, Mr « 
groupee, au milieu de, froude,, ost.ole, ream, dans un sillon receptacle pedon 
cole avec deux involucre, oppo,« a chaque eitremrte, c.p.ule subeaerte, spore 
51 p, jaunatres. lachement areolees. elatere, a 2-3 sprres. — Muroc . Rabat. 
Camp Monod. 

C0RB1ERELLA Douin et Trab. 

C. algeriensis Douin et Trab. Rep. gen. B.l. 1919, V- n ^xmmolh,ca 
WdviuMSl. Sp. Hep. I. p. 146. 1889; Bait. etTrab. All. FI. Alg., Rtcaa 
bullosa Lindenb. Spn. Hep., p. 119. 1829) - Drorque Xeropbrle. Thalle 
simple ou bifurque, 25-30 mm. X 3 mm., d un vert blanchatre, produisant, a 
son extremite et sous sa nervure, un bulbille souterram, chambres aenferes ordi- 
nairement 6 en travers du thalle, tres hautes et termmees par une forte sa.ll.e 
conique percee d’un stomate; a l’interieur de ces chambres se trouvent de nom- 
breux filaments chlorophylleux, formes par une file de 3-6 cellules, nervure 
forme triangulaire en coupe, formee de cellules renfermant des matenaux de 
reserve et plus ou moins cavemeuses dans les deux tiers superieurs. bous le 
thalle, deux sortes de poils absorbants et deux rangees laterales d ecailles trian¬ 
gulates, lanceolees, dentees, ayant ? a et la un appendice fihforme plus ou moms 
long. Thalle femelle termine par l'appareil fructifere, capitule n ayant qu un 
pedoncule tres reduit et plus ou moins enfonce entre les chambres aenferes, 
contenant 2 involucres entre lesquels se trouvent des chambres aenferes peu 
saillantes; a l’interieur de chaque involucre 1-3 archegones stenles et 1 ou 2 spo- 
rogones developpes, capsule a peu pres sphenque, a parots formees d une seule 
couche de cellules, avec fibres epaissies inteneurement, spores grosses, IUU- 
140 ix, finement verruqueuses et alveolees, entremelees d’elateres assez courts et 
n’ayant qu’une seule fibre spiralee, 70-75 p X ' 5-20 p. Thalle male plus petit, 
portant les antheridies sur la partie mediane, involucres anthendiferes termmes 
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par de petits ostioles saillants. — A Tiaret, dans le vallon que suit le chemin 
de Tackdempt a Gertoufa, ou il est tres abondant, formant parfois des plaques 
blanches tres etendues; fructifie en mai. II est probable que YExormotheca 
fVelmtSchii du Portugal et YExormotheca signale a Ischia, par K. Goebel, se 
rapportent au Corbierella, mais, dans ces stations, des plantes steriles ont seules 
ete observees. 

LUNULARIA Micheli 

L. cruciata (L.) Dum. Comm, bot., p. 116, 1822 (Marchanlia cruciala 
L. Sp. pi., p. 1 137). — Dioique. Fronde radicante, bifurquee, ondulee, cou- 
vrant des surfaces etendues, generalement pourvue de cupules semi-lunaires, limi- 
tees par un repli arque et contenant des propagules, epiderme laissant voir les 
compartiments hexagonaux munis chacun d’un stomate saillant a orifice elliptique; 
stipe non sillonne emergeant sur le dos de la fronde, de 3 cm., avec de longues 
ecailles a la base et garni de poils flexueux. Receptacle, le plus souvent, a 
4 involucres, d’abord pendants, puis etales en croix, capsule ensuite a 4-5 valves; 
spores jaunatres presque lisses, 1 5-20 p, elateres a 2 spires, 340 p. Fronde male 
portant des disques antheridiferes elliptiques, sessiles sur les bords du thalle. 
Fruct. octobre. — CCC. sur le littoral : Maroc, Algerie, Tunisie. 


CLEVEA Lindb. 

Cl. crassa sp. nov. — Dioique. Fronde grande, epaisse, spongieuse, avec 
3-5 series de cavites aeriferes, vert fonce, avec marge brun pourpre, crenelee, 
nervure saillante arrondie, marges longuement attenuees, ecailles ventrales de- 
passant la fronde, largement triangulaires avec une longue pointe, entieres, epi¬ 
derme a cellules faiblement epaissies, stomates stelliformes avec 6 cellules a 
cloisons radiates epaissies, epaississements larges a la base, cordiformes. Pedi- 
celle court, epais, fragile, avec ecailles a la base et au sommet, portant deux 
involucres hyalins, bilobes, capsule sessile s’ouvrant irregulierement, elateres 
150 p, epais, a 2-3 spires, elateres centraux beaucoup plus longs, 400 p ; spores 
54 p, papilleuses. Antheridies medianes, avec ostioles longues, hyalines. — Sur 
les gres humides, a Gertoufa pres Tiaret. 

Le Cl. crassa differe du Cl. hyalina par son thalle epais, par les ecailles ventrales 
etoile sonl elargis a la base et cordiformes. 

Cl. hyalina (Somm.) Lindb. Not. Stilish- E. el FI. fenn. IX, p. 291, 
1868 (Marchanlia hyalina Somm., Mag. nal. I, p. 284, 1833). — Dioique. 
Fronde vert fonce, bordee de pourpre, marges attenuees, depassees par les 
ecailles ventrales, terminees par une pointe hyaline, stomates stelliformes avec 
6 cellules a cloisons radiales epaissies, epaississements attenues a la base. — 
Kabylie : fissures des roches calcaires du Djurdjura, de Tirourda a la foret des 
Ait Ouabane, alt. 1.800 m., sterile. 

A Mazer, sur les travertins dcs cascades de l'Oued Khemis, fronliere marocaine, j’ai 
recolte un Clevea sterile que je ne raltache qu'avec doute au Cl. hyalina. 

Cl. Rousseliana (Mont.) Leitg., Unters. Leberm., 1881 (Plagiochasma 
Rousselianum Mont., Syli, p. 89). — Monoique. Xerophile. Fronde vert 
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fonce, avec marges attenuees, brun pourpre, crenelees, ecailles ventrales pourpres, 
triangulaires, grossierement dentees sur les bords, avec une longue pointe Uneaire 
hyaline, epiderme a cellules tres faiblement epaissies dans les angles, stomates 
de petites dimensions, bordes de 5-6 cellules sans epaississement en etoile. Redi- 
celle court, fragile, portant generalement deux involucres hyalins bilobes, capsule 
sessile, s’ouvrant irregulierement, parois avec epaississements elastiques; spores 
brun clair, 50-55/4, avec grosses papilles mousses, elateres a 2-3 spires, lbO/iX 

|0/4._A. C. sur les parois calcaires ombragees : Rabat, les environs d Alger. 

Se retrouve en Sicile et dans 1 lie Linosa. 


PLAGIOCHASMA Lehm. et Lindenb. 

PI. algericum Slept, Sp. Hep. I, p. 77, 1898. — Dioique. Xeroptiile. 
Fronde tres odorante, vert fonce, noire en dessous, compacte, 5-25 mm. X 
3-5 mm., ovale, oblongue, dichotome, portant, vers le sommet, des innovations 
naissant sur le milieu de la face inferieure, cellules de l’epiderme peu epaissies, 
plus hautes que larges, stomates petits, pore entoure de 4-5 cellules, parenchyme 
chlorophyllien occupant le tiers de l’epaisseur du thalle, ecailles assez grandes, 
semi-lunaires, avec appendice lanceole, aigu, imbriquees. Receptacle a pedrcelle 
court, barbu, 1-3 lobe, a sommet plan convexe, involucre a orifice etroit, bilabie; 
spores de 90-100 «, elateres a deux spires. Antheridies formant de petits cous- 
sinets sessiles entoures de lanieres pourpres ou hyalines. — Bougaada, fissures 
des rochers du Kerdada. 


PI. rupestre (Forster) Steph. Sp. Hep. I, p. 80, 1898 (Allonia rupeslris 
Forster, Soc. Colt. IX, p. 73, 1789).— Dioique. Xerophile. Fronde odorante, 
vert glauque, noire en dessous, portant des innovations ventrales au sommet, 
stomates petits, pore entoure de 6 cellules; cellules de 1 epiderme epaissies, 
ecailles grandes, semi-lunaires, imbriquees, avec appendice lanceole aigu. Re¬ 
ceptacles subsessiles, a pedicelle barbu, a sommet deprime, spores brunes 90- 
100 /4, elateres 3-4 spires. — Maroc : Azrou; Algerie : Bougaada. 

Ces deux Plagiochasma se renconlrent a Bou^aada, dans la meme station. On les dis¬ 
tingue facilement a la teinte ditferente des Frondes : vert fonce chez P. algericum, tres 
glauque chez P. rupestre, avec des ecailles plus grandes. 


B. Targioniees 

TARGIONLA L. 

T. hypophylla L. Sp. pi., p. 11 36. — Dioique et auto'ique. Xerophile. 
Frondes etroites a la base, obovees, oblongues, imbriquees en un gazon souvent 
tres etendu, relevees par les bords a l’etat sec et montrant des lamelles obliques 
d’un violet noir fonce, epiderme a cellules epaissies aux angles, stomates saillants, 
tres grands, avec une double bordure de 6 cellules transparentes; a la face ven- 
trale, involucre noir oblong se divisant en deux valves concaves, capsule incluse 
globuleuse, spores brunes 95-100 /i, alveolees, elateres 280 /4, souvent bifur- 
quees. — CCC. le littoral et la region montagneuse inferieure. 
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C. CORSIN1EES 
CORSINIA Raddi 

C. marchantioides Raddi, Op. Sc. Bol. II, p. 354, 1818. — Dioi'que. 
Fronde vert pale, spongieuse, canaliculee, ondulee, echancree au sommet, garnie 
de rhizo’ides abondants et de lamelles epaisses faiblement dentees, chambres a 
air formant sous I’epiderme des compartiments polyedriques occupes par des poils 
chlorophylleux, epiderme presentant, au-dessus de chaque chambre, un stomate 
avec 5-7 cellules bordantes, mais devenant un pore ample sans bordure. Ar- 
chegones naissant vers le milieu du thalle, coiffe sessile formant a maturite un 
corps subglobuleux papilleux, capsule incluse globuleuse, spores grosses noires 
140/i. — A.C. Stations fraiches du littoral et region montagneuse inferieure : 
Rabat, Tlemcen, Tiaret, Alger, Reghai'a, Constantine, Ain Draham. 

Var. lalifrons var. nov. — Thalle tres large. Rencontre sterile dans les ravins de la 
forel de I'Akfadou. 

RICCIACfiES 
Tableau synoptique des genres 

A. Involucres bien developpes sur des capsules globuleuses ses- 
siles, des ecailles imbriquees aigues sur les bords du thalle; 

dioi'que . Tessellina. 

B. Capsules dans le thalle. 

t Thalle spongieux, flottant, avec chambre a air et sto- 
mates a bordure rayonnante imparfaite, emettant de la 


face ventrale des lanieres foliacees grandes. Ricciocarpus. 

tt Epiderme avec stomates limites par 3-4 cellules. 

Chambres aeriferes en evantail a droite et a gauche 

de la nervure . Riccmia. 

ttt Thalle spongieux avec chambre a air, sans ecailles, 

capsules du cote ventral . Ricciella. 

ft ft Thalle epais, cellules chlorophylliennes en colonnettes 
limitant des meats; sur les flancs, des ecailles plus ou 
moins imbriquees . Riccia. 


TESSELLINA Dum. 

T. pyramidata (Raddi) Dum., Comm, bot., p. 78, 1822 ( Riccia ptjra- 
midata Raddi Op. Sc. Bol. II, p. 350, 1818). — Dioi'que. Fronde pourpree 
sur les bords, canaliculee, epaissie, garnie lateralement d ecailles imbriquees, 
brunes, terminees en longues pointes hyalines qui debordent la fronde; epiderme 
a stomates formes de 6 cellules rayonnantes avec epaississement sur les faces 
radiales dessinant une etoile. Archegones le long du sillon, involucre gemmiforme 
subaigu saillant, capsule globuleuse, sessile, indehiscente, spores 100-1 20 /t, 
brunes, reticulees, avec lamelles; antheridies avec ostiole saillant dans le sillon 
median de la fronde. — CC. Terrains sablonneux, maquis : Maroc, Algerie. 
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RICCINIA Trab. 

R. perennis (St.) Douin et Trab., Rev. Gen. Bol. 1919, p. 326 (Ricciella 
perennis Steph. Sp. Hep., p. 47, 1898). — Dioique. Hygrophile. Fronde vert 
pale, se ramifiant par bifurcations regulieres successives et pouvant atteindre 10- 
15 mm. X 1 mm. 5-2 mm., 3 a 6 fois plus large qu’epaisse, sillonnee au sommet 
quand la plante doit produire des archegones et des antheridies; thalle forme par 
une nervure surmontee de chambres aeriferes qui forment des ailes de chaque co¬ 
te, chambres aeriferes presque longitudinales et tres etroites sur la ligne mediane, 
ensuite obliques et de plus en plus larges et enfin presque transversales et aussi 
longues que larges sur les bords; stomates nets, ne se detruisant pas avec l’age, 
limites par 3-4 cellules peu differentes des autres. Au sommet du thalle les deux 
extremites des ailes ou lobes se replient dorsalement pour proteger les archegones 
ou les antheridies et les ecailles, naissant une a une, enveloppant le sommet vege- 
tatif comme un capuchon. Par l’allongement du thalle, les ecailles se disposent 
en deux rangees laterales. Poils absorbants de deux sortes, lisses ou papilleux a 
1 interieur. A la fin de la saison humide, la nervure se tuberise et developpe par- 
dessous de petits bulbilles; sur le thalle femelle, les archegones se trouvent a 
la base d un petit sillon; sur le thalle male, les antheridies naissent de la meme 
fagon, mais elles sont vite enfouies dans le tissu comme chez les Riccia, et le 
thalle forme, autour de chacune d’elles, une large saillie au milieu de laquelle 
se dresse, plus ou moins longuement preeminent, l’ostiole de l’involucre antheri- 
difere, ce dernier est entoure par de petites ecailles bicellulaires formant un 
deuxieme involucre rudimentaire. Fructification non observee. — Maroc : Cap 
Spartel. Algerie : abondant aux bords des mares de la foret de la Reghai'a. 
Retrouve en Italie par M. R. Douin, en 1918, a Terrossa, pres Verone. 

.11 n a pas etc possible, jusqu'a ce jour, d'observer la fructification; la reproduction 
parait assuree par les bulbilles de la face inferieure du thalle. 


RICC10CARPUS Corda 

R. natans (L.) Corda ap. Opiz Beitr. Nalurk ., p. 651, 1829 (Riccia 
nalans L. Sj»f. Veget., p. 956, 1781). — Sterile. Fronde flottante, obovee, 
dilatee au sommet, plane ou peu convexe, d’un vert clair a la face inferieure, 
des lanteres lineaires allongees, dentees. — Dans les fosses de Farghen, entre 
Blida et Colea, avec le Riella Clausoni, marais de la Rassauta, au Fort-de- 
1 Eau, pres Alger. 


RICCIELLA A. Bt 


R. crystallina (L.) Wamst. ( Riccia crystallina L. Sp. pi, p. 1138). 

Mono'ique. Hydrophile. Fronde grande, a lobes charnus, obtus, rayonnants, 
plans, cellules epidermiques grandes, hyalines, laissant bientot a nu les chambres 
a air sous-jacentes; capsules visibles a la base des frondes, spores 75 reti- 
culees, areolees, echinulees. — CC. sur les fonds limoneux, souvent dans les 
jardtns, se retrouve dans le Sahara, a In-Salah. 


Var. anguslior Lindenb. — Fronde plus petite, a lobes plus etroits lineaires Avec 
le type. 

R. fluitans (L.) A. Braun, Allg. bol. Zeit., 1821, p. 757 (Riccia flui- 
tans L. Sp. pi, p. 1139; R. canaliculata Hoffm. Deutschi FI. II, p. 96, 
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1795). — Monoi'que. Hydrophile. Fronde tres longue, 1 mm. de large, rayon- 
nante, flottante, lobes emargines au sommet, lineaires, tissu caverneux a 8 
chambres dans le diametre, epiderme avec ouvertures stomatiques grandes; plante 
sterile et depourvue de rhizoi'des. Sur la vase humide, la plante est plus epaisse, 
elle emet des rhizoides et fructifie, les bords se relevent et forment un large 
sillon (R. canaliculata Hoffm.), les capsules font saillie sur la face ventrale, 
spores 70-80 jx. — AC. Marais, mares : Tanger, la Merdja, Fort de l’Eau, 
Reghaia. Generalement sterile. 

Var. bulbifera (R. nodosa Boucher ? FI. Abbeville, p. 88). — Fronde emergee, 
etroite, bifurquee, epaisse, face superieure plane et convexe avec un court sillon au sommet 
seulement, thalle developpant ;a et la, sur la face ventrale, des propagules bulbiformes simu¬ 
lant les capsules. Antheridies avec ostioles saillantes ; archegones non observees. Cette 
forme a propagules developpes sur la face ventrale repond bien au R. nodosa observe par 
Boucher a Abbeville, le thalle est plutot convexe comme il a ete decrit dans la Flore Fran- 
$aise de Lamarck et De Candolle, 2' vol., p. 416 (1803). « Cette espece ressemble beaucoup 
a la Riccie flottante, elle off re comme elle des expansions lineaires, bifurquees, flottantes; 
mais au lieu d'etre planes, ces expansions offrent une convexite marquee et presentent d'espace 


RICCIA Micheli 

Tableau synoptique des especes 
A. Fronde epaisse avec des ailes bien evidenles 


* Spores 95-120 ix . R. Dischoffii. 

** Spores 170-200 ix . R. Cougeliana. 

*** Ecailles ventrales noires violacees . R. Sommferi'. 

s*¥¥ Grandes ecailles laterales imbriquees. R. Baltandieri. 


B. Fronde sans ailes prononcees 

a. Cole peu saillante en dessous sur une coupe, thalle 3-6 fois plus large qu'epais. 


0 Fronde glauque concolore . R. glauca. 

00 Face inferieure avec ecailles teinlees : 

* Spores 75-90 w . R. bifurca. 

Spores 100-120 u . R. Lescuriana. 


b. Cote proeminente en dessous, sur une coupe du thalle, largeur egalant 1-2-3 fois la 
hauteur. 

1. Fronde non coloree en dessous. ecailles hyalines ou parliellemenl teinlees de violet 


| Des papilles dispersees sur la face superieure. R. papillosa. 

ff Grandes ecailles ventrales depassant Jes bords des frondes.... R. lamellosa. 
ff-f Marges renflees en forme de bourrelet obtus. 

0 Coupe du thalle presque aussi epaisse que large, cils courts. 

* Lobes ovales, cils courts isole6. R. Crozalsii. 

** Cils courts triangulaires, isoles. R. aculcala. 

*** Cils courts aculeiformes concrescents par 2-3. R. Hcnriquesii. 


Source: MNHN, Pans 
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00 Bourrelets marginaux longuements cilies. 

* Marge avec de longs oils courbes. R - iolumescen. 

** Cils droits tres longs convergents et s'entrecroisant au som- 

met dc la fronde, ecailles epineuses . s P ,nos,ss 

*** Cils longs tres abondants . R ■ cana - 

000 Bourrelets marginaux nus ou faiblement cilies surtout vers le so 
■j-f-j-f Marges non renflees en bourrelets, un sillon marque a lei 


R. MicheUi. 


0 Marges ilonguement cilices . 

00 Marges faiblement ciliees, bords devenant brun fonce. ecailles ventrales 
d'abord hyalines puis brunissantes. epiderme a cellules pmtormes.. . . 

000 Marges inermes ou a emergences rudimentaires : 

* Fronde plane avec un sillon a 1 extremite 

, bords obliques, 

** Cellules epidermiques incrustees de calcs 

lire formant une 

*** Fronde vert obscur, brun jaunatre aux 

bords qui sont 

**** Rosette reguliere vert dair, fronde profon 

idement sillonnee 

f Cellules sous-epidermiques a peine epaissies i 

i la paroi supe- 

Cellules sous-epidermiques a parois laterales e 

t superieures tres 


R. cillala. 

R. subbifurca. 


ttt Cellules de 1'epiderrae superieur epaissies par cote. R. munita. 

fttt Cellules epidermiques surmontees dun mamelon epaissi. 

2. Ecailles venlrales no ires 




* Fronde lineaire sillonnee. 


R. nigrella. 


f Fronde vert obscur, bordee de noir. portant sur les bords 
et sur la surface des polls spinuliformes.. R. atromargmala 


A. Fronde epaisse avec des ailes bien evidenles 

R. Gougetiana Mont. Ann. Sc. Nat., Serie 3, vol. XI, p. 35, 1 849, et 
Sylloge, p. 95; fig. Expl. Alg. All. Tab. 35, fig. 2. — Dtotque. Fronde 
grande, d’un beau vert, emarginee bilobee, obtuse, tres epaisse en dessous, amtn- 
cie brusquement sur les bords en ailes etroites ciliees, ecailles grandes hyalines, 
irregulierement epineuses, cote emettant des bulbilles a la face inferieure; ostioles 
males tres proeminents; spores grandes 170-200/1, reticulees, lamelleuses. 

C. Fonds sableux, greseux sur le littoral et dans la region montagneuse ; Maroc, 
Camp Monod, Tanger, Tlemcen, Alger. 

R „ov. R Mont. v.r. ^ 

(R. crinacca Schilfn.). — Fronde couverte de longs polls herisses. — AC. Rabat, Oran, 
Tlemcen, Tiaret, Benanaghia. 

R. Bischotfii Hubn., Ann. Pharm. VII, p. 68, 1833. — Dioique. 
Fronde grande, en gazons vert gai, bifnrquee, obov4e, obtuse canahculee, tree 
epaisse en dessous, amincie brusquement sur les bords en ailes etroites, des cils 
courts et mousses sur le contour, ecailles grandes, hyalines ou pourprees, ciliees; 
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ostioles males tres proeminents, souvent pourpres; spores 95-120 p, reticulees 
avec cretes papilleuses. — Stations sablonneuses fraiches : Tanger, Tetuan, 
Tlemcen, Oran, Alger. 

f. maxima Levier et Jack Mss. in K. Muller Lcberm. I, p. 160. — Fronde tres 
grande, d’un vert gai, en gazon Ires etendu. Les individus femelles sont frequents, mais gene- 
ralement steriles. Se reproduit par la persistance de l'extremite du lhalle tuberisee. 

f. armata.— Cils du contour longs et nombreux; de longs oils epars sur ,le thalle. 

R. echinulata sp. nov. — Fronde grande, vert pale, 15 mm. X 6 mm., simple ou 
une fois bifurquee. tres epaisse au sommet, largement canaliculee, sillonnee au sommet, amincie 
brusquement en deux ailes larges membraneuses; spores noires 80 w reticulees et relevees de 
Crete avec papilles longues sur la face externe. — Ain-Taya, Bois sacre. 

R. ciliifera Link Mss., in Lindenb. Syn. Hep., p. 1 19. 1829 (R. Bischoffii var. ciliifera 
K. Mull. Lcberm. I, p. 159). — Dioi'que. Fronde 3-5 mm. I, bifurquee, epaisse, sillonnee, 
ciliee, ailes dressees se reunissant par la dessiccation. cote tres epaisse, charnue, marges ciliees, 
ecailles tres developpees, imbriquees, persistantes, ciliees-spinescentes. — Maroc, Tiaret. 

R. Battandieri sp. nov. — Dioi'que. Fronde 6-7 mm. X 1 mm. 5, simple 
ou bifurquee, vert pale, largement canaliculee, obovee, obtuse au sommet, peu 
epaissie en dessous, amincie sur les bords en ailes aussi larges que le cote et 
inermes; section trois fois aussi large qu’epaisse au niveau des capsules, ecailles 
laterales hyalines grandes imbriquees au sommet persistantes, sous-epiderme forme 
de cellules deux fois plus hautes que larges (75 p) et sans epaississement notable, 
cellules chlorophylleuses formant une couche peu profonde, tissu sous-jacent 
lache, a grands elements; capsules grosses, parfois sur deux lignes, spores 75 p, 
herissees de cretes et de papilles. ■— Terrains sableux inondes a A’in-Taya 
(Alger). 

Cette espece est remarquable par les dimensions des cellules sous-epidermiques et par 
ses grandes ecailles laterales persistantes sous les ailes. 

R. Sommieri Levier in Sommier Florula del Giglio, 1898. — Dio'fque. 
Fronde de 10-15 mm. X 2-3 mm., charnue, amincie sur les bords, relevee en 
ailes, face inferieure noire violacee, ecailles grandes, etroitement imbriquees, 
riches en anthocyanine; sur une coupe, la largeur du thalle depasse l’epaisseur, 
tissu chlorophyllien tres developpe, egalant les deux tiers de la hauteur; epi- 
derme compose de cellules bulbeuses, sous-epiderme constitue par des cellules 
a parois superieure et laterales tres epaissies ne laissant que de faibles ouver- 
tures entre elles. Capsules sur 1 a 2 rangs, spores 70-80 p, irregulierement 
alveolees par des cretes bien developpees. — Stations sablonneuses a Tiaret. 

Cette interessante espece n'etait connue que sterile a File de Capraja; elle est facile a 
distinguer des R. Bischoffii et Cougeliana par la teinte noire de ses flancs et par ses cellules 
sous-epidermiques epaissies. 


B. Fronde sans ailes prononcees 

a. Cote peu saillante en dessous, coupe 3-6 fois plus large que haute 

R. glauca L., Sp. pi, p. 1139. — Monoi'que. En rosettes regulieres, 
rronde 2-3 fois bifurquee, vert glauque, 4-5 fois plus large qu’epaisse, a peine 
sillonnee au sommet, cote a peine saillante; cellules epidermiques hyalines, deli- 
cates, tres bombees, ecailles ventrales petites, hyalines, fugaces. Capsules en 
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series irregulieres, spores noires 75-90 
Littoral : Alg 


, marginees, areolees de 8-10 p.. 


R subinermis Lindb. Rev. Bryol.. p. 82, 1882 (R. glai 
i; R. Hji Levier mss.). - Differe du R. glcuca par la pr< 
xlrcmile des lobes. — Alger, l'Agha, la Bouzareah. 


e de c 


R. bifurca Hoffm. Deulschl. FI. II, p. 95 1795 -Mono.que. Fronde 
en rosettes le plus souvent regulieres, lobes 1-3 fo.s b.furques, oblongs plus ou 
moins emargines au sommet 7-8 mm. X \«m. 5-2 mm. en coupe 2-3 fo.s auss, 
large que haul, bords d’abord droits pu.s se termmant en un bourrelet etale 
en dehors, ecailles hyalines ou colorees. epiderme a cellules bulhfonnes sans 
mamelon, zone chlorophyllienne bien developpee, parenchyme bas.la.re peu 
epais; capsules sur 2-3 rangs, spores noires 75-90/x. — Alger, 
f. ciliifera. — Bords cilies. — Bouzareah. 

R Lescuriana Austin, Proc. Acad. Nat. Sc., Philadelphia 1869, 
p . 332. _ Mono.que. Fronde grande, vert fence, v.olacee en dessous et sur 
les cotes, lobes allonges, lineaires assez largement canahcules, bords renfles en 
bourrelets, sur la coupe 2-3 fois aussi large quepa.s; ep.derme a cellules bull.- 
formes ou pyriformes, ecailles teintees; spores brun no.r, avec un bord jaune et 
echancre, 100-120 ^ 6-8 foveoles dans le diametre. — Alger, Bouzareah, 
Orleansville. 

b. Cote proeminente en dessous, coupe a largeur egalant 1-2-3 fois la hauteur 
I. Fronde non coloree en dessous. ecailles hyalines ou partiellement temlees de violet. 

R. papillosa Moris, App. clench. Stirp. Sard., 1828. Dioique. 
Fronde vert fonce, 4-6 mm. X ' nim.-l mm. 5, inegalement b.furquee, v.olette 
sur les flancs un peu plus large qu’epaisse, s.llonnee, epiderme const.tue par des 
cellules a parois minces, bulleuses et prolongees de distance en distance en 
longues papilles qui herissent la face superieure ; couche sous-ep.dermjque 
double, formee de cellules rectangulaires, paro. superieure en contact avec 1_ epi¬ 
derme epaissi; ostioles des antheridies colores. Spores 85-1 00 p., 10 areoles 
dans le diametre.©- Rabat, Alger a la Reghaia, Constantine au Djebel 
Ouach. 

R. lamellosa Raddi, Op. Sc. Bol. II, p. 351. 1818 — Dioique Frondes 
rayonnantes, formant souvent des plaques etendues, vert glauque, profondement 
sillonnees, a marges depassees par de grandes ecailles hyalines. Capsules a la 
base des frondes, spores 90-100 p.. — CC. dans tout le nord de lAfnque : 
Rabat, Fez, Tetuan, Oran, Orleansville, Alger, Tunis, Matmata, h.1 Ujem. 

R. riaten.is sp. nov. — Dioique. Fronde 1-2 fois bifurquee. plane, 3 mm--3 mm. 3 
de large, ver. glauque. profondement sillonnee au sommet seulement. ,a ^'* S J""*™ ^ 
briquees atteignant les bords de la fronde. epiderme bulleux avec l-i rangees de cellules 
sous-epidermiques a parois minces. — Maroc : environs de Taza. . . 

Differe de R. lamellosa surtout par la double ass.se sous-ep.derm.que. ]e n a. pu 
observer qu’un thalle made. 

R. subbifurca Warnst. ap. Crozals Rev. Bryol., 1903, p. 62 (R. Baum- 
garlneri Schffn. Oesl. bol. Zeilschr., 1904). — Dioique. Fronde a pet.ts obes 
allonges, dilates au sommet, peu bifurques, 7 mm. X ' mm ” verts a 1 etat 







FLORE DES HEPATIQUES DE L'AFRIQUE DU NORD 


jeune, puis passant au bran nuance de violet sur les flancs, section presque 
auss. haute que large, contour ventral demi-circulaire, bords legerement renfles 
mrrelet et oortant n-rfe* d« AU et courts, epiderme a cellules pyri- 


en bourrelet et portant parfois des cils rares et 
formes. Spores 80-100 /x. — Alger, la Regh; 


R. Crozalsu Lev.er, Rev. Br V ol., 1902, p. 73. — Monoique. Fronde 
pet.te, lobes ovales, vert pale en dessus, pourpre obscur sur les flancs, bords 
renfles, saillants, portant des cils nombreux; sur la coupe, thalle un peu plus 
(ge, que j aut ’ semi-circulaire en dessous, epiderme detruit de bonne heure 
f°rme P ar aes cellules bulleuses avec mamelon, ecailles petites pourpres et hya¬ 
lines ; ostioles des antheridies hyalines peu saillants. %>ores noires, 70-80 a 
hnement reticulees, 8-10 areoles dans le diametre.©-Tlemcen a Hafir, Alger 
a la Keghaia. 6 

R. Henri,uesii Levier. Ball. Herb. Boiu., 1894, p. 649. — Dioique 
rronde npaisse. plmieur. foil bifurquee, d'uu beau vert, lobe, arrondis, epaissii 
sur les cotes, violate. en dessous, portant a la marge des cils cqnrts a base large, 
spimrormes, gemines ou ternes tres caracteristiques, ecailles en partie violacees, 
section plus large que haute, semi-circulaire en dessous et relevee en bords epais! 
sillon accuse dans la partie anterieure, epiderme avec sous-epiderme simple, 
on'i oa lorophyjIhenne peu developpee, parenchyme basilaire tres epais. Spores 
VU-120 fj., 6-7 areoles.0— Oran, Alger a Ain-Taya, Col de Sfa pres Biskra. 

R. acnleata sp. nov — Fronde 5-8 mm. X 1,2-1,5 mm„ 1-2 fois bi- 
turquee, lobes courts, oblongs, sillonnes, a bords epais, mais non renfles, gar- 
ms, surtout au sommet, depines courtes, triangulaires, isolees, ecailles hyalines, 
grandes, imbnquees, portant quelques aiguillons courts triangulaires, thalle aussi 
haul que large sur la coupe, couche sous-epidermique simple a cellules rectan- 
gulaires, a parois minces. Sterile en melange avec R. lamellosa. — Oran. 

me , C lfrr rapproche de R. tusitanka Lev. e. a aussi des affinites avec le R. Henri- 
quesn donl ll a les cils aculeiformes courts, mais isoles. 

R. spinosissima Steph., Hcdmgia 1885, p. 2. — Dioique. Fronde 
petite, vert fonce, etroite, lmeaire, a segments divergents, sommet canalicule, a 
■- bords releves et converts de longs cils reflechis et s’entrecroisant vers le sommet, 
ecailles grandes, hyalines, epineuses sur les bords, section trigone, la face ven- 
trale en carene; ostioles des antheridies longuement saillants, hyalins. Capsules 
nombreuses, grandes, tres visibles; spores 75-90/x, noires a reticulum epais, 
«etes a papilles mousses epaisses, peu saillantes. — Les forets de chene-liege, 

1 lemcen, Reghaia, Beni Khalfoum, Khroumirie. 

(R r Intumescens (Bisch.) Heeg Leberm. Nieder.-Oester., p. 137, 1893 
1 Hoffm. y intumescens Bisch. Acta Acad. C<ss. Leopold. 1835, 

P- 1063, t. 71, fig. 4). — Monoique. Fronde lineaire 10 mm. V 1 mm., 
eroite, vert clair, bifurquee, a bords tres epais,'releves en bourrelet, garnis en 
aehors de tres longs cils, ecailles petites, section deux fois plus longue que 
tlaute, pnipla.mn i- ..... r . J _ __11. 1 I 11 ■ r r. . . . - 

120 

Regh; 


ipiderme forme de cellules bulleuses oviformes. Spores noires 100- 
areoles petites, 6 p, circonscrites par des cretes epaisses. © — Tiaret, 


R. cana DR. mss. (R. canescens Steph. Sp. Hep. I, p. 12, 1898). _ 

monoique. Fronde herissee vers le sommet, de 8-12 mm., bifurquee, a lobes 


Source: MNHN, Paris 
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reticulees, non papilleuses. — Oran. 


R. Michelii Raddi Op. Sc. Bol. p. 352 1818 (R. tumida Lbdg. Spn. 
1: 120 1829) — Dioique. Fronde glauque, parfors vtolacee 

Cc, l- t Se. formant d=. ro.e.te, convent etendues, lobe, oblongs 
L'bivL pi. non sillonnes, mais ,sieve, aux bord, en 

et Tunisie du Nord. 


R. palmata Ldbg. — Bourrelel 
R. naradoxade Not. — Cils c. 




a sp. nov. — Lobes 
lees tres papilleuses. 


- Alger, Bou 


:s de cils courts. 

rares au sommet de la fronde. 

nboves portant au sommet quelques 


eah. 


> ft ut x ri. F oJ 1 ^, ££ 

bif'uA'ufe'. bord, falblenrent relevtis, garni, e„ dehor, de be, “.rUes 

pet,tea, section deux for, plus large que baute, face sup.nenre plan , ep derme 
forme de cellules bulleuse,. omfom.es san, mamelon. Spores non. ™ |20 P 
areoles petite,. 6 p, circonscrite, par des cretes eparsses. ® _ 1 anger. 
Reghaia, Bone. 


R. commutata Jack ap. Steph. Sp. Hep. I, P- 31, 18 ? 8 \ 
nolque. Fronde vert glauque, 2-3 fo.s ram.fiee, lobes 2-3 fo« P| us 
qu’epais, sillonnes a l’extremite seulement, marges arro , 80-90 u 

teintL de pourpre, cote assez proemmente eca.lles pet.tes. Spores 80 9U * 
etroitement marginees, areoles 6-8 /*. © Alger. 


R. crustata sp. nov. - Dioique. Hygrophile. Fronde glauque^ par temps 
humide, entierement blanche par temps sec en rosettes 

3 mm 5 V 1 mm., profondement canaltculee, largeur egalant 1 epaisseur, lames 
chlorophyUiennes etalees en eventail. epiderme persistant, ceMes eptdermtq^ 
arrondies deprimees, a parois incrustees de cnstaux de carbonate de chaux 
Xle souslpidermiques sans chlorophyHe. Capsules umsenees, sport* tres 
noires, 90-120 * a areoles de 12 * 0 - Stations humtdes : Tlemcen a Term, 
Tiaret. 


Ce Riccia est remarquable 
ecran protecteur. Le R. crustatc 


blanche 


; sillon medial 
qu-il , ■ 


par 1'incrustation des cellules epidermiques qui foment 
le change pas de forme par la dessiccation, il ne se pile 
ste tres visible par la secheresse en raison de 4a coiora 


R. macrocarpa Levier, Bull. Soc. Bot. ifal., p. 1 1 4, 1894. ‘^ >iq “ e ’ 

Fronde vert olive obscur, brun jaunatre au bord, 1 -2 fots bifurquee, p 

divergents, allonge,. .rllonnS,, marge aiguii formant one arle tre, etrorte. bord. 
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presque verticaux, ecailles bien developpees, colorees, cote tres 
semi-circulaire. Spores 85-105 areoles 8-12,,. Anlheridie, so 
avec ostioles tres proeminents. — Tanger, Tiaret, Alger. 


epais, coupe 
r deux rangs 


R. sorocarpa Bisch. Nova Acla Acad. Leop. Carol. 17, p. 1053 1835 
— Dioique. Fronde rayonnante, formant une rosette reguliere d’un beau vert 
clair, decoloree, pale grisatre par dessiccation, lobes subaigus, presque aussi 
epais que larges en coupe, face superieure profondement sillonnee, face ventrale 
arrondie, bords releves saillants, cellules sous-epidermiques tres epaissies sur les 
cotes. Capsules dans le sillon a la base des lobes; spores 70-85 a — AC sur 
le ittnral. r 


due. 


R. Raddiana Jack et Levier in Steph. Sp. Hep. I, p. 28. 1898. — Rc 
lobes a section L-i lois plus larges que haute. 


R. insularis Levier ap. Steph. Sp. Hep. I, p. 27. 1 
plus large que haute, bords attenues en marges etroites aigu. 
epaisses. — Alger. 


- Lobes obtus 
ules sous-epid 


plus eten- 


R. 


verticaux. 
cellules sc 
la riviere 


munita sp. nov. — Dioique. 
Hanes et ecailles violaces, ce 
>us-epidermiques sans epaississe 
a Boghni, Kabylie. 


ellulcs epiderm 


a section aussi haute que large, bords 
Iiques a parois lateralcs tres epaissies, 
85 M . noires. papilleuses. — Bords de 


R. mamtUata Steph. Rev. Bryol. , p. 65, 1889. — Dioique. Xerophile 
rronde epaisse, vert obscur, a section un peu plus large que haute, profonde¬ 
ment sillonnee, marges aigues, bords subverticaux, epiderme a cellules grandes 
globuleuses, portant a la face superieure un epaississement avec protuberance 
mam.llitorme tres particulier, ecailles ventrales petites, denticulees, crenelees — 
Stations andes avec R. lamellosa a El-Adjiba (Alger) 


2. Ecailles 




R. n-grella DC. FI. fr. VI, p. 193, 1805. — Mono,que. Fronde a lobes 
nneatres, tormant de petttes plaquettes vert olive, rousses dans les parties agees, 
protondement sillonnee, gamis d ecailles grandes, noires, rendant la plante com- 
pletement noire quand elle se rephe par la dessiccation. Spores 65-80 u. — 
letuan, Tiaret, Alger, Tunisie. 


f elongata Levier. — Fronde r 


a lobes allonges, plante plus grande. 


R. ab-omarginata Levier Nuov. giom. bol. ital. 21 , p. 290, 1889 _ 

fl a n' qUe i' l ° ph , lle - , Fronde vert fonc4 ’ noire v '°lacee a la marge et sur les 
lanes, lobes ovales, legerement canalicules en avant, ecailles violettes, cellules 
pidemuques sa et la prolongees en papilles spinuliformes, des cils courts et 
di^', antS SU 'u "? arge - Spores 90 ^ fine ment papilleuses, 12 foveoles dans le 
KairoJan Mechouneche dans les Ziban; Tunisie : les Matmata et sud de 


DhilB F T j‘ b "uF M S ." ph - RcV - B, »° l - p - «• IM». - Dioique. Xero- 
etend'i ' , l 6S blfurquees et ra PP roc hees en grand nombre, formant des plaques 

et verst ver ' . ble ^tre. bordes de violet le long des flancs 

a borrlq . S t °w me1, e " . coupe 2-4 fols P lus la rges que hauts, largement canalicules, 
eIaIes en dehors . P la ns dans les parties agees, ecailles grandes, violet 


Source 
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fence, cellules epidermiques hyalines, prolongees en un mamelon lo ng et etroi . 
Sur les bords, ces cellules se developpent en pap.lles cyl.ndnques courtes 
(30 n). Lames chlorophylliennes n’occupant que la moitie de 1 epaisseur de la 
fronde, parenchyme basilaire dense. Anther.d.es a ost.oles saillants; capsules su 
un rang, spores 80/*. 12-14 foveoles dans le diametre, lamelles surmontees dans 
les angles de papilles bien developpees. — Fez. Nemours, montagnes du sud 
Oranais; Blida. 

Ce Riccia nest peut-etre que la var. glabra du R. atromareinala Lev. in K. Mull. 
Leberm. I, p. 203. 


III. Spherocarpales 


SPH£ROCARPAC£ES 


SPHAEROCARPUS Mich. 
Sph. terrestris (Micheii) Sm. Engl. bol.. 1796. 


Sph. terrestris (Micheii) bm. isngt. om., y — Dimque. Fronde 
male plus petite, nombreuses antberrdres dans des invo acres en deux senes a 
milieu de la fronde. Fronde femelle 3-8 mm., suborbrcolarre. lobee, lobes re¬ 
curves couverte d'involucres oboves obtus, mums d un pore et contenant une 
‘ZJ globulense tempi,e de spores groupies en te.rades, te.rade non obseu 
de 90-120,,, alveoles petites. visibles seulement sur le. S P° r “ ’'T'' , J ° , 
avec un grand nombre d’epine. noises et a,goes. — C. sur le l.ttoral, sol. trars. 
champs : Maroc, Algerie. 

1 restent unies en tetrades et. a la germination, chaque tetrade donne deux 

bonds, deer, bonds, fcm.lte. get fo.men, en groups. 


Sph. californicus Austin, Bull. T array, Bob Club VI, p. 305. - Mimes 
organes de vegetation que dan. le Sph. terrains, mat. tetrodes de 145-170p. 
alveoles grandes, pen nombreuses. visibles mime sur le. spores mures, tetr.spore 
ne presentant pas d’epines sur le contour. — Maroc : Rabat, danger. 

„ , , „„ rCf.li /rrrinm Hast. ?}. — Diflere du Sph. califormeus par 

.es U- - Terrains siliceux * .Agha 

Ce Sphaerocarpas paralt intermediate entre le Sph. terrestris et le Sph. califor 


RIELLA Mont. 


i section orbiculaire 


I. Sg. Euriella. Involucre lisse ou papilleux i 
a. Dioiques 

Riella Clansoni. Lntoumeux, 1863; Cosson Bxpl^Sc Ale., p. XXIV 


Riella Uausoms Letourneux, iouj, o 

1867; Trabut Allas FI. Al S .. p. 13, t. VIII, 1886; Trabut gen. bob, 
HI. p. 449; Riella ? Parish Goltsche nomen nudum in Gott.che et Kabenh. 
Repot. exsicc.. n" 375, 1867, echantillons stertles (R. Perm Steph. Sp. Hep- 
1 1898; Duriella Itelieopbplio Clau.on 1861 in exstcc. Herbarium Fortune- 
s’ianum normnle, n* 100, publie par Billot. Detenu,nat.on reel;,6ee pa. Cosson 
in Expl sc All. 1867; Riella inlermpla Dm. in Cronlondscfien Herbar. 
Leitgeb p 74). — Dioiqne. Plante nlviforme de grandes dimensions, ID- 
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15 cm., flottante, tres ramifiee, aile membraneuse, large, ondulee, opposee a de 
grandes teuilles molles, ovales, cordiformes, a insertion suivant une Iigne courbe 
d ou resulte une concavtte .nferieure tres marquee; sur les dernieres ramifications 
les teuilles sont tres rapprochees. Antheridies ovoides, ellipsoides, blanches dis- 
posees en longue sene a la marge de l’aile des pieds males; archegones sur les 
rameaux, involucre subspherique, apicule et perfore, contenant une capsule glo- 
buleuse, pedicellee, entouree d’une coiffe surmontee d’un style court. Spores 
brunes, reticulees, echinulees, a aiguillons coniques tronques, 60 /x. — Toujours 
lmmerge dans 1’eau courante. C dans les ruisseaux et fosses de drainage de la 
Mitidja ; Farghen, Boufarik, Maison Carree. 

Ce Riella. incontestablement dikouvert par Clauson en 1858. donne lieu a queiques 
remarques au po.nl de vue de ila priorite de la denomination. En 1861. il etait distribue en 
tres beaux echantillons par Billot dans YHerbarium Fonlanesianum normals sous le nnm 
d, M. helicophplta. Dc 1863 i 18«3. Lclo.n,™, cS.ttibu.i, hip.H,,. i 
... nombreui correspond.!.6. son, ]. „„„ d, R. Clmsoms. Enin, Cosson. d... ( prenric, 

vonme dc Exploration do bAl^ric (1854-69), i ... ronvc r. i ('.. 

relate quc ce botaniste a distribue en 1861 un Rlella nouveau, le R. Clausonis Letourneux 
sous le nom de Dunclla helicophylla. Cette rectification, venant corriger I'erreur de Billot et 
Clauson. me parail suffisante pour assurer ,la priorite dune denomination qui a aussi le 
; souvenir dun modeste et tres meritan! botaniste algerien de la pre- 


La denomination de Riella Parlsii a ete 
Parisn) dans Gottsche et Rabenh. Hep. cxsicc 
steriles. — Dans un cas comme dans l'autre. I; 
mais dans le premier cas, il y a priorite d’echan 




jvrage 


t la Flor P c IC d : Al V g^ 


t avec doutc (Riella .- 
lillons distribues etaien 

certitude du genre, puis 


e^Maisonneuve a aussi distribue ce Riella sous le nom de R. 

M. Husnot a publie dans la Revue Brpalogique 1892. p. 

I Herbier Durieu. au sujet du R. Clausonis : « Ne serail-ce pas 
erte du beau Riella nouveau publie par erreur sous le no 




rierrupta, sans 




I'Wen 


l Fontanesi 


? Des 
uvelle 


? parv 


telle 


lorn de R. helicophplla. dans 
. la plante fut reconnue par 


pubher. Nomme d'abord R. pinatiloba, puis' R. interrupla. j'ai plus 
noms pour adopter celui de R. Clausonis Letourneux et sous lequel je vais le publier 
les A ctes de la Soc. Linn, de Bordeaux, a cote de R. gallica Balansa. » (Cette not 


R. helicophylla Mont. Ann. Sc. Nat. 3, XVIII, p. 12, 1652. (Duriaa 
he icophylla Bory et Mont., Ann. Sc. Nat. 3, I, 1844; fig. All. Expl. Sc. 
iJf'J ' — Dioi'que. Fronde dressee, peu ramifiee, d’un vert clair jaunatre, de 
a 25 mm., aile ferme, large, ondulee ou enroulee en spire, courbee en crete 
au-dessus du point vegetatif, feuilles petites, opposees a l’aile, des propagules 
sur le cote ventral. Antheridies vivement colorees, rapprochees en serie sur le 
ord libre de I’aile; sporogones nombreux a la partie superieure de la tige, in¬ 
volucre ovoide acumine, coiffe entourant la capsule avec style persistant sub- 
aptcal, capsule spherique, spores globuleuses tetraedriques parsemees d’epines 
ongues, cylindriques, tronquees, 75-80 /x, les epines depassant de 10u. — 
Mares salees a la Senia pres Oran (Durieu 1842). 


La 



forme figuree da 
si rare dans les s 
de 1'Exploration, 


V Exploralio. 
ons naturellc 


Scientifique de VAtgirie, avec aile enroulee en 
; il existe des ecbantillons d'herbier conformes a 
es a une plus grande profondeur. 


Source: MNHN, Paris 
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R. numidica sp. nov. — Dioi'que. Fronde dressee, immergee, de 20 a 
40 mm., assez souvent ramifiee, parfois dichotome des la base, aile large, on- 
. dulee, decrivant quelquefois 2-3 tours de spire, arrondie en faux au sommet, se 
terminant insensiblement a la base quand l’axe est simple, se confondant dans 
I’angle de la dichotomie quand l’axe primitif se dedouble en deux tiges; cellules 
de l’aile plus grandes et subhexagonales vers l'axe, les marginales petites, carrees, 
moins chlorophylleuses, alternant avec de nombreuses cellules plus petites conte- 
nant un corpuscule huileux, rond, brunatre; feuilles inegales, plus grandes vers 
le sommet, oblongues, arrondies, concaves, alternant sur les deux, cotes de la 
nervure; des rhizoi'des a la base et sur la nervure. Antheridies en series lineaires 
au bord de la marge epaissie de l’aile; sporogones nombreux, disperses le long 
de la nervure; involucre grand, ovoi'de, vesiculeux, non acumine, lisse; coiffe 
entourant la capsule spherique avec style persistant subapical; spores globuleuses 
tetraedriques, 60-70 /x, brunes, non areolees, recouvertes d’epines peu denses, 
inegales, 4-8 p„ coniques, a extremite mousse, subaigue ou aigue. Sur les ner- 
vures, avec les feuilles, des propagules abondantes composees de deux parties : 
une partie basilaire, cordiforme, avec 4-5 grandes cellules qui se prolongeront 
en rhizoi'des et un disque germinatif orbiculaire. Entre les deux, un etrangle- 
ment constitue par des cellules generatrices en voie de division; le disque ger¬ 
minatif donne naissance a une tige qui, en s’allongeant, le rejette de cote, parfois 
a deux tiges, et le lobe reste alors au milieu, dans Tangle de la dichotomie — en 
rapport avec les deux ailes — tandis que les deux nervures se rencontrent en 
formant un angle. — Source a Baniou, Chott Hodna, Algerie; El Hamma, 
Chott Kebir, Tunisie du Sud. 

Le Riella numidica se rattache au R. helicophylla ; il en differe par sa taille plus 
grande, l'aile moins large, les feuilles plus grandes, l'involucre non apicule. les spores plus 
petites, a cpines plus rares. inegales, les unes mousses, les autres aigues. 

Ce Riella se multiplie rapidement et abondamment par ses propagules aussi longtemps 
que Teau persistc dans les mares; il se cultive tres facilement et persiste plusieurs annees. II 
est depourvu de 1'odeur de coriandre de ses congeneres (I). 

b. Mondiques 

R. Reuteri Mont. Ann. Sc. Nat., 3, XVIII, p. 12, 1844. — Monoi'que. 
Fronde simple ou peu ramifiee, dressee dans Teau, rampante sur la vase humide, 
de 10 a 25 mm., nervure grele, portant une aile plane, ondulee, lobee arrondie 
au sommet qu’elle depasse, a la base de nombreux rhizoi'des et sur le reste des 
folioles epaisses, lineaires, plus rapprochees vers le sommet. Sporogones peu 
nombreux, 2-5, involucre ovale acumine, papilleux; capsule globuleuse, brieve- 
ment pedicellee, entouree d’une coiffe surmontee d’un style court subapical; 
spores reticulees, echinulees, de 55-60 p. sans les lamelles epineuses, epines 
coniques tranquees de 10/x depuis la base; antheridies 3-12, ovoides, ellip- 
tiques, dans Tepaisseur de l’aile, localisees dans les sinus, entre les lobes suc¬ 
cesses de l’aile. — Dans les mares temporaires ; Fez, la Sebka de Zarkine, 
au sud de Gabes. 

R. Battandieri Trab. Rev. Br\>ol. 1886, p. 35. — Forme immergee, fronde simple, 
dressee, spores 60 A . — Alger a Maison Carree, fosse de l'Oued Smar. 

R. aersuensis sp. nov. in Bull. Soc. hot. Ft., 58, 1911, tab. 5, fig. 1, sub R. Battan- 


(I) La description du R. numidica et celle du R. scrsuensis ont deja ete publiees dans 
le Bull. Soc. Hist. Nat. Air. Nord. t. 25. pp. 391-393, 1934, par les soins du D r Rene Maire. 


Source: MNHN, Paris 
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dieri. — Monoi'que. Fronde rameuse, immergee ou rampant sur la vase humide, ayant lap. 
parence d'un Sphaerocarpus ; nervure epaisse, elargie, gamie de rhizoi'des a la face inferieure 
et portant, sur lc dos, une aile etroite, ondulee, iobee, parfois rudimentaire ou abscnte; fo¬ 
lioles epaisscs, tr« abondantes, lineaires ou lanceolees, parfois largement ovales et divisees, 

une sorte de bourgeon. Entre ces folioles naissent des propagules qui se detachent des sujets 
immerges, ou des innovations qui se developpent sur place; ellcs sont constitutes par une 
courte nervure portant des rhizoi'des et une rule large. Ces rameaux s'affranchissent de tres 
bonne heure de la tige principale et constituent, autour d'elle, une petite touffe rayonnante; 
accidentellement ces innovations prennent naissance sur l'aile meme. Vers lc sommet. entre 
le lobe terminal de l'aile et le lobe en formation dans le sinus, 1-8 antheridies elliptiques 

le sommet, a col droit ou courbe, capsules Ires nombreuses de chaque cote de l'axc, invo¬ 
lucre ovoi'de, allonge, acumine. parfois subeylindrique, tres papilleux, papilles tres allongees 
autour de I’ostiole et souvent cloisonnees sur le corps de I'involucre. Capsule globuleuse, 
brievement pedicellee, enveloppee par une coiffe hyaline se prolongeant en un style subapical 
incline; spores subglobuleuses, tetraedriques, 70-75 /x, reticulees, a lamelles relevees aux 
angles des mailles du reseau sous forme d’epines mousses tronquees de 5-6 n- — Le Sersou, 
autour de la mare de Tasselent jusque dans le fond des sillons d'un champ de ble inonde 
I'lhiver, juin 1908. 

Ce Riella differe peu du R. Reulcri gallica. il s'en distingue surtout par son involucre 
tres papilleux, par ses spores plus brievement herissees. 

Les Riella sersuensis et R. gallica ne different par aucun caractere important du 
R. Reuleri auquel on peut les rattacher comme sous-especes. Le R. Reuteri a ete fait sur la 
forme emergee trouvee aux bords du lac Leman, le R. Baltandieri, que j'ai decrit d'Alger, 
est la forme immergee avec la tige dressee et l'aile bien developpee et les spores un peu 
plus grosses. 

Dans le Sud Tunisien, dans le Chelif, au Maroc, on a retrouve la forme emergee ne 
different plus du type genevois. Le R. gallica de Roquehaute et d'Agde est une forme assez 

temps en vegetation et passe meme I'ete si on lui assure une suffisante quantile d'eau. C'est 
au moyen de ses propagules qu'elle peut ainsi se perpetuer. 

R. bialata Trab. Rev. Bryol. 1908, p. 96. — Monoi'que. Fronde ra¬ 
meuse, rampant sur la vase, nervure epaisse, elargie de haut en bas, gamie de 
rhizoi'des sur la face inferieure, portant sur le dos une aile d’abord simple, puis 
dedoublee, des innovations ou propagules, des folioles eparses nombreuses, li¬ 
neaires, etroites, grandes. Antheridies au sommet entre les lobes des ailes entou- 
rees d’un involucre propre, sporogones nombreux lateraux; archegones sur deux 
rangs, involucre oblong, oviforme, longuement acumine papilleux; spores 60- 
65 n, echinulees, non reticulees, aiguillons assez gros, tronques, de 5-6/z. — 
Duperre, dans un champ humide inonde. 

J’ai observe ce Riella dans les cultures d'un Riella recolte a Duperre et qui, vivant 
exonde. ne montrait pas d’aile developpee et avait I’aspect d'un Spharocarpus. L'aile double 
n est que le resultat d'un developpement exagere du dedoublement de l'aile qui se produit 
normalement au niveau des antheridies pour constituer les poches qui les abritent. L'aile est 
d’abord simple, puis elle se dedouble apres l'apparition des antheridies et ce dedoublement 
persiste. 

Le R. bialata differe du R. Reuteri non seulement par son aile double, mais aussi par 
la spore echinulee a aiguillons tronques et non reticulee echinulee a aiguillons coniques aigus. 

II. Sg. Trabuliella Porsild. Involucre octogone, muni de 8 ailes longitudinales 

R. Cossoniana Trab. Allas FI. Alg., p. 6, pi. II, 1886. — Dioi'que. 
Fronde dressee, simple, de 20 a 35 mm., aile ondulee depassant le point vege- 
tatif et s’attenuant vers la base, feuilles sur la face ventrale, petites, des propa¬ 
gules en abondance sur le meme cote. Le bord de l’aile de la plante male est 
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gami, sur presque tout son contour, de poches au fond desquelles se trouvent 
des antheridies ellipsoi'des jaune orange; la plante femelle porte 2-6 sporogones 
a involucre pourvu de 8 ailes avec ostiole etroite, la coiffe recouvre etroitement 
la capsule et se (ermine par un style persistant subapical, capsule spherique avec 
un pied epais claviforme; spores globuleuses tetraedriques, 65-70 p, herissees 
de saillies courtes, subcylindriques, tronquees. — Le Kreider, Sud Oranais, 
abondant en avril dans les mares peu profondes alimentees par la source; il forme 
des tapis vert clair sur le fond. 

R. affinis Howe and Underwood, Conlrib. Nerv-YorI( hot. Card. 1903. 

_ Mono'ique. Antheridies 1-7 dans un sinus de l’aile, involucre ovoi'de avec 

8 ailes, spores 85-120 ,u, herissees de pointes courtes, tronquees. — Tafira, 
Grande Canarie, juin 1897, O.-F. Cook. 

Le R. affinis differe du R. Cossoniana. qui est dioique, par -Son involucre attenue au 


IV. J UNGERMANIALES 
1. Jungermanes anacrogynes 

a. Fronde sans feuilles. 

* Fronde chamue, rubanee, enerve, peu differenciee ; 
fructifications naissant en dgssous de la fronde, pres 

des bords; elateres persistant au sommet des valves. . Aneura. 

** Fronde nerviee, munie en dessous de cils sur la ner- 

vure; fructification sur la nervure mediane. Metzgeria. 

*** Fronde chamue, lobulee, ondulee, rameuse, nervure 

peu marquee; elateres persistants a la base des valves. Pellia. 

b. Fronde avec expansions foliacees. 

* Fronde obovee, ondulee, avec ailes garnies en dessus 

de lamelles saillantes divergentes formant une corbeille. Pelalophyllum . 
** Tige rampante, bifurquee, feuilles inserees oblique- 
ment, decurrentes, molles, ondulees, frisees en tete de 
salade; perianthe campanule, capsule globuleuse s’ou- 
vrant irregulierement. Fossombronia. 


ANEURA Dum. 

Tableau synoplique des especes 


f Thalle chamu a 10-12 assises de cellules, dioique. A. pinguis. 

| f Thalle plus petit, divise penne, a 5-6 assises de cellules. 


* Thalle lineaire, assez regulieremenl bipenne, mince sur les bords qui 

** Fronde rayonnante, irreguliere, thalle non transparent sur les bords, 
rameaux lineaires, de largeur inegale et le plus souvent elargis au sommet. 
*** Fronde tres irregulierement divisee, rameaux linguiformes attenues au 


A. multi fid a 
A. sfmniria. 
A. latifrons. 


Source: MNHN, Paris 
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A. pinguis (L.) Dum. Comm, hot., p. 115, 1823 (Jungermania pinguis 
L. Sp. pi., p. 1136). — Dioi'que. Fronde gazonnante charnue, cassante, 
2-6 cm. X 3-10 mm., cellules de l’epiderme petites avec chlorophylle, 10-12 
assises de cellules au centre, grandes, hyalines, a parois minces. Coiffe cylin- 
drique herissee, capsule subcylindrique, noire, 4 valves, spores 25 ju; anthe- 
ridies au bord des lobes. — C. Region montagneuse, au bord des petits ruis- 
seaux ou dans l’eau courante, rarement fructifie. 

f. submersa Loeske. — Thalle sans rhizoides, Ires divise, flottant. 

A. multifida (L.) Dum. Comm, hot., p. 115, 1823 (Jungermania multi- 
fida L. Sp. pi. II, p. 1602). — Monoique. Fronde formant des touffes vert 
fonce noiratre, a divisions etroites, plus ou moins regulierement bipennees. Coiffe 
cylindrique grande, pedicelle 15-30 mm., capsule noire subcylindrique, spores 
15 /*; antheridies sur les bords de la fronde, entourees d’un involucre lacinie. — 
Dans les ruisseaux, pres des sources, en Kabylie, Akfadou, Khroumirie. 

A. sinuata (Dicks.) Dum. Comm, bot., p. 115, 1823 (Jungermania si- 
nuala Dicks. PI. crppt. Brit., fasc. 2, p. 16, 1790). — Monoique. Fronde 
rayonnante vert clair, rameaux portant de nombreux ramuscules tres courts. — 
Stations humides : La Calle et Khroumirie. 

A. latifrons Lindb. Bot. Not. 1873, p. 62. — Monoique. Fronde tres 
irregulierement divisee, rameaux etales ou ascendants, etroits a la base, puis 
elargis et enfin attenues et echancres au sommet, coupe du thalle de forme len- 
ticulaire a 5-6 assises vers le milieu. Coiffe subcylindrique herissee, spores brun 
clair, 15-17 /x; antheridies sur des petits rameaux arques. — Khroumirie : 
foret sur Ai'n-Babouch. 


METZGERIA Raddi 

M. furcata (L.) Lindb. Hep. in Hib. led., p. 496, 1875 (Jungermania 
furcala L. Sp. pi, p. 1136 p.p.). — Xerophile. Fronde glabre a la face 
dorsale, membraneuse, formee d’une seule assise de cellules, lineaire dichotome, 
munie d’une cote emettant des innovations a la face ventrale. Coiffe allongee, 
pyriforme, spores ponctuees 20-25 /x. — A la base des arbres : Ai'n-Draham, 
Khroumirie. 


PELLIA Raddi 

P. epiphylla (L.) Lindb., Hep. in Hib. led. (Jungermania epiphplla 
L. Sp. pi., p. 1135). — Monoique. Hygro-mesophyte-calcifuge. Fronde de 
5-8 cm. X 12-15 mm. avec nombreux lobes lateraux, nervure non distincte, 
cellules epidermiques superieures courtes, hexagonales, bombees, tres chlorophyl- 
leuse, tissu sous-jacenl a grandes cellules hyalines amyliferes, avec des lignes 
d epaississements verticales. Coiffe tubuleuse, depassant longuement l'involucre 
court, pedicelle atteignant 8 cm., capsule globuleuse, spores ovales 60-90 n 
vertes, elateres tres grandes atteignant parfois 600 /t; antheridies dans de petites 
cavites sur la ligne mediane des jeunes innovations. — Rochers siliceux humides, 
le plus souvent sterile : Bone, Edough, Ai'n-Draham, Khroumirie. 

P. Fabroniana Raddi, lung, elr., p. 23, 1820 (P. calpcina Nees, Nalurg. 
europ. Leberm. Ill, p. 386, 1838). — Dioi'que. Hygrophile, calcicole. Fronde 
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A. 4-5 cm. V 10-12 mm., bifurquee et irregulierement ramifiee, a contours 

gulierement lobule de 3-6 mm coiffe depassant a P««e °u "e d ep a ssan P 
Tinvolucre, spores 50 - 80 , 2 . elateres de 150-200 ^ X ]u s qua IUM 

au fond de la capsule. — CC. Ruisseaux, cascades, rochers calcatres humides . 
Maroc, Sefrou; Tlemcen, Tiaret, Alger 


f. furcigera (Hook.) Ma 
Sources, terre humide, stations 


J. — Thalle frange lobule p: 
ambragees. 


r des bifur 


repetees. — 


,, ,. •_ fHook ) Gottsche in Gottsche und Rabenh. Hep. eur. exsicc. 

hibernica dans le nord de l'Afnque. 


Le thalle de Me 




coupe, de 8-14 cellules dep 


relfin hibemict 
: largeu 


; au thalle de Pellia Fabroniana. On 1 
jn . une nervure bien accusee, trigone si 


PETALOPHYLLUM Gottsche 

P. Ralfsii (Wilson) Gottsche Syn. Hep., p. 472, 1 846 (Jtmgermama 
Ram Wilson, Engl. Bot . Supp., pi. 2874, 1 843; F.vombroma c.rtal»«/« - 
mk Trab in All FI Ale., p. 7, 1886). — Dioique. Fronde simple, a cote 
Z2l.tZ Jet ,L d,i garnies « d.ssns de l.melle, s„l antes; cap- 
sule spberique, assez grande, portee par un long pedmelle, spore, 76, alveo- 
lees, i alveoles grandes entourees dune membrane elevee e profdant sur le 
contour de la spore. — AC. dans la region d Alger ; dans la moo se, sous 1 
pins d’Alep au marabout de Sidi Merzoug, Bumandrers. S.dr Ferruch la loret, 
Orleansville la pepiniere. 


F0SS0MBR0N1A Raddi 

Tableau synoptique des especes 


0 Spores alveolees. 

* 4-5 alveoles dans le diametre, une membrane autour des spor 

** 6-7 alveoles, pas de membrane. 

*** 7-8 alveoles . 

00 Spores incompletemenf alveolees par des cretes flexueuses irreguliei 

* 16-20 dents sur le contour par les saillies des cretes. 

** 30-32 dents sur le contour . 


000 Spores herissees de lamelles rectangulaires. 

0000 Spores herissees de papilles aigues. 

00000 Spores couvertes de papilles verruqueuses. 


s, F. angulosa. 

. F. Dumorlieri. 
. F. Croeaisii. 


F. pusilta. 

F. IVondracaetfi. 
F. caespitiformis. 
F. cchinata. 

F. verrucosa. 
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F. angulosa (Dicks.) Raddi Jung, elr., p. 40, 1818 (Jungermania an- 
gulosa Dicks. Bril. PI. Crypt. I, p. 7, 1785). — Dioique. Fronde robuste 
fixee par des rhizoi'des violets, spores 50 p, alveolees, a 4-5 alveoles dans le 
diametre, entourees d’une membrane elevee se profilant sur Ie contour de la 
spore, elateres a 2-3 spiricules. — AC. Region montagneuse : Maroc, Tlemcen, 
Alger, Bone, Edough. 

F. Dumortieri (Hiibn. et Genth.) Lindb. in Not. Sdllsl ( . F. et FI. fenn. 
Fork., XIII, p. 417, 1874. — Dioique. Fronde petite, spores 40 p, reguliere- 
ment alveolees, 6-7 alveoles dans le diametre avec une membrane tres peu elevee 
ne formant pas une marge, mais de simples dents peu marginees sur le contour. 
— Maroc : Tanger, Djebel Kebir. 

F. Crozalsii Corbiere, Rev. bryol. 1903, p. 13. — Fronde comme le 
F. caespiliformis. Spores 38-40 p egalement reticulees, alveolees, alveoles 
subhexagonales, contours spinuleux, 7-8 alveoles dans le diametre, elateres a 2-3 
spires. — Terrains siliceux : Alger, Reghaia. 

F. pusilla (L.) Dum. Rec. observ., p. I 1, 1835 (Jungermania pusilla L. 
Sp. pi. , p. I 136). — Paroique. Fronde courte, rayonnante, fixee par des rhi- 
zoi'des violets, spores 40-45 p, gamies de cretes saillantes irregulieres formant 
des lignes sinueuses allant du sommet de la spore a la base du tetraedre en 
formant 1 6-20 saillies sur le contour. — R. Region montagneuse et littoral. 

F. Wondraczeki Dum. Rec. observ., p. 11, 1835. — Paroique. Fronde 
rayonnante, avec rhizoi'des violets. Spores 40 p, brunes, gamies de cretes sail¬ 
lantes circonscrivant quelques alveoles au sommet de la spore et gagnant la base 
en formant des lignes sinueuses avec 30-32 saillies sur le contour. — Maroc, 
camp Monod, Tanger, Alger, Bouzarea. 

F. caespitiformis de Not. in Gottsche et Rabenh. Hep. eur. exsicc. 
n° 123. — Dioique. Fronde couverte de feuilles ondulees frisees, rosette avec 
branches rayonnantes se prolongeant verticalement dans le sol et se renflant en 
tubercule de reserve. Spores brunes, 45-50 p, herissees de lamelles nombreuses, 
etroites, libres, tronquees, saillantes, elateres a 2 spires. — CCC. Maroc, Al- 
gerie. 

Le F. caespitiformis presente de nombreuses formes secondaires dont la repartition en 
sous-especes reclame de nouvelles recherches. Nous nous bornerons a en enumerer trois 
faciles a distinguer par les caracteres des spores : 

F. Husnoti Corbiere Muse. Manche. p. 353, 1889. — Fronde rayonnante avec rhi¬ 
zoi'des brun clair; spores 40-45 u, presentant un reseau tres superficial circonscrivant des 
alveoles de 6-7 p avec des lamelles courtes aux angles. — Maroc : camp Monod, Tanger; 
Alger. 

F. mauritanica sp. nov. — Fronde plus robuste que chez F. caespitiformis. rhi- 
zoides pourpres. Spores avec lamelles tres larges, libres. peu nombreuses. Calcicole. — Casti- 
glione (Alger). 

F. intermedia (Corb.) comb. nov. (F. caespitiformis var. intermedia Corbiere in 
lilt., 1904). — Fronde petite, en rosette, avec branches rayonnantes, rhizoi'des pourpres; 
spores avec lames larges reunies en cretes courtes, anguleuses, rappelant a la fois celles du 
F. caespitiformis et du W ovdraczelfii. Calcicole. — Alger. 

F. echinata Macvicar, Rev. Bryol. 1911, p. 73. — Fronde courte 
rayonnante fixee par des rhizoi'des pourpres; spores 35-41 p, brunes, gamies de 
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papilles aigues ou subaigues de 2-4 /*, 12-14 dans le diametre, elateres 200 X 
1,5 /i, a 2 spires. — Oran, Blida. 

Se distingue du F. caespiliformis par les spores plus perites et portantjles papilles plus 
aigues beaucoup plus nombreuses. Le F. < 
spores plus grosses. 42-51 e' ' — : I 




F. verrucosa Lindb. Soc. pro F. et FI. femica, 1873. — Dioi'que. 
Fronde rayonnante, rhizoides pourpres. Spores 35-40 f>. couvertes de verrues 
papilleuses en forme de pointe comque peu saillante; elateres gros et courts, 
obtus, a 3-5 spires. — Blida, Mouzaia. 


2. Jungermanes acrogynes 
Tableau synoptique des Tribus et des Genres 

I. EpigonIANTHEES. Archegones terminant la tige, perianthe ovale ou sub- 
cylindrique, feuilles decombantes entieres, rarement faiblement bilobees 
(Lophozia) ou bidentees (Lophocolea). Amphigastres souvent petits ou 


nuls. 

1. Sommet de la tige portant les archegones prolonge en 
un tube radicant; perianthe nul, capsule cylindrique ; 

feuilles opposees et brievement concrescentes. Gongylanthus. 

2. Perianthe forme dans sa partie superieure de deux fo- 

lioles libres au sommet, feuilles involucrales semblables 
aux feuilles caulinaires, un peu plus grandes, pas__d am¬ 
phigastres, sinon a l’involucre . Southbya. 


3. Folioles involucrales coherentes entre elles et avec le 
perianthe, perianthe divise au sommet en lobes, feuilles 
entieres non decurrentes . 


4. Folioles involucrales adherentes par la base au pe¬ 
rianthe qui emerge au-dessus de l'involucre avec 4-6 phs 

vers le sommet, divise en autant de lobes. Eucalyx. 

5. Involucre peu distinct, perianthe ovale plisse vers le 
sommet termine par un apicule cilie, capsule longuement 
pedicellee, feuilles etalees aplanies, orbiculaires entieres. . Haplozia. 

6. Feuilles de l’involucre plus grandes, plus divisees que 

les feuilles caulinaires; perianthe subcylindrique. Lophozia. 

7. Feuilles de l’involucre courtes, semblables aux feuilles 
caulinaires, perianthe dresse retreci a la base du stipe. . Gymnocolea. 

8. Feuilles involucrales plus grandes que les caulinaires, 
perianthe libre, tronque, bilobe dente, capsule oblongue, 
tiges dressees naissant d’un rhizome, feuilles grandes de¬ 
combantes altemes, etalees, finement dentees; amphigastres 

nuls ou rudimentaires. Plagiochila. 


9. Feuilles involucrales grandes, bifides, perianthe trigone, 
trilobe, a lobes dentes a l’orifice qui est a peine retreci; 
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capsule oblongue, tige radicante ramifiee, feuilles decur- 
rentes par le bord dorsal, imbriquees, bidentees ou emar- 
ginees, amphigastres bifides. Lophocolea. 

10. Archegones sur un rameau tres court d’origine ven- 
trale, feuilles involucrales petites, lobees, perianthe divise 
en 2-3 lobes profonds, dentes; capsule subglobuleuse, tige 
couchee ramifiee, feuilles entieres . Chiloscpphus. 

1 1. Feuilles involucrales soudees avec l’amphigastre for¬ 
mant un involucre tubuleux a 5 plis, enveloppant le pe¬ 
rianthe, celui-ci plisse et crenele a l’orifice, feuilles bilo¬ 
bees . Dichiton. 


II. CEPHALOZIEE.S. Archegones terminant un rameau ne du cote ventral, 
perianthe long et etroit a section triangulaire vers le tiers superieur, feuilles 
a insertion oblique ou transversale, bilobees, amphigastres variables. 

1. Plantes petites, perianthe decolore, trigone, plisse, 
feuilles involucrales biplurilobees avec amphigastres qui 
font souvent defaut sur le reste de la plante, feuilles inse- 
rees obliquement plus larges que les tiges, bilobees a lobes 

entiers; cellules grandes a parois minces. Cephalozia. 

2. Plantes minuscules, greles, d’un vert obscur, feuilles a 

insertion transverse egalant a peine la largeur de la tige, 
epaisses, bilobees, cellules petites a parois epaisses, feuilles 
involucrales plus grandes, 2-3 lobees, souvent dentees; pe¬ 
rianthe etroit, scarieux au sommet. Cephaloziella. 


III. CALYPOGEIEES. Appareil involucral en forme de sac 

charnu s’enfongant dans le sol, capsule cylindrique, feuilles 
incombantes, ovales entieres ou faiblement bilobees, des 
amphigastres bilobes . Calppogeia. 

IV. Sc AP AN I EES. Archegones terminant la tige, perianthe tres 
comprime, feuilles bilobees, condupliquees, lobe dorsal 
incombant, plus petit que le ventral, lobe ventral decom- 

bant, pas d’amphigastres . Scapania. 

V. RaduleES. Archegones terminant la tige, perianthe corn- 
prime, tronque au sommet, elateres persistant a l’extremite 
des valves; feuilles incombantes, bilobees, condupliquees, 
lobe ventral plus petit que le dorsal, pas d'amphigastres. Radula. 


VI. Madothecees. Archegones naissant au sommet d’un 
court rameau lateral, perianthe comprime, s’ouvrant en 2 
valves, feuilles incombantes, bilobees, condupliquees, lobe 
ventral ou lobule petit, des amphigastres. Madotheca. 
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VII. JUBULEES. Archegones terminant la tige ou un rameau court, penanthe 
anguleux, comprime, plisse, brusquement contracte en un apicule tubu- 
leux; feuilles incombantes, condupliquees, bilobees, lobe ventral beaucoup 
plus petit, souvent en forme de sac, de capuchon, des amphigastres deve- 
loppes ou rudimentaires. 


A. 1 archegone, lobule ventral plus ou moins renfle. . . . Lejeunea. 

B. 2-4 archegones, lobule ventral ecarte de la tige, con¬ 
cave, campanula ou sacciforme. Frullama. 

a. Perianlhe tuberculeux, lobule hemispherique. sg. Caleiloba. 

b. Perianlhe lisse, lobule allonge subcylindrique. sg- Thuyopsiclla. 


Clef des especes de Jungermanes acrogynes 
1. Feuilles entieres ou a sommet eraargine ou bidenle. 


a. Pas d'amphigastres : 


0 Calcifuges. 


* Feuilles imbriquees orbiculaires, concaves, sub- 

verticales, rhizo'ides rougeatres . 

** Dioique, feuilles oblongues imbriquees, (inement 
papilleuses, cellules a parois minces, capsule cy- 

*** Feuilles subreniformes, imbriquees, cellules mar- 
ginales plus grandes a parois epaissies aux 
angles, capsule subglobuleuse . 


Eucalyx hyalinus. 


Congylanlbus ericetorum. 


Haplozia crenulc'.a. 


00 Calcicoles. 


* Feuilles lachement imbriquees, tiges radicantes, 

cellules a parois minces . 

** Plante petite brun fonce, feuilles orbiculaires 
etroitement imbriquees portant un petit appen- 
dice sur le dos, cellules non epaissies aux angles. 

Monoique . 

*** Feuilles ovales, etroitement imbriquees, cellules 
a parois minces, avec epaississement aux angles, 
epiderme papilleux. Dioique . 


Haplozia riparia. 


Soulhbya nigrdla. 


Southbya slillicidiorum. 


b, Amphigastres non bilobes : 


Feuilles imbriquees, a insertion transverse, non decur- 

rentes, orbiculaires, cellules epaissies aux angles. 

c. Amphigastres bilobes ou bihdes : 

* Feuilles decombantes, parfois retuses. 

** Feuilles incombantes, parfois emarginees. 

*** Feuilles a sommet bidenle, amphigastres a lobes 


Alicularia scalaris. 

Chiloscyphus polyanthus. 
Calypogeia trichomanis. 

Calypogeja arguta. 


2. Feuilles bilobees, amphigastres rares ou nuls, perianthe obove obtus. 
a. Involucre non tubuleux. 

* Feuilles etalees noiratres, lobes obtus, sinus etroit. Cymnocolea inftala. 
** Feuilles etalees vertes, lobes obtus n'atteignant 

pas 1 mm., sinus ouvert. Lophozia turbinata. 

*** Feuilles imbriquees, sinus ouvert. Lophozia bicrenata. 


Source: MNHN, Paris 
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b. Involucre tubuleux enveloppanl le perianthe, pas d'am¬ 
phigastres plante minuscule . Dichilon calpculatus. 

3. Feuilles bilobees, lobes profonds aigus, perianthe prismatique. 

a. Feuilles involucrales profondement bilobees, amphigastres 

des rameaux steriles nuls ou rudimentaires. Autoi'que_ Cephalozia bicuspidata. 

b. DioYque, feuilles involucrales bilobees. Cephalozielta Slarkii. 


c. Autoi'ques, calcicoles. 

* Feuilles involucrales lobees, libres superieure- 

ment . Cephalozlella Baumgarlneri. 

** Feuilles involucrales complement soudees, ru¬ 
diments d'amphigastres sur les tiges. Cephalozielta algeriensis. 

d. Paroique. Feuilles involucrales a lobes saillants a la base 

du perianthe . Cephalozielta Slellulifera. 

4. Feuilles bilobees, a Jobes incises dentes, dents aigues, pas 

d'amphigastres . Prionolobus Tumcri. 


5. Feuilles bilobees, decombantes, a insertion tres oblique, decurrentes par le bord dorsal. 
Amphigastres bilobes. 

* Feuilles de la base seule* a lobes obtus. Lophocolea helerophplla. 

** Feuilles toutes bilobees a lobes acumines. Lophocolea cuspidala. 

6. Feuilles non lobees, mais a contour dente, decurrentes par 

le bord dorsal, pas d'amphigastres. Plagiochila asplenioides. 


7. Feuilles condupliquees a 2 lobes profonds, souvent inegaux, comprimes imbriques dans le 
memo plan : 


a Pas d amphigastres, lobule adherent au lobe dorsal par son cole de base allonge. 
0 Lobe dorsal plus grand. 


* Lobe dorsal obtus . Lejeunea minutissima. 

** Lobe et lobule aigus, dentes, papilleux. Lejeunea Rosselliana. 

*** Lobe dorsal tronque, beaucoup plus grand que 

le lobule . Radula complanata. 

00 Lobe dorsal plus petit. 

* Lobe ventral arrondi au sommet. Scapania undulata. 

** Lobe ventral contracts au sommet, obtus ou 

apicule . Scapania curia. 

b. Des amphigastres. 

0 Lobule ventral formant une oreillette gonflee, allon- 

gee en travers . Eulejeunea cavifolia. 

00 Lobule non vesiculeux. 

Lobe aigu ou subaigu, lobule aigu, amphigastres 

emargines bidentes . Madolheca fyabplica. 

** Lobe, lobule et amphigastres fortement dentes 

spinuleux .. Madolheca levigata. 

*** Lobule petit, longuement decurrent a ailes den- 
ticulees, amphigastres ligules, longuement decu'- 

rents, a ailes dentees . Madolheca rivularis. 

**** Amphigastre deux fois plus large que le lobule, 

rapproche, revolute, longuement decurrent .... M. plalpphylla. 
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***** Lobule grand, oblus. a peine decurrent, egalant 


Madotheca Thuya. 


000 Lobule vesiculeux : 


* Lobule renfle en casque ( Caleiloba ), feuilles 


suborbiculaires . Frullania dilalala. 

** Lobule cylindrique ( Thuyopsiclla ) . Frullania Tamarisii. 


Epigonianthe.es 

SOUTHBYA Spruce 

S.sdllicidiorum (Raddi) Lindb. in Massal. Ann. R. 1st. hot. Roma II, 
p. 12, 1886 (Jungermania scalaris (3 slilUcidiorum Raddi, Jung. Elr., p. 9, 
1817). — Dioique. Calcicole. En gazon vert clair, tiges courtes, cou- 
chees, fixees par de longs rhizoides hyalins, feuilles etroitement imbriquees, 
denses, inserees transversalement, ovales, ovales oblongues arrondies, cellules a 
parois minces avec epaississements aux angles, cuticule finement papilleuse, pas 
d’amphigastres, folioles involucrales corrodes au sommet. Capsule subglobu- 
leuse, spores jaune brun, legerement papilleuses, 20-24 //.; antheridies a 1 aisselle 
des feuilles. — CC. sur les tufs et les murs : Maroc, Algerie, Tunisie du Nord. 

S. nigrella (de Not.) Spr. in Massal. Osservaz. crit. Ann. R. 1st. Bol. 
Roma, III, 1888 (Jungermania nigrella De Not. Mem. Ac. Tor., ser. II, 
I, p. 315, 1839). — Mono'ique. Calcicole. En gazon brun fonce, tiges courtes, 
feuilles etroitement imbriquees, denses, arrondies, entieres, decurrentes par le 
bord dorsal, d’un vert olive fonce ou brun, portant un petit appendice sur le 
dos, cellules a parois minces, non epaissies aux angles, cuticule finement striee 
reticulee; folioles involucrales plus grandes, sinuolees, denticulees. Capsule sub- 
globuleuse, spores brun rouge 15-18 /i; antheridies a 1 aisselle des feuilles supe- 
rieures. — C. Maroc, Algerie, Tunisie. 

G0NGYLANTHUS Nees 

G. ericetorum (Raddi) Nees Naturg. europ. Lcberm. II, p. 407, 1836 
( Calypogeia ericelorum Raddi Jung, eirusc., p. 42, 1817). — Dioique. Cal- 
cifuge. Gazon d’un vert tendre comme Soulhbya stillicidiorum, etroitement fixe, 
feuilles denses, imbriquees, a insertion legerement oblique, soudees par leur bord 
dorsal, ovales, obtuses, arrondies au sommet, entieres; pas d amphigastres, cel¬ 
lules a parois minces, non epaissies aux angles, pas de corpuscules huileux, cuti¬ 
cule finement papilleuse, propagules a l’aisselle des feuilles assurant la multi¬ 
plication. Capsule cylindrique; antheridies 1-2, a l’aisselle des feuilles involu¬ 
crales. — Terrains siliceux : Maroc, Alger, Bone.. 


ALICULARIA Corda 

A. scalaris (Schrad.) Corda ap. Opiz Beilr. z. Nalurfy. I, p. 652, 1829 
(Jungermania scalaris Schrad. Sijsf. Samml. Kr\)pl. Gen>. 2, p. 4, 1797). — 
Dioique. Calcifuge. En gazon vert frais, tiges couchees, redressees au sommet, 
feuilles etroitement imbriquees, a insertion tres peu oblique, non decurrentes, 
orbiculaires, entieres, cellules legerement epaissies aux angles, folioles involu¬ 
crales grandes, etalees, a 2 lobes arrondis avec amphigastres tres grands ovales 


Source: MNHN, Paris 
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Ianceoles; perianthe plus court, adherent a 1’involucre. Capsule subglobuleuse, 
spores jaunes brun 16-18/x. — Sur les terrains siliceux. R. : Reghaia, Ain 
Draham. 

EUCALYX Breidler 

E. hyalinus (Lyell) Breidl. Mill. Nal. Ver. Steiermarlf, P- 292, 1893 

(Jungermania hyalina Lyell in Hook. Brit. Jungerm., p. 63, 1816). _ 

Dioique ou paroique. Calcifuge. En gazon etendu d’un vert pale, feuilles im¬ 
briquees suborbiculaires, dilatees en travers, entieres, tres legerement decurrentes 
sur la face dorsale, cellules grandes, a parois epaisses, surtout aux angles, 
4-10 gros corpuscules huileux colores, cuticule lisse, pas d’amphigastres; fo¬ 
lioles de l’involucre ondulees au bord, soudees depuis le milieu, adherents au 
perianthe. Perianthe depassant l’involucre, spores 15-1 7 /t. — Terrains sili¬ 
ceux : Alger, Kabylie, Ain Draham. 


HAPLOZIA Dum. 

H. crenulata (Sm.) Dum. Hep. Eur., p. 57, 1874 (Jungermania crenulata 
Sm. Engl, bot., pi. 1463, 1805). — Dioique. Gazon lache, d’un beau vert 
passant au brun, tige couchee emettant parfois des pousses effilees, feuilles 
molles, petites, distantes, imbriquees, subreniformes ou suborbiculaires etroite- 
ment decurrentes, cellules tres peu epaissies aux angles, les marginales beaucoup 
plus grandes, a parois plus epaisses, folioles involucrales peu distinctes, obovees; 
perianthe depassant du tiers l’involucre; capsule subglobuleuse; spores 12 «. — 
La Calle. 

H. riparia (Tayl.) Dum. Hep. Eur., p. 63, 1874 (Jungermania riparia 
Tayl. Ann. a. Mag. nat. Hist. 1843, p. 88). — Dioique. Calcicole. En gazon 
vert brunatre, tiges deprimees, radicantes, redressees au sommet, feuilles lache- 
ment imbriquees embrassant la moitie de la tige, largement ovales, cellules a 
parois minces, carrees sur les bords, 20 /x, hexagonales, plus grandes dans le 
centre, 30-35 /*, corpuscules huileux, petits, cuticule lisse; antheridies isolees. 
— Fissures humides des rochers calcaires : Djurdjura. 

LOPHOZIA Dum. 

L. turbinata (Raddi) Steph. Sp. Hep. II, p. 128, 1901 (Jungermania lur- 
binala Raddi Jung, elr., p. 29, 1818; /. algeriensis Gottsche in Gottsche et 
Rabenh. Hep. eur. exsicc. n° 391, 1867). — Dioique. En gazon d’un beau 
vert, tige grele, flexueuse, feuilles carrees, suborbiculaires ou obovees, a sinus 
obtus, tissu delicat, cellules hexagonales non epaissies, amphigastres nuls, folioles 
involucrales grandes, enveloppant la base du perianthe. Perianthe obove, obtus, 
a orifice 4 lobule, capsule subglobuleuse, spores 15-18 /x. — C. dans les stations 
fraiches du littoral : Maroc, Algerie. 

L. bicrenata (Schmid.) Dum. Rec. Observ., p. 17, 1835 (Jungermania 
icienala Schmid. Icon. anal. 3, p. 250, 1797). — Mono'ique. Xerophile. 
l ige courte, couchee, rhizoides abondants, feuilles imbriquees, obliquement 
dressees,^ bilobees, cellules subarrondies, a parois epaisses, folioles involucrales a 
lobes inegaux dentees, amphigastres rares. Perianthe brun orange, plisse, lobule 
a 1 orifice, lobules dentes cilies, capsule brievement oblongue, spores 10-12 /j. 


Source: MNHN, Paris 
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GYMNOCOLEA Dum. 

G. inflata (Huds.) Dum. Rec. Observ., p. 17 1835 > (Jungermania in- 
flata Huds. FI. An g/„ p. 511. 1762). — Dioique. Hygroph.le Touffes ver es 
ou brunes. tige deprimee, rhizoides rares, feu.l es imbr.quees, bilobees, cellules 
hexagonales avec les angles epaissis, 2-5 corps huileux, folioles involucrales peu 
distinctes. Perianthe tres long, claviforme, capsule bnevement oblongue. spores 
12-14 p. — La Calle et Khroumirie. 

PLAG10CHILA Dum. 

P asplenioides (L.) Dum. Rec. Observ.. p. 14. 1835 (Imgermama as- 
•taMfe L. Sp. pi. 1131). — Dioique. Tige rhizomateuae. brune ra- 

meaux diesae. ou procombanta, feuillea moyemea m.ereea obliquement. dette- 
chies, largement ovales, obtuses, irreguherement dentees, dents de 2-4 cellules, 
cellules hexagonales a parois fermes. peu epaissies aux angles nombreux corpus- 
cules huileux. folioles involucrales peu distmctes. Penanthe obove, oblong tron- 
que, cilie a l’orifice. capsule elliptique. spores brunes lisses 15 — l^abylie. 

Akfadou. 

LOPHOCOLEA Dum. 

Tableau synoptique des especes 

0 Feuilles a sommcl emargine. avec 2-3 dents. L - /ragrons. 

00 Feuilles a 2 lobes courts, subobtus ou entiers. 

* “a* ** 2 '° 4Sra :a 

** Feuilles a 2 lobes courts et sommet erodes propaguliferes, dioique. L. minor. 

000 Feuilles a 2 lobes assez grands, longuement acumines. L. cuspidate. 

L. cuspidata Umpr. Kr V pl. FI. v. Schlcs. I. p. 303, 1876 - Monoique. 
Touffes denses, vert fonce, feuilles dressees, oblongues rectangulaires, bilobees, 
a sinus arrondi et lobes petits acumines, tissu ferme, cellules peu ou pas epais¬ 
sies aux angles, nombreux corpuscules huileux odorants, folioles de 1 involucre 
grandes, 2-3 lobees au sommet, amphigastres grands 2-3-fides. Perianthe ver , 
trigone, 3-lobe, a lobes dentes, spores brunes 15-16 /x. — La Calle, Khrou¬ 
mirie. 

L. heterophylla (Schrad.) Dum. Rec. Observ., p. 15, 1835 ( Jungermania 
hclerophlla Schrad Journ. f. d. Bat. V, p. 66, 1801). — Monoique. Tige 
appliquee, fixee par des rhizoides abondants, feuilles imbr.quees subhor.zontales 
de 2 sortes, les inferieures bilobees, a sinus ouvert, les super.eures subrectangu- 
laires legerement emarginees, cellules a parois minces, a peine ou pas epaissies 
aux angles, de 20-30 p. Amphigastres atteignant le tiers de la feuille, a lobes 
lineaires et lobule lateral; folioles involucrales sUpeneures emarginees bihdes, 
denticulees; perianthe obove, 3-lobe, lobes arrondis, a dents irregul.eres, capsule 
petite, spores 8-10 p, antheridies a l’aisselle des feuilles voismes du perianthe. — 
T anger. 

L. minor Nees, Nalurg. europ. Leberm. II, p. 330, 1836 (L. heterophylla 
var. minor Douin, Rev. bryol. 1907, p. 23). — Dioique. Tige grele, feuilles 
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toutes semblables a 2 lobes courts; amphigastres profondement divises en 2 lobes 
lmeaires; des propagules abondants sur les bords des feuilles. — Tanger. 


L. fragrans Mens et De Not. in Syn. hep., p. 167. 1847 (Jungermama 
fragrans Mor et De Not., FI. Capr. 1839, p. 177; L. spicala Tayl. Syn. 
Hep., p 167 1847; L. hirticalyx Corb. et St. in Corb. et Pitard Muse. 
Canar. Mem. Soc. hoi. Fr., XLV, p. 37, 1907). — Monoique. Tige cou- 
chee, rameuse, feuilles legerement imbriquees, subrectangulaires a sommet irre- 
gulierement emargine, 2-3 lobe avec dents accessoires, cellules de 10-25 a, 
minces; amphigastres petits, profondement bilobes, lobes entiers ou dentes en 
dehors, perianthe herisse sur Ie contour. — Tanger. 


CHILOSCYPHUS Corda 

Ch. polyanthos (L.) Corda in Opiz Beilr. I, p. 651, 1829 (J unger- 
mama polyanthos L. Sp. pi, p. 1597). — Monoique. Hygrophile. Tige cou¬ 
chee garnie de rhizoides, feuilles decombantes se couvrant a peine, carrees, ar- 
rondies au sommet, entieres, decurrentes par le bord dorsal, parois des cellules 
non epaissies, amphigastres ovales, bifides, fugaces, rameau fertile, tres court, 
folioles involucrales petites. Perianthe court, irregulierement lobe, coiffe exserte, 
capsule ovale, spores 15 /*, finement ponctuees. 

Ch. rivularia Loeske, Abh. Boi. Ver. Prov. Brandenb. 1904, p. 172. — Submerge, 
vert sombre, innovations nombreuses, feuilles grandes. — Marais : La Calle. 


DICHITON Mont. 

D. calyculatum (Mont, et Dur.) Schffn, in Engler-Prantl Nat. Pflanzenf. 
1, 3, p. 86, 1893 (Jungermama calyculala Mont, et Dur. Ann. Sc Nat 
1848; D. perpusillum Mont. Sylloge, p. 52, 1856). — Monoique. Plante 
minuscule, en petits groupes sur le sol humide. Tige couchee avec rhizoides 
abondants, puis dressee pour porter le sporogone; feuilles petites, plus grandes 
vers le sommet, bilobees plus ou moins profondement, cellules plus petites aux 
bords des feuilles avec parois epaisses, un involucre calyciforme forme par les 
feuilles involucrales et l’amphigastre soudes, perianthe cylindrique recouvert 
a moitie par l’involucre, ouverture a cinq lobes, pedicelle de la capsule constitue 
? 3 ni v ang ® eS ce ^ u * es ’ ca P su ' e ovale, spores finement ponctuees. — Bruyeres 
a Philippeville. 

Lc^ Dichiton calyculatum a ete souvent confondu avec le Cephaloziella algcriensis 
pourvu d un involucre perianthiforme. 


Cephaloziees 

CEPHALOZIA Dum. 

C bicuspidata (L.) Dum. Rec. Observ. I, p. 18, 1835 (Jungermama 
icuspidala L. Sp. pi., p. 1132). — Monoique. Tige molle, couchee, en 
gazon lache, innovations ascendantes vert pale, feuilles concaves non decur¬ 
rentes, bilobees, lobes aigus, cellules grandes, a parois minces, sans epaississe- 
ments, folioles involucrales oblongues profondement bilobees. Perianthe depas- 
sant 1 involucre des deux tiers, etroit, allonge, plisse, lobule dente a l'orifice ; 
Pedicelle long, a 8 cellules sur la coupe, capsule elliptique, obtuse, spores 12- 


Source ; MNHN, Paris 
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15 /x; antheridies sur des rameaux speciaux 
goniales peu distinctes des feuilles ordinaires. 
Var. setulosa Spr. — Lobes termines par urn 


, isoles a l'aisselle de feuilles peri- 
— Maroc : Tetuan, Beni Hosmar. 

e file de 2-4 cellules. — Tanger. 


PRIONOLOBUS Schffn. 

P. Turned (Hock.) Schffn. HtpoL in Engler-Prantl. Natol Pfat'ri 
i 3 n 98 1895 (Jungermama Tumen Hook. Bril. Jung., t. /V. . 

Monoique ou dio'ique. Tig. radicante, » feu, lies de plus «» plus grande., divi- 
sees en 2 lobes piofonds, aigus, incises dentes, cellule, a pare, epaisses, fo- 
lioles involucr.les a 3 lobes. Perianthe subeylindnque, plisse, capsule portee 
par un pedicelle a 4 rangee, de cellules, spores 8 y; anthend.es solitaires a 1> 
base de foliole, peu differente, sur des rameaux part,cullers. — Maroc . Tan 
ger, Tetuan, Beni Hosmar. 


CEPHALOZIELLA Spr. 

Tableau synoptique des espece 

* Dioique, involucre a lobes aigus. 

** Auto'ique, involucre peu divise perianthiforme. 

*** Paroique . 


C. Slarkei. 

C. algeriensis. 
C. Stdhlifera. 


C Starkei (Fund) Schlfn.. Lotos 1900. p. 341 (/ungernmnio Starve, 
Fund ap Nee. Svnlurg Hep. Europ. II, p- 223, 1836). - Dlo,que : T.ges 
Lies lb mm., fenilles plus rapprochee. sur lei rameaux fertile., div.sees au 
deli, de la moitie en deux lobes a sinus aigu, lobes ovale, lanceoles, aigus, en- 
di celluleTsubquadratmpolygonees 10-14 y, 7-10 i, la base du de, .mphi- 
gastre. variables, feuilles perigomale. M2 panes avec 1 anthendie, feuilles 
fnvolucrales beaucoup plus grande, que le. feuilles “"'"’s S“fut 
latees formant une rosette a lobes aigus plus ou moms dentes. Fenanthe tusi 
forme etroit, decolore au sommet, avec cellules collenchymateuses i capsule 
oblongue, spores brunes, lisses, 7-8 ,x. — C. Sur les paro.s hum.des . Alger. 


C algeriensis (Douin) Trab. comb. nov. (C. Baumgartneri Schffn. var. 
nlgeriensis Douin Bull. Sue. but. Fr. mem. 29, p. 9, l«0). — AjMdM- 
Xerophile. Calcicole. En toulfes etendues, vert nouatre tiges de 5 10m ., 
feuilles vert brunatre. insensiblement plus grandes de la base au somme de la 
tige, divi.ee. jusqu a 1. mo,tie en 2 lobes aigus, 5 cellule, a la base du lob . 
cellules polygonales arrondies, 15-20 y, i, pares non ep.iss.es, pas d ampln- 
g.“, sur tige, fertile,, seulement sur les tiges s.enles non propagul,feres, 
feuilles peri goniales comme le, feuilles ordinaires, man concave, avec anthen¬ 
die- feuilles involucrales a lobes ent.ers, courts, arrondis, concrescentes pe 
rianlhiformes. Perianthe oblong, tronque, a 5 plis hyalm au sommet depassan 
1’involucre de la moitie de sa longueur, capsule elliptique, spores 1 3 y, prop, 
gules obovees. — C. Maroc : Tftuan. Algerie : littoral, sur le, tufs et le, murs, 
Mostaganem, Alger, Blida. 


Le C. alg. 


equel il a ete parfois confondu. 


>cale du C. Baumgarlneri, en differe surtout par son in 
ir perianthiforme, comme chez le Dichiton calyculalum e 


Source: MNHN, Paris 
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C. stellulifera (Tayl.) Douin Bull. Soc. Bot. Ft. Mem. 29, p 6 1920 
(Jungermania stellulifera Tayl. Spn. Hep., p. 134, 1844). — ParoTque. 
Touffes petites d’un vert clair, tiges de 4-8 mm., feuilles petites a la base, 
lnsensiblement plus grandes, des amphigastres ?a et la tres grands, feuilles a 
deux lobes aigus entiers, divisees jusqu’aux deux tiers environ, 6-7 cellules a la 
base des lobes, cellules anguleuses, I 1-14 p, a parois minces ou peu epaissies, 
sans epaississement aux angles, feuilles perigoniales comme les feuilles ordinaires 
avec 1-2-3 antheridies, ajj-dessous de 1 involucre; feuilles involucrales grandes 
a lobes entiers ou subdentes, formant un bourgeon. Perianthe plisse, legerement 
retreci, hyalin au sommet, dente par la saillie des cellules terminales, depassant 
1 involucre des deux tiers, de sa longueur, capsule elliptique, spores 6-9 a, pro- 
pagules. — Algerie : Constantine. 


C. gracillima Douin Bull. Soc. Bi 
Warns!.). — Cellules plus grandes, 13-16^ 
siliceux : fore! de la Reghaia. 


p. 76, 1920 (C. Limprichtii 
cellules a la base. — Terrains 


Calypoceiees 


CALYPOGEIA Raddi 

C. Trichomanis (L.) Corda in Opiz Beilr., p. 653, 1829 (Mnium Tri- 
chomanis L. Sp. pi. I, p. 1114). — Dioique. Gazon vert fonce glaucescent, 
tiges couchees, fixees par des rhizoides abondants, feuilles imbriquees, inserees 
tres obliquement, largement ovales, auriculees du cote dorsal, decurrentes par 
le bord ventral, entiers, cellules sans epaississements, corps chlorophylliens gros, 
amphigastres bilobes, capsule cylindrique, spores 10-14 ,x. — Tanger, Bone,’ 
Edough. 


i Raddi. — Feuilles ovales, subaigues o 
laires. — Oued-el-Akhal, Gharb. 


deux lobes Ires 


C - ar ? uta Mont, et Nees ap. Nees Nalurg. Eur. Leberm. Ill, p. 24, 
838. Dioique. Gazon vert pale peu fourni, tiges deprimees, feuilles decur¬ 

rentes sur la face ventrale avec un sinus peu profond au sommet, tissu delicat, 
cellules grandes, amphigastres etroits, etales, bifides, subules. — Tanger. 


SCAPANIEES 


SCAPANIA Dum. 


S. compact! (Roth) Dum. Rec. Observ.. p. 14, 1835 (/ongermoniu 
oompacla Roth Tent. FI. Ccrm., p. 375, 1800). — Tige courte, draudee a 
la base, lobes foliaires presque egaux, oboves, arrondis, cellules arrondies, a 
Parois epaisses. — Forets : La Calle et Khroumirie. 


S. undulata (L.) Dum. Rec. Observ., p. 14, 1835 (Jungermania undu- 
c a , pl-; P- 1598 p.p.). — Hygrophile. Tiges courtes, en tapis vert 
fonce, feuilles^ imbriquees, plus grandes de la base au sommet, entieres, lobe 
in erieur obove, obtus, arrondi, lobe dorsal trapezoide, debordant la tige par 
l oreillette de la base. — Forets : Kabylie, Akfadou et Khroumirie. 


, , CUrta ( Marti ^) Dm"- Rec. Observ., p. 14, 1835 (Jungermania 
w a Martius FI. Erlang., p. 148, 1817). — Gazon peu eleve, vert pale glau¬ 
cescent, tiges ascendantes, feuilles uniformes, lobe inferieur ovale arrondi a la 
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base, denticule, lobe dorsal egalant la moitie du lobe ventral, aigu, debordant 
a peine la tige du cote oppose; cellules anguleuses, a parois translucides. 
Akfadou, forets de Kbroumirie. 

Radulees 
RADULA Dum. 

R. complanata (L.) Dum. Comm, bat, p. 112, 1822 (Jungermania 
complanala L. Sp. pi. p. 1133). — MonoYque. Paroique ou auto.que Xero- 
phile. Tige sans rhizoides, tres appliquee sur le support, le plus souvent rones 
d’arbres, rameaux divergents, avec ramuscules courts formant un tapis vert pale 
ou vert fonce. feuilles inserees tres obliquement, se recouvrant en partie, planes 
ou legerement convexes en dessus, lobe dorsal ovale oblong recouvrant la tige 
en empietant peu par son insertion, lobule 4 fois plus petit, carre plan, emettan 
des crampons qui fixent la plante, cellules hexagonales a parois minces, a corps 
oleiferes granuleux, rameau fertile court, folioles involucrales un peu plus allon- 
gees, a lobule plus grand. Perianthe vert, obove, tronque, pedicelle court, cap¬ 
sule brune. spores 25-30 antberidies solitaires a 1 a.sselle de folioles invo- 
lucrales en arriere de l’involucre, a lobule plus grand, concave sacc.forme, des 
propagules pluncellulaires. — CC. Sur les troncs d arbres : Algerie. 

R. Lindbergiana Gottscbe in Hartm. Skand. Flora. 1 864, p. 98 , (R. 
germana Jack, Flora 1881). — Dioique. Xerophile. Tiges appliquees direc- 
tement sur le support, le plus souvent roeber ou au milieu de mousses ayan 
l’aspect du R. complanala. mais plus delicates, feuilles inserees tres oblique- 
ment, se recouvrant en partie, recourbees au sommet, lobe dorsal recouvrant la 
tige et empietant par son insertion, lobule 4 fois plus petit, carre, plan emettan 
des crampons courts qui fixent la plante, cellule hexagona es de 15-20 /t, deux 
folioles involucrales reunies, a lobule grand. Periantbe obove, tronque, spores 
de grandeur variable, 30-40 /i, plus ou moins cloisonnees; plante male separee 
ou en melange avec les plantes femelles avec 10-20 folioles sacciformes a la 
base formant une sorte depi, des propagules pluncellulaires. — letuan; Al- 

Madothecees 


MADOTHECA Dum 


Tableau synoptique des especes 

a. Amphigastre et lobule fortement dentes, cilies. 

b. Amphigastre et lobule entiers ou avec seulement 1-3 denis a la base : 

0 Lobule grand, plus large que la tige. 

* Lobule environ aussi large que l'amphigastre qui esl souvent mum 

de 1-3 dents i la base decurrente. 

** Amphigastre deux fois plus large que le lobule, rapproche, re- 
volutc sur le contour, longuement d^current, lobe cordiforme- 


M. levigate. 


M. Thuya. 

M. platyphylla 


00 Lobule court, plus etroit que la tige. 

* Amphigastre entier au sommet, revolute, plus large que la tige et 
plus ou moins dente a la base decurrente, lobule le plus souvent 

tordu au dehors . 

** Amphigastre petit, a sommet emargine, bidente, lobule tres petit, 

Pl» n . 


M. rcvularis. 
M. kahytica. 


Source: MNHN, Paris 
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M. Ievigata (Schrad.) Dum. Comm, hot, p. Ill, 1822 (Jungermania le- 
vigala Schrad. Syst. Sami Krypt. Cew. Nr. 104, 1797). — Dioique. Xero- 
phile. Touffes vert bronze, tige allongee, 10-20 cm., sans rhizo'ides, a rameaux 
etales dans un meme plan, feuilles imbriquees lisses, lobe ovale, mousse, aigu 
ou acumine, sinueux et parfois muni de dents, lobule oblong, ligule ondule, 
dente spmuleux, parfois lacinie a la base, amphigastre oblong dente spinuleux, 
decurrent. Cellules avec epaississement aux angles. Generalement sterile. — 
Maroc : Tanger, Tetuan. 

M obscnra Warns!., Krypt. FI. Brand. I, p. 268, 1902 (M. Ievigata var. obscura 
Nees, /Vatorg.^ Ill, p. 166, 1838). Touffes vert fonce, lobe large, aigu el dente vers le 

M. canarienais Nees Nalurg. Ill, p. 207, 1838 (M. Ievigata var. Thuya Nees Na- 
turg. Ill, p. 166, 1838). — Intermediate enlre M. Ievigata et M. Thuya. Lobe ovale a 
sommet obtus, mais moins largement arrondi que chez M. Thuya. Quelques dents isolees sur 
le contour. Ires peu saillantes, amphigastre a peine plus large que le lobule enroule sur les 
bords et portant 1-3 dents a la base. Souvent confondu avec M. Thuya. 


M. Thuya (Dicks.) Dum. Comm, bot., p. Ill, 1822 (Jungermania 
Thuya Dicks., FI. Crypt., fasc. 4, p. 19, 1801). — Dioique. Xerophile. En 
touffes vert jaunatre ou vert brun, d’un brillant metallique, tige 3-10 cm. de- 
primee, rameaux courts nombreux, feuilles rapprochees, imbriquees, largement 
ovales ou cordiformes, entieres, a sommet arrondi, lobule grand, ovale, arrondi, 
aussi large que l’amphigastre, a bords revolutes, parfois muni de 1-3 dents a 
la base, amphigastre arrondi, large, revolute, parfois muni de 1-3 dents a la 
base, a peine decurrent, cellules avec epaississement aux angles. — Sur rochers. 
Algerie : Collo, Djebel Gouffi, Kabylie. 

Le M. Thuya est difficile a circonscrire, iJ forme le passage entre le M. plalyphylla 
et certaines formes rattachees au M. Ievigata comme le M. Canariensis Nees. 


M. platyphylla (L.) Dum. Comm, bot., p. Ill, 1922. — Dioique. Meso- 
xerophile. En touffes etendues vert olivatre ou brunes sans reflet, rupicoles ou 
corticoles. Tige 5-12 cm. rigide, avec 3-4 rangees de cellules corticales a parois 
epaisses, allongee, irregulierement 2-3 pennee, rameaux inegaux, etales dresses 
dans un meme plan, feuilles rapprochees, imbriquees, lobe dorsal largement 
ovale cordiforme, inflechi, entier, ondule, lobule atteignant ou depassant le tiers 
de la largeur du lobe, ovale, obtus, entier, a peine decurrent; amphigastres 
2-3 fois plus larges que la tige et 2 fois plus larges que le lobule, rapproches, 
largement ovoi'des arrondis, revolutes sur le contour, longuement decurrents et 
souvent dentes sur la lame decurrente. Cellules a parois minces avec epaississe- 
ment aux angles. — C. Dans les forets. Maroc : Tetuan. Tlemcen a Hafir, 
Teniet-el-Haad, Akfadou. 

Var. aubuquarrosa Schffn., Lotos, 1900. p. 27. — Plante plus forte, bipennee, lobe 
rn e 'i * obu k p,us lar 8 e 9 ue da ns le type, mais toujours plus etroit que les amphigastres. 
Lellules un peu plus grandes 30 jt- 

M. rivularis Nees Nalurg. Ill, p. 196, 1838 (Jungermania Cordaana 
Hiibn. Hep. Germ., p. 291, 1834). — Dioique. Hygrophile, touffes vertes 
ou vert olivatre, brillantes, rayonnantes, tige 5-8 cm., assez regulierement pen¬ 
nee, rameaux longs, feuilles rapprochees, lobe ovale cordiforme, embrassant la 
tige, entier ou avec quelques dents a la base, sommet arrondi, lobule petit, ovale, 
aigu, decurrent, avec bord revolute, parfois dente; amphigastre plus large que 
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la tige deux fois plus large que le lobule longuement decurrent en lames plus 
„u moms den.ees, rev.lute au sommet. Cellule, minces hex.gonales, epat.sres 

M^iimplicior Zell Over ,iflK S I Vf Akal.Hanll. II, p. 53,1877 ("■ H| 

«ttZzZtzZt Fi'rj“£'™i“e:, "a ,™ 

5T cellule. cortiesles, lube ever use gro.se dent .1. bens, lobule dccur.ent avee uue 
la base; amphigastres dislants. — Kabylie, La Calle. 

f distans (Nees) K. M. — En touffes molles dun beau vert, hge mediocre, 
(lexueuse f rameaux opposes divergents. feuilles espacees. se recouvrant a peme par les bords. 
flexueuse a rameaux oppo _ b Maroc . Grand Atlas, ruisselets a Our.ka, 2.500 m. 

aD “ P 'ceite 5 forme de M. rivularis pourrait etre confondue avec le M. Porella; elle sen 
distingue surtout par les amphigastres nettement decurrents. 

M kabylica sp. nov. — Plante grele, verte, rampant sur la terre humide, 
avec nombreux rhizoides jusqu’a l’extremite des rameaux feuilles peu tmbrt- 
queer, se defoliant a angle droit, angle des cellules tres fatblement epatsst, lobe 
dorsal ovale triangul.ire, inequilateral, subatgu. entier: lobule 
petit, entier, decurrent; amphigastres ltgules, distants, a sommet emargtne 
termine par deux petites dents, assez longuement decurrents avec , nom ^ eux rh ” 
zoides a la base. — Djurdjura, au contact de la ne.ge fondante, a Z.OUU m. 

_Sr,"; 

aigue du lobe; ses affinites seraient plutot avec le M. nvulam dont pe 
conune une forme d'altitude elevee. 

JUBULEES 
LEJEUNEA Libert 
1. Sg. Eulejeunea Spr. 

L. cavifolia (Ehrb.) Undb. Act. Soc. Sc. Fern. X. P- 43. 1871 
germania covi/ofio Ebrh. Beil,. z. IV. P- 45, 789; serp^obu 

Libert Am. Sc. Pk S s. VI. p. 374, 1820). — Mono,que. T.pts d un vert 
elair. ti«e de 1 0-55 mm., couchEe, irreguliErement pennee rameaux dans un 
mEme plan; leuilles imbriquees, lobe ovale oblus, entier lobule 
1/4. 1/5 du lobe, gonfle, avec une dent sur la marge, legerement courbe sur 
la'carene, ampbigastre grand, suborbiculaire, btlobe debordant largement la 
tige; cellules subhexagonales a patois minces; deux fol.oles mvolucrales dres- 
sees, perianthe obove, brusquement retus et apicule. 5 gones, ped.celle court, 
capsule a 4 valves. - Tange,. Tetu.n, Mb de kabylte, AM.dou, La 
Chiffa. 

2. Sg. Cololejeunea Spr. 

L. Rossettiana Massal., Nuov. Giorn. Bol. Ilal. XXI, p. 487, 1889. — 
Monoique. Tiges tres greles. 3-6 mm., radicantes, sur les mousses ou autres he- 
patiques; rameaux divariques, feuilles lachement .mbnquees, lobe convexe ova e 
aigu, acumine, acumen incurve ou etale, fortement dente, spmuleux lobule ovale 
oblong egalant le 1/2 ou 3/4 du lobe, tres convexe, fortement pap.lleux comme 

le lobe dente, pas d’amphigastre, cellules petites, anguleuses surmontees d une 

papille. Perianthe obove anguleux 5-gone, dente a 1 orifice; des propagules su 
les feuilles. — Maroc : Tetuan. 
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L. minutissima (Sm.) Dum. Comm, hot., p. Ill, 1822 (Jungermania mi- 
nutissima Sm. Engl, bot., t. 1633, 1806. L. inconsfSicua de Not. Mem. Ac. 
Torino. 1865). — Monoique. Plante d’un vert clair, tige tres grele 40/x de 
largeur, montrant trois rangs de cellules, peu divisee, rares et courts rhizoides, 
feuilles tres petites, distantes, lobe largement ovale tres bombe, lobule ovale at- 
teignant les 3/4 du lobe auquel il adhere dans toute sa longueur, pas d'amphi- 
gastre. Cellules,minces, non epaissies dans les angles. Perianthe obove a 5 
angles saillants. — Algerie (herb. Montagne), forets de la Calle et Khrou- 
mirie. 


FRULLANIA Raddi 


1. Sg. Galeiloba Steph. 

F. dilatata (L.) Dum. Rec. Observ. -I, p. 13. 1835 (Jungermania dila- 
lala L. Op. pi, p. | 133). — Dioi'que. Xerophile. Tapis vert sombre ou brun 
ronce; tiges etroitement appliquees sur les troncs d’arbres, irregulierement rami- 
hees; feuilles largement ovales imbriquees, lobule egalant 1/3, 1/2 lobe, 2 fois 
plus large que la tige, en forme de capuchon, presentant a la base, a l'insertion, 
un style etroit; amphigastre grand, bilobe, plus large que la tige; cellules a 
parois epaisses; perianthe obove, obtus, surmonte d’un mucron tubuleux, recou- 
vert de propagules, plante male avec antheridies sur des rameaux courts. — 
C(_. a la base des troncs d’arbres ages, dans les bois. 


Le Fr. Trabuliana St. Sp. Hep. a ete etabli 
plus grands (var. macrotus Nees). 


forme a lobule el amphigastres 


2. Sg. Thyopsiella Spr. 

Fr Tamarisci (L.) Dum. Rec. Observ., p. 13, 1835 (Jungermania Ta- 
mansci L. Sp. pi. p. 1134). — Dioi'que. Xerophile. En gazonnements 
etendus d un vert obscur, passant au brun rougeatre, a surface brillante; tige 
allongee, bipennee; feuilles larges, ovales a base cordiforme, apiculees au som- 
met, lobule ecarte de la tige, oblong subcylindrique, 1-2 dents subulees entre 
les deux lobes; amphigastre plus large que la tige, revolute, bilobe, a lobes 
obtus, souvent prolonge a la base en deux oreillettes denticulees; cellules a pa¬ 
rois epaisses, carrees, 10-20 p„ rameaux fertiles courts, folioles involucrales acu- 
minees, sinuolees; perianthe obove oblong, plisse, comprime, surmonte d’un bee 
ubuleux; inflorescence male terminant des rameaux courts, renfles, antheridies 
globuleuses, courtement pediculees. — CC. surtout dans la region montagneuse, 
sur les rochers. 


disti: 


Le Fr. Tame 




isiderees 


arfoi 


comme especes 


Fr. hispanica Nets Naturg. Ill, p. 236, 1838 (Fr. calcarlfera Steph., Hcdmgla 1887; 
d L , an ; ansa l al - Sar i°° Do Not. Mem. Ac. Torino II, 22. p. 380, 1865). - Plante 
p us rorte, amphigastre Jonguement appendicule a la base. 

Fr. mediterranca De Not. — Amphigas 
b'lobe. sans dents a la base, lobe 




; plus grand, applique si 
:ellules petites. 


arrondi, peu 


F. microphyllB (Gottsche) Pears. Joum. of Bot. 1894, p. 328 (F. TamarUc 
ophplla Gottsche in Gottsche et Rabenh. Hep. eur. exsicc. Nr. 209, 1862). — 1 
<■ feuilles petites non apiculees, cellules non epaissies, 
es cellules brunes bien marquee, souvent divisee au sommet; amphigastre 
jusqu’a la moitie. — Tanger, cap Spartel. 


Plus grele que le F. Tam, 
moniliforme d 

en deux lobes 


Source: MNHN, Paris 
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INDEX DES GENRES ET ESPECES 

(Les synonymes sont en italique) 


Ailonia 

rupeslris, 8. 

Alicularia 
scalaris, 30. 

Aneura 

latifrons, 23. 
multifida, 23. 
pinguis, 23. 
sinuata, 23. 

Anthoceros 
crispulus, 2. 
dichotomus, 3. 
Husnoti, 2. 
levis, 2. 
punctatus, 2. 

Calypogeia 
arguta, 36. 
ericelorum, 30. 
fissa, 36. 
Trichomanis, 36. 

Cephalozia 

bicuspidata, 33. 

Cepbaloziella 
algeriensis, 34. 
Baumgarlneri, 34. 
gracillima, 35. 
Limprichlii, 35. 
Starkei, 34. 
stellulifera, 35. 

Chiloscyphus 
polyanthos, 33. 
rivularis, 33. 

Clevea 
crassa, 7. 
hyalina, 7. 
Rousseliana, 7. 

Corbierella 

algeriensis, 6. 


Corsinia 

marchantioides, 9. 
Dichiton 

calyculatum, 33. 
perpusillum, 33. 

Duriesa 

helicophylla, 19. 
Duriella 

hclicophylla, 18. 

Eucalyx 

hyalinus, 31. 

Exormotheca 
pustulosa, 6. 
IVelwilschii, 6. 

Fegatella 
conica, 5. 

Fimbriaria 
africana, 6. 

Fossombronia 
angulosa, 25. 
casspitiformis, 25. 
corbuleeformis, 24. 
Crozalsii, 25. 
Dumortieri, 25. 
echinata, 25. 
Husnoti, 25. 
intermedia, 25. 
mauritanica, 25. 
pusilla, 25. 

verrucosa, 26. 
Wondraczeki, 25. 

Frullania 

calcarifera, 39. 
dilatata, 39. 
hispanica, 39. 
mediterranea, 39. 
microphylla, 39. 
Tamarisci, 39. 
Trabutiana, 39. 
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Gongylanthus 
ericetorum, 30. 

Grimaldia 
atlantica, 6. 

dichotoma, 5. 

Gymnocolea 
inflata, 32. 

Haplozia 
crenulata, 31. 
riparia, 31. 

Jungermania 
algeriensis, 31. 
angulosa, 25. 
asplenioides, 32. 
calyculata , 33. 
cavifolia, 38. 
compacta, 35. 
complanala, 35. 
Cordaana, 37. 
crenulata, 31. 
cur/a, 35. 
dilatata, 39. 
epiphylla, 23. 
fragrans, 33. 
furcata, 30. 
heterophylla, 32. 
hibernica, 24. 
hyalina, 31. 
inflata, 32. 
levigala, 37. 
minutissima, 39. 
mullifida, 23. 
n igrella, 30. 
pinguis, 23. 
polyanthus, 33. 
pusilla, 25. 
Ra//s». 24. 
riparia, 31. 
scalaris, 30. 
sinuata, 23. 
slellulifera, 35. 
Starkei, 34. 
Tamarisci, 39. 
Thuya, 37. 
iurbinata, 31. 
Turneri, 34. 
undulala, 35. 


Lejeunea 
cavifolia, 38. 
inconspicua , 39. 
minutissima, 39. 
Rossettiana, 38. 
serpyllifolia, 38. 

Lophocolea 
cuspidata, 32. 
fragrans, 33. 
heterophylla, 32. 
hirticalyx, 33. 
minor, 32. 
spicata, 33. 

Lophozia 

bicrenata, 31. 
turbinata, 31. 

Lunularia 
cruciata, 7. 

Madotheca 
canariensis, 37. 
xabylica, 38. 
Levieri, 38. 
levigata, 37. 
obscura, 37. 
platyphylla, 37. 
rivularis, 37. 
simplicior, 38. 
Thuya, 37. 

Marchantia 
conica, 5. 
cruciata, 7. 
hemisphcerica, 5. 
hyalina, 7. 
paleacea, 4. 
polymorpha, 4. 
quadrata, 4. 

Metzgeria 
furcata, 23. 

Moerckia 

hibernica, 24. 

Mnium 

Trichomanis, 36. 

Pellia 

calycina, 23. 
epiphylla, 23. 
Fabroniana, 23. 
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Petalophyllum 

Ralfsii, 24. 

Plagiochasma 
algericum, 8. 
Rousselianum, 7. 
rupestre, 8. 

Plagiochila 

asplenioides, 32. 

Preissia 

quadrata, 4. 

Prionolobus 
Turneri, 34. 

Radula 

complanata, 35. 
germana, 36. 
Lindbergiana, 36. 

Reboulia 

hemispheerica, 5. 

Rhacolheca 
azorica, 6. 

Riccia 

aculeata, 15. 
armatissima, 12. 
atromarginata, 17. 
Battandieri, 13. 
Baumgartneri, 14. 
Bischoffii, 12. 
bifurca, 14. 
bullosa, 6. 
cana, 15. 

canaliculata, 10. 
canesce ns, 15. 
ciliata, 16. 
ciliifera, 13. 
commutata, 1 6. 
Crozalsii, 15. 
crustata, 16. 
cryslallina, 10. 
echinulata, 13. 
erinacea, 12. 
fluitans, 10. 
Gougetiana, 12. 
glauca, 1 3. 
Henriquesii, 15. 

Hyi, 14. 


insularis, 1 7. 
intumescens, 15. 
lamellosa, 14. 
Lescuriana, 14. 
macrocarpa, 16. 
mamillata, 17. 
Michelii, 1 6. 
munita, 1 7. 
nalans, 10. 
nigrella, 17. 
nodosa, 11. 
papillosa, 14. 
palmata, 16. 
paradoxa, 1 6. 
pyramidata, 19. 
Raddiana, 1 7. 
riatensis, 14. 
Sommieri, 13. 
sorocarpa, 1 7. 
spinosissima, 15. 
subbifurca, 14. 
subinermis, 14. 
subciliata, 1 6. 
Trabutiana, 17. 
tumida, 16. 

Ricciella 

crystallina, 10. 
fluitans, 10. 
perennis, 10. 

Riccinia 

perennis, 10. 

Ricciocarpus 
natans, 10. 

Riella 

bialata, 21. 
Battandieri, 20. 
affinis, 22. 
Clausonis, 18. 
Cossoniana, 21. 
helicophylla, 19. 
interrupla, 18. 
numidica, 20. 
Parisii, 18. 
Reuteri, 20. 
sersuensis, 20. 
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Scapania 

compacta, 35. 
curta, 35. 
undulata, 35. 

Southbya 
nigrella, 30. 
stillicidiorum, 30. 


Sphaerocarpus 
algeriensis, 18. 
califomicus, 18. 
terrestris, 18. 

Targionia 

hypophylla, 8. 

Tessellina 

pyramidata, 9. 







Lichens 

de l’Etat de NewMexico (U.S.A.) 
recueillis 

par le Frere G. Arsene Brouard 

par le D' BOULY DE LESDAIN 

(Supplement) 


INTRODUCTION 
par le f Frere Arsene BROUARD 


La plupart des Lichens enumeres dans le present supplement proviennent 
de la region de Santa-Fe; ceux du premier memoire avaient ete recueillis en 
majorite aux environs de Las Vegas. 

Ainsi qu’il a ete dit dans l’lntroduction aux Lichens, de l Elat de 7Ven>- 
Mexico, ces deux localites, presque sous le parallele 35°40’N, sont, a vol d 01- 
seau, distantes de 60 kilometres seulement. Situees a 1 extremite bud des Mon- 
tagnes Rocheuses proprement dites. Las Vegas a l’Est, Santa-Fe a 1 Ouest, elles 
sont separees par la chaine tourmentee « Sangre de Cnsto », qui possede des 
sommets eleves, et qui est coupee par de profondes vallees ou canons. 

Entre Santa-Fe et Las Vegas, a quelque 20 kilometres E. de Santa-fe, 
se trouve situee la vallee profonde et etroite du Pecos river, qui descend torren- 
tueusement N.-S. des hauts sommets voisins (4.000 m. et plus). Un certain 
nombre de specimens ont ete recueillis a 20 kilometres environ N. du bourg de 
Pecos, dans un des canons qui debouchent dans cette vallee : 1 Espintu panto 
Creek, torrent venant du Baldy Peak (3.850 m.). Rien, cependant, na ete 
collectioane dans la pittoresque et riche gorge du Pecos elle-meme. 
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Toute la region est riche en plantes de toutes sortes : Phanerogames et 
Cryptogames : un vrai paradis pour les botanistes. 

Les belles forets qui couvrent ces montagnes, et qui abritent encore, avec 
de nombreux cervides, quelques rares ours et pumas, etant formees surtout de 
coniferes, n ont livre qu un petit nombre de Lichens corticoles. 

Les localites dont les recoltes sont publiees dans ce supplement different 
geologiquement de celles autour de Las Vegas. Si, en effet, les environs de Las 
Vegas presentent des roches variees, aux basses altitudes, ce sont surtout les 
gres et les calcaires qui dominent, tandis que ces roches sont absentes des lieux 
explores a 1 Est de Santa-Fe, ou les especes minerales sont presque exclusivement 
des granites, gneiss, schistes, etc... Les gres sont absents. Sur le plateau, en 
certains points visiles, existent de vastes extensions de laves, comme aux deux 
« Bajadas », ou bien, comme a Frijoles Canon, toute la gamme des roches vol- 
caniques, cinerites, etc... 

L age et surtout 1 etat de sante actuel du collecteur ne lui permettent plus 
de faire la moindre excursion, et il a du bomer ses recherches aux quelques 
rares endroits ou on peut facilement le transporter; en sorte que les regions si- 
tuees aux altitudes comprises entre 2.800 et 4.000 m. n’ont fourni aucun ma¬ 
teriel recent au present supplement. 

A ces hauteurs boisees presque jusqu’aux plus hauts sommets, existe une 
nore subalpine et alpine des plus riches, et il est certain qu’un grand nombre 
d especes lichemques seront ajoutees par les botanistes futurs aux deux memoires 
pubhes. Par ailleurs, le « petit coin » du Nouveau-Mexique, partiellement 
explore sur quelques points d’acces facile au Frere Arsene, forme une sorte 
de rectangle, qui, sur la carte, ne mesure guere plus de 80 kilometres E.-W. 
sur 20 ou 25 kilometres N.-S. Quelques localites seulement sont situees en 
dehors de ce rectangle. 

C’est dire combien il reste a faire ! Ce n’est qu’un « Hot », compare a 
la vaste etendue de l’Etat. 

Si les especes corticoles sont plutot rares, les especes saxicoles, par contre, 
se voient partout en grande abondance dans ces splendides montagnes, d’acces 
relativement aise, et ou personne ne les a jamais recherchees, pas plus d’ailleurs 
que les Mousses, les Hepatiques, les Champignons, qui s'abritent nombreux dans 
les gorges boisees, humides, pittoresques et profondes qu’on rencontre a chaque 
pas. ^ 

Les Acarospora recoltes depuis l’impression du premier memoire ont fourni 
matiere a M. le D r Magnusson pour une seconde note : « Acarospora species 
mainly from Nexo-Mexico », dans laquelle vingt especes sont enumerees. Aux 
localites situees dans « Lichens de I'Etat de Nexo-Mexico », p. 96, il semble 
utile d ajouter, pour les environs de Santa-Fe. les suivantes, qui ont ete le plus 
rrequemment visitees : 

Arroyo Hondo, 2.200 m., 8 kilom. S. de Santa-Fe. 

Bajada Nueva, 1.850 m., 30 kilom. S. 

Espiritu Santo Canon, 2.400-2.600 m., 58 kilom. E. 

Vaca Creek, pres Pecos, 2.400 m., 55 kilom. E. 

Little Tesuque Canon, 2.400-2.600 m., 14 kilom. N.-E. 

Aspen Ranch, 2.500-2.800 m., 25 kilom. N.-N.-E. 

Taos, 2.150 m., 120 kilom. N. 

Frijoles Canon, 1.950 m., 65 kilom. W. 


Source: MNHN. Paris 
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Tijeras Canon, 1.900 m., 20 kilom. E. d’Albuquerque. 

(Monument Rock : 2.425 m., au lieu de 2.850 m. E. de Santa-Fe.) 

M. le D r Bouly DE LesdaIN a bien voulu assumer la lourde tache 
d’etudier les Lichens du present supplement, ainsi qu’il l’a fait pour ceux de la 
liste precedente. Qu’il veuille bien trouver ici l’expression de ma profonde gra¬ 
titude. 

St-Michael’s College, Santa-Fe, decembre 1937. 


Les Acarospora ont etc determines par M. Magnusson (Additional Notes on Aca- 
rosporacea. 1937), les ' Pcltigera et les Xanthoparmclia par M. KoFarago-Gyelnik, et les 
Usnca par M. Motyka (Lich. generis Usnea Stud, monograph., vol. 1, 1936; vol. II, 1937). 
Que tous ces savants et si obligeants collegues veuillent bien agreer 1'expression de ma vive 


Verrucaria glaucina Ach. 

Pres de Cerro Gordo, 2.300 m., calcicole. 

V. calciseda DC. 

Espiritu Santo Creek et Cerro Gordo, calcicole. 

V. muralis Ach. (V. rupestris Schrad.). 

Cerro Gordo, calcicole. 

Slaurothele c atalepta (Krb.) Zschacke. 

Cerro Gordo, Bajada Nueva, 1.850 m.; Santa Fe : entre le 
mont Atalaya et le mont Sol, 2.250 m., sur la lave; Tijeras Canon. 

— v&r. c inerea B. de Lesd. Lich. Nerv-Mexico I, p. 98. 

Espiritu Santo Creek, calcicole; Cienega Creek, sur la lave. 

— nov. var. tegulicola B. de Lesd. 

Las Vegas : Sacred Heart college, sur les tuiles. 

Thallus nigro-fuscus, sat crassus lalusque, opacus, areolato-fissus, 
areola, plana, contigua, usque ad 0,3 mm. crassa, rimis profundis 
angusiisque separata. Apothecia nigro-fusca, minutissima, apice vix 
prominula. Spora 2-na, fusca, blaslidiis numerosis 45-65 X 18-21 l l - 
Conidia hymenialia viridula, globulosa, diam. 6 p-. Gelat. hym. / 
-(- carulescit. 
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Normandina pulchella (Borr.) Nyl. 

Sur les thalles de Sticia W eigelii, Las Vegas : Upper Gallinas, 
de Siicta sylvalica, Porvenir Canon, de Nephromium parile. Upper 
Gallinas et de Physcia muscigena, Espiritu Santo Canon. 

Entosthelia miniata (Mann.) (Dermatocarpon minialum 

Zahlb.). * 

Little Tesuque, 2.600 m. 

— var. papillosa (Anzi). — Pecos : Espiritu Santo Canon, 
2.600 m. 

— var. complicata (Ligh.).— Little Tesuque; Pecos : Espiritu 
Santo Canon. 

— var. panniformis (Lamy). — Little Tesuque. 

E. saxicola B. de Lesd. nov. sp. 

Little Tesuque, 2.400 m., silicicole. 

Thallus circ. 0,3 mm. crassus, opacus, rigidus, obscure griseus, 
vel fuscus, primum monophyllus, solitarius, subrotundus, planus, gom- 
pho crasso saxo adhesrens, subtus niger, non reticulatus, dein prof unde 
parceque incisus, adscendeus, (state flexuosus. Squamcs demum aggre¬ 
gates, imbricates, varie plicates, deformes, glomerulos 1-2 cent, latos 
efficientes. Apolhecia in thallo numerosa immersa, apice solum pro- 
minula, perithecium albidum, nucleo dilute cameo. Paraphyses indis- 
iindes, asci numerosi, elongato-clavati, apice non incrassati, membrana 
tenue. Spores 8 -nes, hyalines, simplices, biguttulales, oblongas vel 
ellipsoidees, 15-20 X 6-8 l 1 -. Celat. hy m. 1 - 1- cesrulescit. 

Endopyrenium hepaticum var. reficulatum B. de Lesd. Lich. 
Nexv-Mexico I, p. 101. 

Monte Sol, 2.300 m., sur la terre; Chimago Dam, 1.900 m., 
sur la terre. Dans ce dernier exemplaire, le thalle, finement reticule et 
pmineux par places, devient convexe a la fin. 

L’£. hepaticum type, est A C a Frijolas Canon, 2.000 m. pres 
Santa-Fe et a Lake Peak. 

^ E. lachneum (Ach.) (Dermatocarpon hepaticum var. lachneum 

Bajada Vieja, 1.850 m., et Espiritu Santo Creek, sur la terre 
nue. 

E. crustaceum B. de Lesd. nov. sp. 

Espiritu Santo Creek, 2.450 m., sur roche siliceuse. 

Thallus obscure fuscus, opacus, circ. 0,2 mm. crassus, granu - 


Source. 
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losus, granulis minulis in areolis minulis, 0,5-0,9 mm. latis, arete ad¬ 
mits, conjunctis, rimis angustis disjunctis, crusiam inequalem latamque 
ut videtur efficientibus. Apothecia nigra, nuda, opaca, in areolis plura 
immersa, apice solum prominula, perithecio dimidialo, nucleo albo- 
cameo. Paraphyses indisiincte, asci angusle clavati, numerosi, apice 
non incrassali, circ. 66 /* longi. Spores 8-n<s hyaline, simplices, oblon- 
ge, 15-16 X 6-8 Celat. hym. I -f- carulescit. 

E. novomexicanum B. de Lesd. Lich. N erv-M exico I, p. 100. 

Cienega Creek, 1.890 m., sur roche siliceuse. 

Diploschistes scruposus (Schreb.) Norm. 

Little Tesuque, 2.700 m., sur roche siliceuse; Las Vegas : Mi¬ 
neral Hill; Bull Creek, 2.300 m., sur vieille souche. 

D. bryophilus (Ehrh.) Zahlb. 

Little Tesuque, 2.500 m., sur squames de Cladonia. 

D. actinostomus (Pers.) Zahlb. 

Las Vegas, sur roche siliceuse. 

Lecidea latipiia Nyl. 

Santa-Fe Canon, 3.100 m.; Aspen Ranch, 2.500 m.; Cienega, 
1.890 m.; Espiritu Santo Creek, sur roches siliceuses. 

L. enteroleuca Ach. sensu Nylander, Lich. Paris, p. 90. 

Espiritu Santo Creek, 2.450 m., et Frijolas Canon, 2.000 m., 
sur roches siliceuses; Cienega Creek, sur lave; Albuquerque : Tijeras 
Canon, sur des gres. 

L. parasema Ach. var. achrista (Smfrt.) Mong. 

Little Tesuque, 2.400 m., sur Abies concolor ; Aspen Ranch, 
2.500 m., sur Alnus; Las Vegas : Upper Gallinas, 2.600 m., sur 
ecorces. 


— fa. acrustacea. Santa-Fe Canon, 3.100 m., sur bois. 

— var. euphorea (Flk.) Malbr. L. glomerulosa Steud. 

Aspen Ranch, sur Pinus. Thalle blanchatre, granule rugueux. 

La potasse produit sur le thalle une coloration legerement jaunatre, 
passant de suite au vert emeraude. Sandia M l : Capulin et Espiritu 
Santo Creek, sur Pinus. Dans ces deux derniers exemplaires la potasse 
colore seulement le thalle en jaune. 

L. auriculata Th. Fr. 

Santa-Fe : sous Bishop’s Lodge, 2.300 m., silicicole. 
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L. subaurlculata B. de Lesd. Lich. Nerv-Mexico I, p. 102 
(non L. subauriculata Lynge Lich. West Creeland coll, chiefly by 
Th. Fries (1937), p. 59). 

Taos, 2.100 m. et Chimago Dam, 1.900 m., silicicole. 

Lecidea Hassei Zahlb. (L. auriculata nov. f. cinereoochracea 
B. de Lesd. Lich. Nerv-Mexico I, p. 101). 

L. lapicida Ach. 

Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m., silicicole. 

L. cyanea (Ach.) Rohling. 

Little Tesuque, 2.800 m. 

L. tenebrosa (Flot.) Krb. L.griseoatra (Hoffm.) Plot. 

Little Tesuque, 2.800 m.; Santa-Fe : Arroyo Hondo, 2.200 m., 
silicicole. 

L. atrobrunnea (Ram.) Schoer. 

Little Tesuque, 2.500 m.; Arroyo Hondo, 2.150 m.; Santa-Fe 
Canon, 3.100 m., silicicole. 

L. sanguineoatra (Wulf) Ach. 

Little Tesuque, 2.600 m., sur des mousses. 

Psora Russellii (Tuck.) Schneid. 

Chimago Dam, 1.900 m.; Cerro Gordo, 2.300 m.; Santa-Fe : 
entre l’Atalaya et le Monte Sol, 2.250 m.; Lake Peak, Espiritu 
Santo Creek, sur la terre. 

— fa. pruinosa B. de Lesd. Lich. Nerv-Mexico I, p. 104. 
Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m., saxicole. 

P. coroniformis (Krplh.) Miill. Arg. 

Monte Sol, 2.300 m., sur la terre. 

P. decipiens (Ehrh.) Hoffm. 

Lake Peak, sur la terre. 

P. icferica (Mont.) Miill. Arg. 

Santa-Fe : Frijolas Canon, 2.000 m., sur la terre. 

P. novomexicana B. de Lesd. nov. sp. 

Espiritu Santo Creek, saxicole et terricole. Little Tesuque, ter 
ricole. 

Thallus virescenti-olivaceus, reagentibus solilis immulatus, squa- 
mosus, squama subnitida, intus albce, semper lavigala , sorediis isidiis 


Source 
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Ce Psora est intermediate entre le Psora globifera (Ach.) Th. 
Fr. et le P. rubiformis Wahnb.) Th. Fr. 

Thallcedcema coeruleonigricans (Lightf.) Poetsch. 

Little Tesuque, sur la terre. 

Bilimbia sabuletorum (Schreb.) Am. 

Las Vegas : Mineral Hill, Bull Creek, sur des mousses. 

Rhhocarpon geographicum (L.) DC. 

Little Tesuque, silicicole. 

— fa. atrovirens (L.) Scharr. Little Tesuque, 2.800 m. 



Tesuque, 2.700 m. : Gallinas Canon, 2.300 m. 
Creek; Pecos : Espiritu Santo Canon. Silicicole. 


Stereocaulon nanum Ach. 

Las Vegas : Porvenir Canon, 2.500 m., sur 


i., sur thalle de Parmelia 


Borreri et de Metzger la cortjugala Lindb. 


Cladonia fimbriata (L.) E. Fr. var. subulate fa. fibula 
(Ach.) 

Little Tesuque, 2.800 m. 

— var. ochrochlora Vainio. — Anchor Ranch, 2.200 m. 

— var. fubceformis *.f. prolifera Mass. — Little Tesuque, 
2.800 m. 

C. cariosa (Ach.) Spreng. 

Little Tesuque, 2.800 m. 

— fa. squamulasa (Mull. Arg.) Vainio. Little Tesuque et 
Bernalillo : Sandia Mount, 3.150 m. 

— fa. pruiniformis Norm. Little Tesuque, en melange avec le 


type. 
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C. gracilis (L.) Willd. fa. polycephala Harmand. 

Upper Gallinas, 2.600 m.; Little Tesuque, 2.500 m.; Pecos : 
Espiritu Santo Canon, 2.600 m. 

C. degenerans (Flk.) Spreng fa. phyllophora (Ehrh) Flot. 
Little Tesuque, 2.500 m.; Espiritu Santo Canon, 2.600 m. 

C. pyxidata (L.) Floffm. var. chlorophcea Flk. 

Little Tesuque, 2.500 m., sur des mousses. Arroyo Hondo, 
2.200 m., sur la terre. 

— var. neglecta Mass. — Little Tesuque, Aspen Ranch, 
2.800 m., Lake Peak, 3.600 m., Rio Hondo. 

— var. pocillum Ach. — Lake Peak. 

C. furcata (Huds.) Schrad. var.co rymbosa Nyl. fa. plnnata 
Vainio. 

Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m.; Las Vegas : Upper 
Gallinas, 2.600 m. 

C. foliacea (Huds.) Schaer. 

Little Tesuque. 

C. cervicornis Ach. 

Little Tesuque. 

C. subcervicornis Kernst. 

Little Tesuque. 

C. macilenfa Hoffm. var. styracella Vainio. 

Sandia M‘ : Capulin, sur une vieille souche. 

Gyrophora intermedia (Frey). Umbilicaria intermedia Frey 
(determ. Frey). 

Little Tesuque, Hermit Peak et Lake Peak, sur roches sili- 
ceuses. La meme espece a ete recoltee par le Frere Amable, melangee 
au Gyrophora cylindrica, au Mexique : Etat de Mexico, Nevado de 
Toluca, 4.400 m., pres de la ville de Toluca. Sept. 1930. 

G. torrefacfa Lightf. determ. Frey. 

Little Tesuque. 

G. v el lea Ach. 

Little Tesuque, Porvenir Canon et Upper Gallinas. Certains 
exemplaires atteignent 17 cent, de long. 

Umbilicaria pustulata var. papulosa (Ach.) Tuck, determ. 

Frey. 

Ice house et Porvenir Canon. 
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• Acarospora xanthophana (Nyl.) Jatta. Magn. Monog. gen. 
Acarospora, p. 86. 

Cienega Creek. Santa-Fe : route de Taos Pilar, en melange 
avec A. americana Magn., sur roches siliceuses. 

A. Heufleriana Krb. Magn., loc. cit. p. 68. 

Santa-Fe: Bajada Nueva, en melange avec A. rimulosa Magn.; 
Cienega Creek. 

A. oxytona (Ach.) Mass.; Magn., loc. cit. p. 99. 

Arroyo Hondo, 2.200 m. Santa-Fe : Bajada Vieja, 1.850 m. 
— nov. var. substerilis Magn. Addit. notes on Acarosporacec e, 

p. 89. o .,. . 

Bajada Vieja, Bajada Nueva, Little Tesuque. Silicicole. 

A. subtersa Magn., loc. cit. p. 55. 

Bajada Nueva. Silicicole. 

A. chrysops (Tuck.) Magn., loc. cit., p. 61. 

Cienega Creek. Silicicole. 

A. rimulosa Magn. nov. sp. Addit. notes on Acarosporacec, 
p. 87. 

Bajada Nueva. Silicicole. 

A. americana Magn. Monogr. Acar., p. 198. 

Cienega Creek, en societe de A. chrysops. Magn. et A. super- 
fusa Magn. Bajada Nueva, en societe de A. strigata Jatta. Silicicole. 

A. interspersa Magn. Suppl. Monogr. Acar., p. 45. 

Bajada Nueva, en societe de A. rimulosa Magn. Silicicole. 

A. veronensis Mass.; Magn. Monogr. Acar., p. 191. 

Espiritu Santo Creek, 2.450 m. Silicicole. 

A. badiofusca (Nyl.) Th. Fr.; Magn., loc. cit. p. 255. 
Cienega Creek, en societe de A. americana. Silicicole. 

A. strigata (Nyl.) Jatta; Mgan., loc. dtp. 207. 

Bajada Nueva, Little Tesuque, Cienega Creek, Taos, sur roches 
calcaires. Las Vegas : Sacred Heart College, 1.915 m., sur les tuiles. 

— fa. longispora Magn. — Taos, 2.100 m. Santa-Fe : pres 
Cerro Gordo, 2.300 m. 

A. cinereoalba (Fink) Magn., loc. cit. p. 205. 

Albuquerque : Tijeras Canon. 
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A. scotica Hue; Magn., loc. cit. p. 224. 

Gallinas Canon nord, 2.300 m. Silicicole. 

A. g/aucocarpa(Whlnb.) Krb. i&.depauperata (Krb.) A.-L. 
Smith. Magn., loc. cit. p. 241. 

Little Tesuque; Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m. 

— ad var. sarcogynoides (Vainio) Magn. — Taos. 

A. superfusa Magn., loc. cit p. 65. 

Taos. Silicicole. 

A. tenebrica Magn., loc. cit. p. 174. 

Taos. Silicicole. Albuquerque : Tijeras Canon. 

A. cf. sparsa Magn., loc. cit. p. 44. 

Taos, 2.100 m. Silicicole. 

A. pel fasti ca Zahlb. nov. var. subnuda Magn. Addit. Notes 
on Aoarosporace<£, p. 91. 

Cienega Creek. Silicicole. 

A. interposifa Magn., loc. cit. p. 306. 

Santa-Fe : Aspen Ranch, 2.500 m. Silicicole. 

Collema nigrescens D C. 

Little Tesuque, sur ecorce. 

Collema novomexicanum B. de Lesd. Notes Lich., n° 28. 
Las Vegas : Tecolote, terricole. 

C. granuliferum Nyl. 

Espiritu Santo Creek. 

Leptogium scotinum Fr. 

Espiritu Santo Creek, 2.700 m. ; Espiritu Santo Canon, 
2.600 m., sur des mousses. 

— var .fimbriatum Nyl. Espiritu Santo Creek et Sandia M l 
sur des mousses. 

L. cyanescens (Ach.) Krb. L. ccesium (Ach.) Vainio. 

Upper Gallinas Canon; Little Tesuque, 2.800 m. ; Espiritu 
Santo Canon, 2.600 m., sur des mousses. 

L. azureum (Sw.) Mont. 

Little Tesuque, sur des mousses. 

L. saturninum (Ach.) Nyl. 

Aspen Ranch, Little Tesuque. 
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L Menziesii Mont. 

Little Tesuque. 

L. Hildenbrandii (Garov.) Nyl. 

Pecos : Espiritu Santo Canon. 

Heppia Guepini Nyl. 

Espiritu Santo Creek, 2.700 m. Silicicole. 

Psoroma hypnorum (Vahl) S. Gray. 

Little Tesuque, 2.500 m., sur la terre. 

Pannaria rubiginosa (Thunb.) Del. 

Little Tesuque; Las Vegas : Upper Gallinas, sur la terre et sur 
les mousses. 

Parmeliella mlcrophylla (Sw.) Mull. Arg. 

Las Vegas : Upper Gallinas, sur les rochers; Little Tesuque et 
Rio Hondo, sur la terre. 

Placynthium nigrum (Huds.) S. Gray. 

Tesuque Creek, 1.900 m. Silicicole. 

Sticta Weigelii Isert. 

Las Vegas : Upper Gallinas, 2.600 m., sur la terre. 

Sticfa (Stictina) silvaiica Ach. 

Vaca Creek, 2.300 m.; Little Tesuque; Las Vegas : Porvenir 
Canon, sur la terre et sur les mousses. 

S. (Stictina) fuliginose/ (Hepp) Ach. 

Las Vegas : Upper Gallinas, sur des mousses. 

Nephromium parile (Ach.) Nyl. 

Little Tesuque; Pecos : Espiritu Santo Canon; Las Vegas : 
Upper Gallinas, sur des mousses. 

N. resupinatum Fr. 

Vaca Creek, 2.300 m., sur des mousses. 

N. helveticum (Lam.) Nyl. 

Las Vegas : Porvenir Canon, sur des mousses. 

Pelfigera variolosa (Mass.) Gyel. f. leucophlebeia (Nyl.) 
Gyel. 

Little Tesuque, Upper Gallinas, Espiritu Santo Creek. 

P. polydactyla (Neck.) Hoffm. 

Little Tesuque. 


Source: MNHN, Paris 
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— f. lophyra (Ach.) Nyl. — Espiritu Santo Creek. 

— var. crassoides Gyel. — Upper Gallinas. 

P. polydactyloides Nyl. var. imbricatoides Gyel. 

Little Tesuque. 

P. prasiextata (Flk.) Zopf var. subcanina Gyel. 

Little Tesuque. 

P. c anina (L.) Willd. 

Vaca Creek ; Little Tesuque, Aspen Ranch ; Espiritu Santo 
Creek. 

— f. subchagrinosa Gyel. — Aspen Ranch. 

— f. spongiosa Tuck. — Upper Gallinas Canon. 

— var. rufescens (Nees) Willd. — Little, Tesuque. 

P. Plitfii Gyel. f. macrolobata Gyel. 

Espiritu Santo Creek, Little Tesuque. 

— f. o rnata Gyel. — Little Tesuque. 

— f. suffusa Gyel. — Little Tesuque. 

— f. sandwichensis Gyel. -— Little Tesuque. 

P. horizontalis (Huds.) Baumg. 

Little Tesuque. 

P. scufafa (Dicks.) Leight. f. collina (Ach.) Gyel. 

Little Tesuque. 

P. erumpens (Tayl.) Vainio f. glabrescens Gyel. 

Espiritu Santo Creek. 

P. venosa (L.) Baumg. 

Lake Peak, 3.600 m.; Aspen Ranch, Little Tesuque; Monte 
Sol, 2.300 m. 

Lecanora frustulosa (Dicks.) Ach. var. argopholis Link. 
Cienega Creek, sur la lave. 

L. rupicola (L.) Zahlb. L. sordida (Pers.) Th. Fr. Lynge. 
L. glaucoma (Hoffm.) Ach. 

Arroyo Hondo. Silicicole. 

L cenisia Ach. 

Aspen Ranch, 2.500 m. 
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L chlarona Nyl. n , , , ., 

Little Tesuque, sur Abies concolor et sur Populus tremuloides; 
Sandia M' : Capulin, sur branches d'Abies. 

L coilocarpa Nyl. 

Santa-Fe, sur Juniperus. 

L Hageni Ach. f. ccerulescens (Hag.) Hazsl. 

Aspen Ranch, 2.500 m., sur ecorces. 

L. dispersa (Pers.) Rohl. 

Espiritu Santo Creek, 2.700 m. 

— var. parasitans (Wedd.). — Bajada Vieja, 1.850 m., sur 
thalle d ’Aspicilia. x , . 

Thalle nul. Apothecies dispersees ou groupees, a bord epais, 
blanc, entier ou tres finement crenele, depassant legerement le disque 
olivatre. Epith. olivatre, granuleux, thee, et hypoth. incolores, para- 
physes tres coherentes. Theques claviformes longues d’environ 75 fS 
spores 8-nees, simples, ellipsoides 12-13 X 8-7 p-. Gelat. hym. I + 
bleu. 

L saligna (Schrad.) Zahlb. var. ravida (Hoffm.) Zahlb. 

Santa-Fe Canon, 3.100 m., sur vieux bois. 

L symmiefera Nyl. 

Upper Gallinas, sur tiges mortes de selaginelles; Espiritu Santo 
Canon, sur ecorces. 

L novomexicana B. de Lesd. nov. sp. 

Santa-Fe Canon, 3.100 m., silicicole. 

Thallus albidocinereus, reagentibus soliiis immutalus, areolatus, 
areolis raris, minulis, 0,1-0,2 mm. latis, planis vel convexiusculis, dis- 
persis, isidiis sorediis que deslitutis. Apothecia in areolis sessilia, nuda, 
opaca, dispersa vel contigua, et tunc mutua pressione angulosa, 1 mm. 
lata, ochroleuca, plana, margine thallino crenulato, flexuoso, crassius- 
culo, demum altenuato cincta. Epith. luteo-granulosum, thee, et 
hypoth. incolorata, paraphyses libera, simplices, apice vix inflates. 
Asci clavati; spora 8-nat, hyalina, simplices, ellipsoidece, 11-15 X 
5-6 1 1 . Gelat. hym. 1 cczrulescit. E slirpe Lecanorae variee. 

Aspicilia gibbosa (Ach.) Krb. 

Santa-Fe Canon; Little Tesuque ; Taos, silicicole. Cienega 
Creek, sur lave. 
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A. cinerea (L.) Krb. 

Aspen Ranch; Little Tesuque; Espiritu Santo Creek, forma 
thallo dnereo-viridulo. Espiritu Santo Canon, silicicole. 

— nov. f. polycarpa B. de Lesd. — Espiritu Santo Creek, 
silicicole. 

Apothecia nigra, nudia, sola vel usque ad 25 in eadem areola 
aggregata. Spores 25-26 X 14-17 m. Spermogonia non vidi. 

— var. alba (Schcer.) Hue. — Espiritu Santo Creek. 

A. IcBvafa (Ach.) Am. 

Little Tesuque, sur roche inondee. 

Parmularia alphoplaca (Ach.) ; Lecanora alphoplaca Zahlb. 
Chimago Dam, 1.900.; Espiritu Santo Canon, silicicole. 

P. radiosa (Hoffm.) ; Lecanora radiosa Zahlb. 

Santa-Fe : entre l’Atalaya et le Monte Sol, 2.250 m., silicicole. 

P. rubina (Ach.) ; Lecanora rubina Ach. 

Little Tesuque, Cienega Creek, Nambe Cascade, 2.100 m. ; 
Aspen Ranch; Arroyo Hondo. 

P. melanopbthalma (Ram.) ; Lecanora rubina var. melano- 
phtalma Zahlb. 

Little Tesuque, Santa-Fe Canon, 3.100 m.; Aspen Ranch ; 
Arroyo Hondo. 

P. novomexicana B. de Lesd. Lich. Nerv-Mexico I, p. 118. 
Bajada Nueva, Bajada Vieja, Chimago Dam, Cienega Creek, 
Nambe Cascade, Taos, Arroyo Hondo, sur laves et roches non cal- 
caires. 

— nov. f. reagens B. de Lesd, Bajada Nueva, lavicole. Thal- 
lus K -]- dilute lutescit. 

P. muralis (Schreb.) ; Lecanora muralis Rabh. 

Espiritu Santo Creek. 

— f. squamea (Gasilien). — Espiritu Santo Canon. 

— var. albopulverulenta (Schcer.). — Cienega Creek, sur 

lave. 
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Parmularia Brouardi B. de Lesd. nov. sp. 

Nambe Cascade, 2.100 m., silicicole. 

Thallus K =, C+RKC + R, viridi olivaceus, levigates, 
nitidus, substraio arete adherens, parum crassus, laciniatus, lacmus 
plants vel leviter convexis, circ. E mm. lalis, ramosis, contiguis, pen- 
pheria radiantibus, apice sat prof unde sepe incisis, in cenlro plus mi- 
nusve in areolis parum convexis mutatis, subtus nigro limbatis, rosulas 
minutas, circ. 2 cent, latas, sepe confluentes el tunc plagas irregulares 
efficientibus. Medulla alba. Apothecia cornea, dense pruinosa, pn- 
mum concava, margine thallino crasso, tandem plana, margine tenui 
integro vel leviter crenato cincta. Epith. olivaceo-granulosum, thee, et 
hypoih. incolorata, paraphyses graciles, arete coherentes, apice vix 
inflate. Asci clavati, circ. 60^ longi; spore 8-ne, hyaline, oblonge, 
12-13 x 6-7/*. Gelat. hym. I + intense cerulescit. 

Un autre exemplaire recueilli a Little Tesuque, 2.800 m., pie- 
sente les reactions : K = C = KC ± jaune fugace. Apothecies a 
bords flexueux. 

Parmeliopsis placorodia (Ach.) Nyl. 

Cowles. Sur Pinus. 

P. intensa Nyl. 

Little Tesuque; Aspen Ranch; Bernalillo Sandia M , 3.230 m. 
C. sur les branches d’arbre. 

P. B'fferiana Zahlb.; P. farinacea Bitter. 

Little Tesuque, Espiritu Santo Creek. 

P. subargentifera Nyl.; P. verruculifera Nyl. 

Little Tesuque, Nambe Cascade. Silicicole. 

P. o livacea (Krb.) Nyl. 

Little Tesuque, Sandia Mount, sur branches d arbre. 

P. Delisei (Duby) Nyl. 

Las Vegas : Gallinas Canon nord, 2.300 m.; Chimago Dam. 
Silicicole. 

P. prolixa (Ach) Nyl. var. perrugata (Nyl.) Harmand. 

Las Vegas : Gallinas Canon Nord. Silicicole. 

P. atrofusca (Schoer.) Cromb.; P. alpicola Th. Fr. 

Lake Peak, 3.780 m., sur roche siliceuse. 
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P. sulcata Tayl. 

Espiritu Santo Canon, Espiritu Santo Creek, 2.700 m.; Little 
Tesuque, branches d’arbres et sur les mousses. 

— var. pruinosa Harmand. — Little Tesuque. 

P. crinita Ach.; P. pilosella Hue. 

Las Vegas : Upper Gallinas, sur les mousses et sur les sela- 
ginelles. 

P. trichotera Hue. 

Las Vegas : Porvenir Canon, 2.500 m., saxicole. 

P. Borreri Tayl. 

Little Tesuque; Espiritu Santo Canon, 2.600 m.; Porvenir Ca¬ 
non, saxicole. 

— var. ulophylla Nyl. — Espiritu Santo Creek, saxicole. 

Parmelia graminicola B. de Lesd. nov. sp. 

Las Vegas : Kearny’s Gap, Chimago Dam, sur tiges de mousses 
et de selaginelles. 

Thallus sterilis, glauco-albidus vel cinereo-glaucus, K supra fla- 
vens, intus immutatus, C supra immutatus, intus rubescens, KC intus 
rubescens, orbicularis ut videtur, diam. circ. 9 cent, sat crassus, fra¬ 
gile, lobatus, lobi non dislincte radionics, parce ramosi, plus minusve 
laxe adpressi imbricalique, non adscendentes, maculis albis parvis, 
non prominulis instructi, versus centrum estate rugulosi, laciniis secun- 
dariis angustis ramosisque instructi, ad marginem esorediosi, non ci- 
hati.plus minusve dilatati, usque ad 5 mm. lati, rotundati, sat prof unde 
mcisi fusco que tenuiter limbati. Medulla alba. Sublus albido-carneus, 
rhizinis concoloribus, numerosis longisque fera usque ad marginem 
dilute fuscam muniti. Spermogonia nigra, punctiformia, versus mar¬ 
ginem sespe numerosa; spermatia subrecta, utroque apice oblusa 
5-6 X 0,9 m. 

Ce Parmelia est voisin du P. Borreri. 

P. caperata (Hoffm.) Ach. 

Vacca Creek. 

f- subglauca Nyl. — Porvenir Canon. Saxicole. Medulle 
^ C — Upper Gallinas. Saxicole. — Medulla K C vix et fugace 
rosea. 

Cetraria pinastri (Scop.) Rohl. 

Little Tesuque, sur ecorce. 


Source: 
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C. Fendleri (Tuck.) Zahlb. 

Cowles, Little Tesuque, sur ecorces. 

Alectoria jubata (L.) Ach. var. chalybeiformis (Ach.). 

Little Tesuque, saxicole. 

Ramalina subampliafa Fink (errore subamplicata ). Lick FI 
United States, p. 346, pi. 42 emend. B. de Lesd. 

Si Ton se rapporte a la description de Nylander : Recogn. 
monogr. Ramalinarum, p. 136 « R. fraxinea... in New-Mexico . 
Santa-Fe (Fendler) adest minor difformi-laciniosa, receptaculo sublus 
reticulato-corrugaio : acced'd versus platynam », on voit que c’est a 
tort que Fink, loc. cit. a considere ce Ramalina comme identique au 
R. calicaris var. subampliata Nyl., loc. cit. p. 132. 

Sandia Mount, 3.230 m., branches d’arbres, fertile. 

— nov. f. gracilis B. de Lesd. — Santa-Fe : Fspiritu Santo 
Creek, sur branches d’arbre. Plante haute au plus de 2 cent., a laci- 
niures greles, larges d’environ 1 mm., tres fertile. Cette forme se relie 
au type par de nombreux intermediaires, dont les plus grands peuvent 
atteindre 7 cent, de haut, avec des laciniures larges de 1,5 cent. 
Spores droites ou un peu courbes, 1-sept. 12-15 X 6 p. 

R. polymorpha Ach. 

Little Tesuque, 2.400 m., saxicole. 

Allarthonia exilis (Flk.) Sandst. 

Little Tesuque, sur Populus tremellaides. 

Blastenia rubrofusca B. de Lesd. nov. sp. 

Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m., sur ecorce. 

Thallus K —, cinereo-glaucus, opacus, areolatus, areoles mi¬ 
nutes, 0,2-0,3 mm. lales, tenues, varie anguloses, planes, contiguce, 
cruslam irregularem, sat latam, hypothallo indistinclo effi-Cientes. Apo- 
thecia rubro-fusca, sessilia, numerosa, primum concava, dein plana, 
margine lenui inlegro concoloreque cincta, dein convexa immarginata 
que. Epilh. rubro-fuscum, granulosum, K T roseotinclum, thee, et 
hypoth. incolorata, paraphyses liberes, articulates, sal crosses, simplices 
aut versus apicem furcates, apice leviter inflates. Asci clavaii, circ. 70 P 
longi ; spores 8-nes, hyalines, ellipsoidees, polocoelce, vel tandem 
uniseptates 18-20 (23) X 7-11 (13) 

B. novomexicana Fink. Lich. FI. U.S., p. 353. 

Sur les roches, pres de Las Vegas. Non vidi. 
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Caloplaca cerina (Ehrh.) Th. Fr. 

Little Tesuque, sur ecorce. 

C. sideritis (Tuck.) Zahlb. 

Espiritu Santo Creek. Silicicole. 

C. pyracea (Ach.) Th. Fr. nov. var. graminicola B. de L. 

Chimago Dam, 1.900 m., sur tiges mortes de selaginelles. 

Thallus indistinctus. Apothecia aurarrtiaca K -f intense san¬ 
guined, minutissima, 0,1-0,2 mm. lata, dispersa vel conferta, sessilia, 
primum concava, margine integro, dilutiore cincta, dein plana. Epith. 
luteolo-granulosum, thee, et hypolh. incolorata, paraphyses liberes, 
articulates, sat crosses. Asci clavato-inflati, circ. 36 h- longi ; spores 
8-nes, polocecles, loculis tubulo junctis, 12-15 X 7-8 /*. 

C. dispersa B. de Lesd. nov. sp. 

Arroyo Hondo, Nembe Cascade, Little Tesuque. Sur et entre 
les thalles de Parmularia Brouardi, Rhinodina oreina et Parmelia 
conspersa. 

Thallus niger sub apotheciis solum visibilis. Apothecia rubro- 
aurantiaca, K -|- semguinea 0,3-0,4 (0,5) mm. lata, dispersa, rarius 
2-3 contigua, primum concava, dein plana, margine concolore, te- 
nuissimo integroque cincta. Epith. rubro-granulosum, thee, el hypoth. 
incolorata, paraphyses liberes, articulates, graciles, simplices aut versus 
apicem furcates, apice inflates. Asci clavato-inflati, apice parum in- 
crassati; sports 8-nes, hyalines, polocceles, loculis valde approximatis, 
13-16 X 7-9/*. Prope Caloplacam festivam locanda. 

C. flavovirescens (Wulf.) Dalla Torre et Sarnth. 

Espiritu Santo Creek, saxicole ; Sandia Mount, sous Ellis 
Ranch, 2.100 m., sur Robinia novomexicana. 

Pyrenodesmia monfana B. de Lesd. nov. sp. (I). 

Pecos : Espiritu Santo Canon, 2.600 m., saxicole. 

Thallus K — , niger, tenuis, granuloso-effusus, hypothallo, indis- 
tinclo. Apothecia K —, nigra, adnata, persistenter plana, primum 
margine obscure-cinereo vel tandem solum dilutiore cincta, integro vel 
submtegro, vix prominulo cincta, numerosa, dispersa, 0,3-0,6 mm. 
nta. Epith. olivaceum K -f- violaceum, thee, et hypolh. incolorata, 
Paraphyses parum cohesrentes, sal crosses, articulates, apice inflates. 


V'/ Les dimensions des spores du 'ryienodesnua Angelica 
Ckns : L,ch - Mexique, T Supplem.. p. 236. Elies son! de 12-18 
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Asci clavati; spore 8-na, hyaline, simphces at biguttalate out gra¬ 
nulosa, mterdum tanuiter septate, medio non comtncte, X 

6- 9 (10) p. Celat. hym. I + carulescit. Pnmo intuitu, Rhinodinam 
exiguam in memoriam revocat. 

P. albovariegata B. de Lesd. nov. sp. 

Cienega Creek, 1.890 m., sur roches volcaniques. 

Thallus reagenlibus solitis immutatus, areolatus, areolis convexis, 
contiguis vel dispersis, circ. 1 mm. latis, usque ad 0,5mm. crassis , 
cinereis, opacis, isidiis sorediisque destitulis, tenuiter albo-vanegahs, 
hypothallo indistincto. Apotheck nigra, nuda, numerosa, usque ad 
0,9 mm. lata, persistenter plana, in areolis singula vel plura pnmum 
innata, dein adnata, marginc thallino crasso, integro vel subintegro 
cincta disco K + obsaure violaceo tincto, relate mterdum subcon- 
vexce.’Epilh. violaceum, K magis, thee, el hypolh. incolorata, para- 
physes libera, articulate, apice clavata. Asci circ. 75 p- hngu clavati, 
apice leviter incrassati; spora 8-na, by alma, oblonga, 18-Zb X 

7- 9 p, poloccelae, loculis valde approximate, dein uniseptata, medio 
non constricta. 

P. variabilis Krb. 

Albuquerque : Tijeras Canon, sur des gres. 

Candelariella aurella (Hoffm.) Zahlb. 

Sandia Mount, sous Ellis Ranch, 2.100 m., sur ecorce; Bajada 
Nueva, sur roche volcamque. Cowles, silicicole. 

C. subdeflexa (Nyl.) Lettau. 

Sandia Mount : sous Ellis Ranch, sur Robinia novomexicana. 

C. vitellina (Ach.) Mull. Arg. 

Little Tesuque, Espiritu Santo Canon, sur ecorces. C sur les 
roches non calcaires, aux environs de Santa-Fe. 

Caloplacopsis submexicana B. de Lesd. Caloplaca submexi - 
cana (B. de Lesd.) Zahlb. Qatal. Lich., n 12.779. 

Bajada Nueva, sur roches volcaniques. 

Placodium elegans Link) T. Fr., var. tenue (Wahlnb.) Nyl. 

Espiritu Santo Creek, Rio Hondo, Bajada Vieja, Taos, 
commun. 

— var. compactum Nyl. — Santa-Fe Canon. 

P. squamosum B. de Lesd. Lich. Mexique, 3 e Suppl., p. 123. 
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Cienega Creek Bajada Nueva, Bajada Vieja, Espiritu Saato 
L-reek, sur roches volcaniques. 

Cette espece, tres polymorphe, presente des variations assex nom- 
breuses : coloration et formes varies du thalle, grandeur des apo- 
thecies, dimensions variables des spores, etc., qui devraient peut-etre 
etre elevees au rang de sous-especes. 

Xanthoria polycarpa (Erh.) Oliv. 

f. pa pi 11osa B. de Lesd. — Little Tesuque. 

— var. spinosa B. de Lesd. Lick New-Mexico I, p. 127 — 
Aspen Ranch, Little Tesuque. 

— nov. var. imbricate B. de Lesd. — Little Tesuque. Loams 
dense tmbricatis. 

— nov. var. angmh, B. de Lesd. — Uttle Tesuque. Ladnils 

T r ,'T' Albuquerque : Tijeras Caiion; 

oandia M : Capulm; Little Tesuque. La forme et les varietes sur 
Jes branches des pins. 

X. fallax (Hepp) Du Rietz. 

Bajada Nueva, saxicole. Sandia Mount, sur Robinia novomexi- 
cana. Little Tesuque, Espiritu Santo Creek, Cienega Creek, sur 
ecorces. 

X. Candelaria (L.) Kickx nov var. flavofibrillosa B. de 
Lesd. 

Little Tesuque, sur ecorce. 

A typo differ! rhizinis numerosis flavisque. 

Buellia punctiformis Hoffm. f. chloropolia (Fr.) Am. 

Little Tesuque, sur ecorce. 

B. disciformis (Fr.) Mudd. 

Santa-Fe, sur Juniperm; Little Tesuque et Sandia Mount, sur 
ecorces. 

— var. ecrusfacea (Nyl.). Santa-Fe Canon, sur vieux bois. 

B. novamexicana B. de Lesd. Lich. Nm-Mexico I, p. 128. 

Bajada Vieja, sur roche volcanique. 

B. Pueblce B. de Lesd. Lich. Mexique, 3° Suppl., p. 126. 

Bajada Vieja, sur roches volcaniques; Cienega Creek, sur roche 
non calcaire. 


Source: 
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Rbinodina suboreina B. de Usd. Uch. Manque I. P- 12. 

Baiada Vieja. sur roche volcanique; Gallinas Canon Novd Ur 
ouatre fchantillons provenant de ces localites, ] ar observe les reactions 
suivantes : K supra luiescens, intus immutatus, C supm immutat . 
intus rubescens, KC Intus rubescens. 

R. angelica Stiznb. 

Bajada Vieja, sur la lave. 

R. laevigata (Ach.) Malme. 

Santa-Fe Canon, sur vieux bras. 

Little P Tefuqul sur forces et jeunes branches d'arbres; Aspen 
Ranch, sur ecorces. 

R. milvina (Ach.) Th. Fr. 

Aspen Ranch. Silicicole. 

R (Mischoblastia) si/icico/o B. de Lesd. nov. sp. 

Aspen Ranch, 2.500 m., silicicole. 

Thallus albido-glaucus, K + luiescens, C —, arcalatus, areal 
dispersis planis, minulis. 0,2 mm. lath, vane ungulos.s, is,Jus sored.,s 
q ue destitutis, hppotballo indhtinela. Apalheaa m a,cobs sessdm 
nigra, nuda, 0.2-0.3 mm. lata, margme thallmo sat aasso,nlegro, 
persislenler cinclo, primum concave, Jen convex,uscufa Epit }. fu 
cum, thee, et hvpath. mcolorata, paraphrases cokerenles, graales •art 
Zitas, fuscO'Capilatae. Asci davati, circ. 60 p longs; sporra S-nre, 
fuscra, ellipsoidere, redo; vel subrecta:, umseplatee, media mm cons- 
tricta, (stale loculis rolunjis medioque srepe comtndm) 1»-2I X 
8-9 p. Gelat. hpm. I + casrulescil. 

R Veaasi B. de Usd. Notes Lichenol, n“ 30. 

Environs de Las Vegas : Hermit Peak, 3.000 m., silicicole. 


R. nimbosa (Fr.) Th. Fr. 

Uke Peak, sur la terre. 

Pbvscia o,polio (Ehr.) Hampel Lynge, Pfjjsciaceffi, p. 66. 
Espiritu Santo Canon, sur ecorces et sur roches calcaires. 

— var. anthelina (Ach.) Vainio. — Meme locality sur roche 
calcaire. 

P. st el laris (L.) Nyl.; Lynge, PfosciacecB, p. 75 

Little Tesuque, silicicole; Aspen Ranch, sur Alms ; bandia 
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Mount, sur Robinia novomexicana; Espiritu Santo Creek, C. sur 
ecorces diverses. 

P. montana B. de Lesd. nov. sp. 

Espiritu Santo Creek, Espiritu Santo Canon, sur ecorces. 

Thallrn K =F lulescens, C =, KC =, albijo, cssias, intus 
albus, orbicularis, circ. 2 cent, latus, adpressus, laciniatus, laciniis pla- 
nis, conliguis, multifidis, circ. / mm. latis, versus apicem, circ. 2 mm. 
laiis atque prof unde parceque incisis nudisque, late erosis, sorediisque 
thallo concoloribus, in centro estate confluenlibus, subtus albidis, rhi- 
zinis parvis, dispersis, sat que validis, albido-nigrisque munitis. Apo- 
thecia sessilia, nigra, dense pruinosa, circ. 0,9 mm. lata, margine sat 
crasso cincta. Epith. fuscum, thee, et hypoth. incolorata, paraphyses 
cohcerentes, graciles, articulatcc, leviter fusco-capitatce. Spores 8-nee, 
fusees, oblonges vel ellipsoidees, uniseptates, utroque rotunda, cellulis 
angulosis, medio non constrictes, 15-20 X 7-9/*. Celat. hym. / + 
cesrulescit. 

Ce Physcia appartient au groupe albida Vainio, des Euphyscia. 

P. ascendens Bitter; Lynge, Physciacees, p. %. 

Aspen Ranch, 2.500 m., st., sur ecorces. 

P. cassia (Hoffm.) Hampe; Lynge, Physciacees, p. 86. 

Little Tesuque, Espiritu Santo Canon, saxicole. 

P. grisea (Lam.) Zahlb. f. alphiphora (Ach.) ; Lynge, Phys¬ 
ciacees, p. 172. 

Little Tesuque, sur la terre, sur les roches et sur les mousses qui 
les recouvrent. Ces derniers exemplaires ressemblent au P. muscigena 
par leurs lobes etroits, mais s’en separent par le bord des lobes releve 
et soredie. 

f. detersa(Nyl.) Lynge. — Little Tesuque, sur les mousses. 

P. muscigena (Ach.) Nyl.; Lynge, Physciacees, p. 160. 

Little Tesuque; Espiritu Santo Canon; Porvenir Canon; Vaca 
Creek (lobes munis sur les cotes de petites folioles) ; sur les mousses 
et sur les selaginelles. 

— var. isidiata Lynge. — Espiritu Santo Canon, sur les 
mousses. 

P. setosa (Ach.) Nyl. 

Vacca Creek; Little Tesuque; Espiritu Santo Canon; Upper 
Calhnas, C. sur les mousses. 
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P. obscura (Ehrh.) Hampe. 

Sandia Mount, sur Robinia novomexicana. 

P. nigricans (FJk.) Stizenb.; Lynge, Physciacece, p. 148 ; P. 
sciastrella Nyl. 

Sandia Mount : sous Ellis Ranch, 2.100 m., sur ecorce. 

P. sciastra (Ach.) Du Rietz; Lynge, Phyciacece, p. 139. 
Espiritu Santo Creek, sur roche calcaire. 

P. lithofodes Nyl.; Lynge, Physciacecs, p. 132. 

Espiritu Santo Creek, st., sur roche calcaire. 

Anaptychia speciosa (Hoffm.) Mass. 

Little Tesuque, C. sur les mousses terricoles, en societe de Phys- 
cia setosa et Cladonia pyxidata; Porvenir Canon, saxicole, et sur les 
mousses et sur les selaginelles. 

Thetidiella blastenicola Fink Lich. FI. U.S., p. 35. 

Sur le thalle et les apothecies de Blastema novomexicana. Non 




Mousses du Congo beige 
et du Ruvenzori 


par H. N. DIXON et I. THERIOT 


AVANT-PROPOS 


vpA,WR tr H Va c eSt D l,e S i ie et , “n complement aux Musci Bequaerli de R. Na- 
VEAU {Bull. Soc. Ron. bot. de Belsianp i 1 "V 1 07 7 \ 

**■» p* Hi ' «p«rrr, cXcti” 

' t f EQ Vf E T ’ , complement parce que nous ajoutons aux especes inedites de 
n Tt S qUC " 0US aV0 " S -on„ues P dans Is Svol; 

E KT VEAU e ‘ q “ ,,rovlenn ' n, “ 

Toutes fa especes decrites tct ont ete creees durant les annees 1924-1926 
fc. une, par H. N. Dtxorr, fa au.r.s pa, I. Thep.ot. Ava„, d’en public, fa 

X' r ‘“iTj "" Dkon et Ptait necessaire d’en 

reprendte 1 examen, d abord pour controls, une fols de plus leur valeur soeci- 

asp“c'eaTbSesT "“IqpTp' "V'" 11 ? 5 ” foM pa > double ™p1“ *™ *• 
especes publiees depuis 1926. Et c est la raison pour laquelle nous avons d'un 

la Tub] ""'I' de n d ' q " eSP “ e ' rev “> ■>»' *» porteraient 

la double signature DlXON et Theriot. 

Ther J Iot et nZvfZT aU leCtCUr Une e , Xp ! ication au su i et de la signature 
semhle ™ QUI accom P a 8 ne plusieurs especes et varietes, car elle 

en contradiction avec une proposition que j'ai faite en 1931 dans la 

emli Kr- f ann V‘ .'«?• ° r ’ ;1 de noXr que 1 %&£ 

emploi de cette signature, in Muse, Bequaerli, est anterieur a cette proposition. 
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et c’est pourquoi j'ai considere comme un pieux devoir de conserve^ en memoire 
de mon regrette collaborateur, la meme signature pour quelques especes etudiees 
en coramun et encore inedites. 

A mon grand regret, je signe seul cette preface. Point n’est besom, malheu- 
reusement, d’en dire le motif. 


Fontaine-la-Mallet, juin 1941. 




Campylopus Bequaerfi Ther. et Nav. var. Naeeauanus Ther. 

Sterilis. Ccespites densi, inferne mdiculosi, mgresctmles, superne 
tarte virides; caulis 3-5 cm. longus. dense foliosas; folia sicca credo- 
appressa, nitida, 6 mm. longa, 0,5-0,6 mm. lata, costa basi 0,3 mm., 
dorso sulcata et dentata, in pilum longum excurrente, pilo remote et 
minute dentato, in sectione transversali ut in C. Bequaerti; aunculis 
paulum excavatis, male limitatis. 

Lulua, riv. Kasai; leg. F. Overlaet, oct. 1923. 

Cette plante est particulierement voisine de la var. g abonensis Ther. et P. 
de la V., a laquelle elle se rattache par sa taille, par la forme et la longueur de 
ses feuilles, par la structure de ses oreillettes (cellules oblongues-rectangulaires), 
et par la structure du tissu basilaire. Elle s’en distingue par ses feuilles plus 
larges, a bords recurves dans l’acumen, par ses cellules moyennes et superieures 
oblongues-hexagonales, encrassees (et non rectangulaires, en series droites). 

Campylopus luluensis Ther. et Nav. sp. nov. 

Sierilis, robustus, ccespiles luteo-virides. Caulis erectus, 2-3 cm. 
longus, rcgulariter et dense foliosus; folia sicca erecto-appressa, lan- 
ceolato-lineaiia, sensim el lenuiter acuminata, piliformia, in dimidio 
superne carinata, marginibus recurvis, 5 mm. longa, 0,60-0,65 mm .I 
lata, costa e basi 0,27 mm. in pilum longum excurrente, pilo subhpalino 
vel chlorophplloso, integro vel obtuse dentato, dorso sulcata, in sectione 
transversali e cellulis ventralibus valde incrassatis composila; cellulis 
lamina hexagonis, minulis, 8 i x latis, paulum incrassatis, cellulis supra- 
basilaribus rectangulis, marginalibus cellulis 2-seriatis linearibus, hya- 
linis; auriculis minutis, paulum excavatis. 

Lulua, riv. Kasai; leg. F. Overlaet, octob. 1923. 

Par sa taille robuste, par ses tiges densement feuillees et ses feuilles a bords 
recurves dans la moitie superieure, cette espece s’apparente au Campylopus Be- 
quarti var. Naveauanus. Elle s’en eloigne par ses feuilles moins vivement dentees. 
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par son tissu plus serre, par la presence a la base des feuilles d’un etroit limbi- 
dium hyalin, par la structure de la nervure dont l’epiderme ventral est compose 
d’une assise de cellules tres encrassees, a petit lumen. Ce dernier caractere la 
rapproche de quelques especes mascareno-malgaches du sous-genre Eucampylo- 
pus, division Bd (cf. Brotherus, Genera ), et en particulier du C. Robillardi. 

A cause de la structure de sa nervure, on pourrait etre tente de classer 
C. luluensis dans le s.-g. Palinocraspis, mais la plupart de ses autres caracteres 
s y opposent; et, d autre part, ses affinites avec les especes citees plus haut sont 
si accentuees qu il serait absurde de ne pas la comprendre dans le meme groupe. 

Ochrobryum Normandi Card, et Par. var. nov. fragilifolium 
Dix. et Ther. 

Habitu graciliore, folia angustiora (0,5 mm. lata), valde acutis, 
apice scspe off racta, alis angustissimis (4-5 cell, serialis). 

Lulua; leg. F. Overlaet, octob. 1923. 

Des recoltes plus copieuses et plus completes que celle-ci permettront de 
mieux connaitre cette mousse et de decider si elle merite ou non d’etre elevee au 
rang d’espece. 

Syrrhopodon linealis Dix. et Ther. sp. nov. (sect. Crispati ). 

Corticolus, ccsspiles virides. Caulis brevis, circa 2 mm. longus, 
laxe foliosus, dense ramosus, ramis gracilis, brevibus, erectis. Folia 
sicca crispula, humore suberecta, 2,5-3 mm. longa, e basi vaginante, 
anguste lanceolata, integra, mrius minute dentata, 1/3 folii longitu- 
dinis occupante, sensim anguste linealia, conduplicala, undulata; apice 
acuta, marg'mibus versus apicem dentatis, costa basi 30-36 p, breviter 
excurrente, dorso remote dentata, cellulis basilaribus hyalinis, magnis, 
rectangulis, 4-5 seriatis, cellulis chlorophyllosis subhexagonis, opacis, 
8-9 p, dense papillosis, papillis elatis, bifidis vel stellatis. Limbidium 
fere usque ad summum apicem perveniens; cellules marginales in va¬ 
gina 4-seriat<s anguste lineares, in lamina 2-seriatcs. Ccstera ignota. 

Kafukumba, leg. F. Overlaet, nov. 1922; riviere Lushiji, leg. 
F. Overlaet, oct. 1923. 

Cette espece n’est pas rigoureusement inedite : elle a ete citee par P. DE 
LA. Varde, dans la Revue bryologique, 60 e annee (1933), p. 138, pour pre- 
ciser ses differences avec S. oxyphyllus P. de la V. sp. nov. 

Par sa taille, son port, son tissu foliaire, notre espece se rapproche aussi du 
S. erectifolius C. M.; mais chez celui-ci les feuilles sont pres du double plus 
larges, la gaine egale la lame, l’acumen est subobtus, la nervure, qui n’est pas 
excurrente, est plus large et plus densement dentee sur le dos. 

Syrrhopodon brevifolius Broth, et P. de la V. var. nov. 
Overlaeti Ther. et Nav. 
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Differe du type par la gaine des feuilles plus large et par suite 
composee d’un plus grand nombre de cellules (12 a 14). 

Riviere Lushiji; leg. F. Overlaet, octob. 1923. 

En 1924 nous avions vu, NavEAU et moi, dans cette plante, une espece 
nouvelle, S. Overlceli; mais comrae elle est restee inedite et qu’elle ne differe pas 
du S. brevifalius (cree plus tard, en 1928) que par un petit nombre de carac- 
teres, elle doit lui etre rattachee comme variete. 

Hyophila inf egri folia Dix. et Ther. sp. nov. 

H. crenulatae C. M. similis; differl foliis omnino integris (H. 
crenulatae nunc integris nunc subiniegris), baud spathulatis; polius 
oblongoovatis, costa superne angustiore cum apiculo continue, celluhs 
distincte majoribus, 8-10 i\ paullo incrassatis, baud obscuns. Propa- 
gula numerosa, baculiformia, perstricla, articulata, elongata, m folio- 
rum axillis inveniuniur. Fructus ignotus. 

Hab. Rocks on the River Lubumbashi, Elisabethstad, Congo, 
Sept. 1921 ; coll. D r Budens (154). 

Cette espece, qui est melangee a des algues d’eau douce, semble par suite 
plus ou moins aquatique. 

On peut la comparer a \'H. baginsensis C.M. et a YH. crenulata C.M.; 
la premiere a les feuilles plus petites, plus spatulees et les cellules plus petites; 
chez la seconde, les cellules sont aussi tres petites, 6-8 fi, tres obscures, avec les 
parois plus minces, les feuilles sont plus larges, avec une nervure plus etroite dans 
la partie superieure. 

Nous n’avons pas vu d’echantillon authentique de YH. lalifoha Broth., 
mais cette espece ne peut etre confondue avec notre plante puisque l’auteur lui 
attribue des cellules « minutissimae » et une nervure qui disparait au-dessous du 
sommet. Est-elle vraiment distincte de YH. crenulata ? Nous n’en sommes pas 
surs, car sa description s’applique tres bien a cette dermere espece; d autre part, 
BROTHERUS ne signale aucune difference et se contente de dire qu elle est la 
plus robuste des especes africaines. 

L'Hyophila crenulata C.M. a une histoire dont les details sont assez 
curieux. Dusen l’a comprise dans son exsiccata, M. earner. (n° 1 11, nornen 
nudum). Paris l’a enregistree ensuite sous ce meme nom, H. crenulata, dans 
1 ’Index bryol, ed. I, 1894. Peu apres, DuSEN la decrit in K. Sv. Vet-Alcad. 
Handi, 1896, n° 3, p. 18. Paris ne s’en est sans doute pas apercu puisqu en 
1902, in Revue bryol, 29, p. 66, il affirme qu’elle n’a pas encore ete decrite; 
il commet en meme temps une autre erreur en alterant le nom qu’il ecrit II. cre- 
nulalula. Et ce lapsus, il le reproduit dans YIndex bryol., ed. II, 1904. Il nest 
pas douteux que les deux binomes, H. crenulata et H. crenulalula, s appliquent 
a une seule et meme espece, puisque les references qui accompagnent le nom 
H. crenulalula sont exactement celles qui appartiennent a H. crenulata. C’est 
done ce dernier vocable qui est le seul valable. 
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Mielichhoferia squarrulosa C. M. var. nov. fragilis Ther. et 

Nav. 

A forma iypica differt : irmovationibus gracilibus, longis (usque 
ad 1-2 cm.), fragilibus, cellulis alaribus quadratis, minus numerosis. 

Bambolo; leg. L. Achten, n° 719, mars 1923. 

M. T.-R. Sim, dans The Bryophyta of South Africa (1926), p. 316, 
enregislre l’espece de C. Muller corame synonyme du M. Edtloni Hornsch. Or, 
elle nous en parait suffisamment distincte par ses feuilles dont l’acumen est 
squarreux a sec, par les bords entiers et par la nervure percurrente, quelquefois 
meme brievement excurrente. Ajoutons que Ton ne connait du M. squarrulosa 
que des specimens steriles; il est done imprudent de pretendre a l’avance que sa 
fructification est identique a celle du M. Eckloni. 

Brachymenium substereoneuron Dix. et Ther. sp. nov. 

Sterile. A B. stereoneuron (C. M.) proximo differt : foliis elon- 
gatis, marginibus ubique planis, rele laxiore (cellulis mediis 60-80p V 
12-15 p). 

Lulua; leg. F. Overlaet, dec. 1922. 

Cette espece est egalement distincte du B. dicranoides (CM.) de 
1 Afrique meridionale qui est plus grele, avec des feuilles plus petites et pourvues 
dune nervure rougeatre deux fois plus large (60 p au lieu de 30 p). 

Brachymenium Bequaerti Dix. et Ther. sp. nov. 

B. stenotheca Dix. peraffipe et persimile; ab illo differt foliis 
paullo majoribus et latioribus, cellulis paullo latioribus; theoa erecta 
(nec inclinala), perislomioque distinclo; dentes multo pellucidiores, 
ad dimidiam partem basilarem Iceves, pellucidi, angustissime lamellati, 
late-hyalino-marginali, superne dorsaliter alte trabeculati, trabeculis 
angustis, alte papillosis, sat remotis; intus sal remote, angustissime 
humillime lamellati. Endoslomii membrana multo altior, circa 2/3 
dentium altiiudinem cequans. Diocum. 

Lamuri, Ruvenzori, c. 2.500 m., on bamboo, 24 may 1914; 
coll. D r Bequaert, n° 4.969; hb. Naveau, 113. 

Cette plante a ete rapportee par erreur au B. stenotheca Dix. dans Musci 
Bequaerti, de Naveau, p. 39. Elle en differe par les feuilles plus larges et sur- 
tout par le peristome dont la structure est decrite ci-dessus. Chez B. stenotheca, 
les dents de 1 exostome sont solides, tres opaques, densement couvertes de fines 
papilles, sauf au sommet, pourvues sur les bords de papilles formant crete et 
sur la face interne de lamelles tres rapprochees. 

Breutelia Therioti Naveau sp. nov. 

Sterilis. Caulis paulum lomentosus, laxe ramosus, vage pinnatus. 
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inferne nigrescens, superne viridis. Folia mollia flexuosa, sicca plica- 
tula, superiora patula, inferiora subsquarrosa, e basi dilatata, vagi- 
nantia, plicata, raptim in laminam angusle lanceolato-acummatam 
denticulatam contrada, dentibus minutis, marginibus planis vel infe- 
riore leviter reflcxis; costa basi 60 p crassa, in aristam brevem subin- 
tegram excedente; cellulis in parte vaginante linearibus, hyalims, l&- 
vi'bus, cellulis lamina irregularibus, 15-25-30 longis, rechngulanbus, 
papillosis, papillis minutis, paulum distinctis. 

Ruvenzori, Butagu, ± 3.000 m., parmi des Sphaignes ; leg. 
D r Bequaert, n° 4.024; avril 1914. 

Espece de second ordre qui a surtout des affinites avec B. subgnaphalea 
C.M. On l’en distinguera par ses feuilles dont la gaine tres large est rapidement 
contractee en une lame courte bordee de dents petites, et par le tissu plus serre, 
les cellules de la lame etant pour la plupart presque deux fois plus courtes et 
munies de papilles petites, peu saillantes. 

Acrocrypbcea plicatula Dix. et Ther. sp. nov. 

Sat robusta. Folia caulina humore valde patula, sicca appressa, 
ovala, sensim in acumen subulatum altenuata, valde undulata, margi¬ 
nibus planis, integris, 1,7-1,8 mm. longa, 0,9-1 mm. lata; costa tenui, 
ultra medium evanida, basi 30-35 p crassa, cellulis ovato-hexagonis, 
lavibus, incrassatis, /5 /* X /2 /*. Folia perichalialia majora, superne 
dilatata, inlima apice in subulam elongatam piliformem taptim alte¬ 
nuata; capsula oblonga, denies peristomii dense papillosi, opaci, indis- 
tinde trabeculati, 0,35 mm. longi, spora 30 p cTassa. 

Barumbu, sur branches mortes; leg. D r Bequaert, n° 1.114. 

Comparable a M. subrobusla Broth, et P. de la V. dont les feuilles ont 
aussi les bords plans, mais s’en eloigne par sa taille plus grele, par 1’acumen des 
feuilles long et fin, par les feuilles perichetiales intimes attenuees aigues au som- 
met (et non tronquees), et surtout par le peristome dont les dents sont fortement 
papilleuses, opaques, a trabecules presque indistinctes. 

Neckeropsis Bequaerti Ther. et Nav. sp. nov. (Sect. Pseudo- 
Paraphysanlhus). 

Autoica. Folia perichatialia oblonga, longe vaginantia, capsula 
immersa. N. madecassae Besch. simillima, sed slatura graciliora, caulis 
et ramis sicoa el humida baud disliche appressis, folia minora e basi 
baud dilatata, sicca lortuosa, folia perichcetialia inlima breviora latio- 
raque. 

Congo beige (etiquette sans localite precise) ; leg. D r Bequaert, 

n° 2*428. 
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Les echantillons types du N. madecassa vus par BESCHERELLE portaient 
des capsules, mais sans doute pas de fleurs males puisque l’auteur ecrit dans sa 
diagnose « dioica ? ». Chez notre plante du Congo, au contraire, les branches 
fructifiees presentent en abondance des fleurs o' • L’inflorescence semble done 
ajouter a la diagnose du N. Bequaerti un caractere differentiel important. 

Callicosfella stenocarpa Dix. et Ther. sp. nov. 

Habitu, siatura, foliorum forma C. acuminatulee Broth, et P. 
de la V. Synoica. Folia lateralia oblonga, subito in apiculum brevem, 
acutum contracta, folia media oblongo-lanceolata, sensim acuminata, 
acuta, 1,2-1,5 mm. longa, omnia marginibus planis, denticulatis, coslis 
subparallelis ante apicem dissolutis, dorso Icevibus, rete pellucido, cel- 
lulis mediis irregularibus, ovato-hexagonis, 15-20 p X 8-10 as minute 
papillosis, cellulis basilaribus rectangularibus, Icevibus. Pedicellus 
Icevis, 1 cm. alius, gracilis, erecto-flexuosus, summo paulum arcuatus; 
capsula arcuata, anguste et longe cylindrica, longicollis, 1,5 mm. 
longa, operculum longirostratum, 1 mm. longum. 

Lesse, foret vierge, aux bords de la Semliki, sur sol humide ; 
leg. D r Bequaert, n° 3.206, mars 1914. 

Differe du C. acuminalula par ses feuilles qui se detrempent facilement, 
par son tissu pellucide, a parois minces, et surtout par la forme de la capsule. 
C. altenuata (C.M.) a les feuilles presque entieres et un tissu tres chlorophyl- 
leux. 

Callicosfella semilimbata Dix. et Ther. sp. nov. 

Synoica. Pedicellus erecius, summo arcuatus, Icevis, apice rugu- 
losus, 15 mm. longus; capsula horizontalis, obovala, brevicollis. Folia 
lateralia sicca valde patentia, e basi late ovata, lamina oblonga, apice 
rotundata, brevitex apiculata, 1 ,8 mm. longa, marginibus planis, apice 
dentatis, costis sub apice evanidis, dorso valde dentatis, rete opaco, 
chlorophylloso, cellulis hexagonis, mediis 12-18 p X 7-8 /s papillosis, 
papillis elatis, acutis, cellulis marginalibus in dimidio inf erne 2-3 ser. 
linearibus, hyalinis, Irsvibus, limbidium efformantibus ; folia media 
breviora, late ovalia, raptim attenuata, acuta. Ccetera ignota. 

Panga, terre humide, pres d’une source ; leg. D r Bequaert, 

n° 1.515, dec. 1913. 

Comparable au C. heteromorpha Card, par ses feuilles attenuees, poly- 
morphes. En differe par ses feuilles laterales plus vivement dentees, par ses ner- 
vures plus fortes, son tissu tres papilleux, et surtout par la presence d’un pseudo- 
limbidium depassant le milieu de la feuille. 

Callicosfella subinfegra Dix. et Ther. sp. nov. 

C. subemarginatulae Broth, et P. de la V. affmis et foliorum 
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forma sat similis; differt marginibus subintegris, versus apicem tantum 
minute denliculatis, atque cellulis minoribus, valde irregularibus, 
6-13 p longis, 6-8 p latis. Cellules laves; costa dorso lavis. 

Congo, Luanda, on granite rocks in water, R. Yangwa, leg. 
F. Overlaet, n° 621, June 1923 (type) ; Lulua, R. Lushiku, on gra¬ 
nite stone, leg. F. Overlaet, n° 685, Mar. 1923. 

Lepidopilidium Therioti Nav. sp. nov. 

Synoicum. Folia oblongo lanceolata, longe et tenuiler acuminata, 
acuta, apice serrata, 2-3 mm. longa, 0,9 mm. lata, cosiis binis usque 
ad 1/3 folii produclis, cellulis elongatis, lavibus, mediis I20p X 
20 p. Pedicellus erectus, 5-7 mm. longus, lavis; capsula erecta vel 
leviter inclinata, oblonga, 1,3 mm. X 0,6 mm., perislomium normale, 
spora laves, 15-20 p, calyptra nuda. 

Ruvenzori, Lanuri, 2.500 m., sur bambou; leg. D r Bequaert, 
mai 1914. 

L’inflorescence syno'ique distingue cette espece de toutes ses congeneres; 
toutefois, elle a de grandes affinites avec L. subdevexum Broth., du Cameroun, 
tant par le port et la taille que par la forme et le tissu des feuilles, et la capsule 
dressee. Elle s’en distingue, en outre de 1'in fl orescence, par les feuilles plus 
etroites, plus finement acuminees, et par le pedicelle lisse. 

L. devexum (Mitt.) en est plus eloigne par son inflorescence auto'ique. par 
le pedicelle rugueux, arque au sommet, par la capsule horizontale, enfin par les 
nervures atteignant le milieu de la feuille. 

Sauloma africana Dix. et Ther. sp. nov. 

Folia integerrima, enervia, 2,2 mm. X 0,8 mm.; cellulis mediis 
180-220 p x 36-40 p. Pedicellus 8-12 mm. longus; capsula pendula, 
1 mm. longa (deoperculata). A S. Humbloti (Ren. et Card.) Card. 
proximo differt foliis duplo latioribus et rete laxiore. 

Barumbu, foret, sur pierres humides; leg. D r Bequaert, n" 1.009, 
oct. 1913; Masisi, 1.600 m., sur arbres, leg. D r Bequaert, n° 6.379, 
dec. 1914. 

Notre espece est, sans aucun doute, etroitement apparentee au S. Hum- 
bloli, de la Grande-Comore, mais bien distincte par les caracteres soulignes ci- 
dessus. Celle-ci a ete decrite par RENAULD et CarDOT, dans le Bulletin de la 
Soc. rojja/e de Belgique (1894), p. 154, sous le nom Lepidopilum (?) Hum¬ 
bloti. Plus tard, CarDOT a rectifie ce classement en faisant renlrer cette belle 
espece dans le genre Sauloma (cf. Les Mousses de Madagascar, 1915, p. 414). 
Cette correction a sans doute echappe a BROTHERUS, puisque, dans l’edition II 
des Musci, il ne mentionne pas Sauloma Humbloti, qui est la premiere espece du 
genre Sauloma pour l’Afrique. 
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Hypopterygium(Lopidim\)congoanum Dix. et Ther. sp. nov. 

Sterile, gracile. Caulis ± regulariter pirmatus, ramis phimosis, in 
axilis foliorum propagula filiformia, viridia, articulata, numerosa ge- 
rens. Folia oblongo-lanceolata, raptim acuminata, asymmetrica, 
/ ,2 mm. longa, 0,5 mm. lata, marginibus planis, integris; costa ante 
apicem evanida, rete pellucido, cellulis hexagonis, parietibus tenuibus, 
lavibus. Folia stipuliformia valde minora, deltoidea, sensim attenuate, 
marginibus integris vel sinuatis, limbidio nullo, costa percurrente. Folia 
ramea perminuta, ovata, acuta vel apiculata. 

Masisi, leg. D r Bequaert, n° 8.067, dec. 1914. 

Par la taille, le port et par la presence de filaments propaguliformes, notre 
espece a de serieuses affinites avec H. polylhrix Dix., du Zululand; elle s’en 
distingue par ses feuilles et ses stipules beaucoup plus petites, par son tissu plus 
serre; de plus, chez les feuilles caulinaires, le limbidium n’existe que d’un cote 
et atteint a peine les deux tiers de la feuille. 

Pseudoleskea f aid folia Dix. et Ther. sp. nov. 

P. disperse C.M. peraffinis; differt habitu multo graciliore, foliis 
laxioribus, scape subfalcatis, superne sal distincte denticulatis, atque 
cellulis superioribus Sat alte papillosis. Fructus ignotus. 

A P. plagiostoma C.M. habitu simile, differt foliis plicatis, cel¬ 
lulis allius papillosis. 

Butagu, Ruvenzori, 1.800 m., leg. D r Bequaert, n° 73, april 
1914 (type). Uganda, Bulago, on rocks below waterfall, 2.000 m., 
leg. Miss M. Budd, n° 31, 1928. Uganda, Butandika, on tree, 
1.800 m., leg. Miss M. Budd, n° 42®, 1928. 

Espece incompletement caracterisee a cause de sa sterilite, mais bien dis¬ 
tincte des deux especes nominees qui en sont les plus proches. 

Brachythecium Starkei (Brid.) Br. eur. var.nov. sub/ae veTher. 

Pedicelle legerement rude dans le tiers superieur, lisse ensuite. 
Pour les autres caracteres, conforme au type. 

Ruvenzori, Butagu, 2.200 m., sur des pierres au bord de la 
Butagu, leg. D r Bequaert, n° 4.044. 

Rhynchostegium Bequaerfi Ther. et Nav. sp. nov. 

Auto'icum, corlicolum. C(Respites depressi, pallido-virides, nitidi. 
Caulis decumbens, laxe pinnatus, ramis patulis, complanatis, 1-2 cm. 
longis, densiuscule foliosis. Folia palentia, e basi contracta, ovato- 
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oblonga, sensim acuminata, acuta, 2 mm. longa, 0,8-0,9 mm. lata, 
margmibus basi revolutis, dcin ereclis, serratis, costa basi 30-40 i>- lata, 
raptim angustata, supra medium evanida, cellulis basilaribus brevibus, 
laxis, externis hyalinis quadratis vef brmitcr rectangulis, ceteris don- 
gatis, linearibus, 60 g X 6-7 P-; folia ramea minora. 1 ,7 mm. longa, 
0,6 mm. lata. Folia perichielialia c basi vaginante subito anguste acu- 
minata, enervia, marginibus denticulatis. Pedicellus usque ad 25 mm. 
longus, tenuis, flexuosus, Icevis; capsula fusca, suberecla vel cernua, 
suhcplindrica, brevicollis, 1,5-2 mm. longa, sub ore paulum vel haud 
coarctata; peristomium normale; operculum longerostratum capsulam 
cequanle; sporce laves, / 2-15 p. 

Ruvenzori, Lanuri, 1.900 m., leg. D r Bequaert, n° 4.401, mai 
1914; Lamia, 2.500 m., leg. D r Bequaert, n° 4.367, mai 1914. 

Proche du R. Rhaphidorrhynchium (C.M.) du Sud-africain. S’en dis¬ 
tingue par ses feuilles a acumen plus long et plus fin, par le tissu basilaire com¬ 
pose de cellules carrees plus nombreuses, par le pedicelle plus long, enhn par la 
capsule subeylindrique peu ou point arquee a sec, peu ou point contractee sous 
l’orifice. 

Rhyncbosfegiella Bequaerti Dix. et Ther. sp. nov. 

Sat robusta, pallide viridis, nitens. Rami longiusculi, complanali, 
flexuosi. Folia subcomphnata, laxiuscula, patula, sicca paulo con- 
iracta, convoluta, stricta, 2 mm. longa; e basi contrada, lanceolata, 
concava, breviter anguste acuminata, apice sape semitorta, costa circa 
dimidiam partes folii attingens; margines propre basin lender latiuscule 
explicati, supra plani, tenuiter denticulati; cellula anguste pellucidce, 
basilares permulta, laxe, pellucidce, subquadrata, optime notatce. 

Autoica. Folia perichcetialia e basi erecta, convoluta, acuminata, 
patula; seta vix 1 cm. alta, tenuis, flexuosa, Levis; theca erecta, e collo 
distinclo defluente oblongo-cylindrica; perisiomii dentes auranhaci, 
endostomium flavum, cilia nulla; operculum curvirostrum. 

Congo beige, entre Mokoto et Masisi, 1.000 m., leg. ^ Be¬ 
quaert, n° 6.368; bords du lac Rutshuru, leg. D r Bequaert, n° 6.219, 
nov. 1914; Tongo-Mukule, plaine de laves, sur branches, leg. D r Be¬ 
quaert, n° 5.867 b , sept. 1914. — Uganda, on twigs, in forest, Mu- 
lange, 1.200 m., leg. R.-A. Dummer, n° 4.359, dec. 1919 (type, 
teste Dixon). 

Proche par le port de R. Kcniat Dix. Celle-ci, qui parait dioique. a un 
tissu basilaire tout different : les oreillettes peu developpees sont formees de cel¬ 
lules petites, peu nombreuses, tandis que chez notre espece les cellules claires sont 
grandes, tres nombreuses, pellucides, atteignant souvent la nervure. D autre part. 
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]es tiges molles, soyeuses, assez robustes, la distinguent des autres especes afri- 
caines. 

Meiothecium chlorocladum (C.M.) Broth, var. nov. interme¬ 
dium Ther. 

Cette variete a le port et le tissu foliaire du M. chlorocladum 
(C.M.) et la forme des feuilles du M. Pobeguini Broth, et Par., 
et naturellement elle s’eloigne de la premiere espece par la forme des 
feuilles, et de la seconde par son tissu tres encrasse, moins chloro- 
phylleux, en outre par les spores plus grosses (25-30 /*) ; enfin, carac- 
tere propre, les feuilles sont moins fortement involutees aux bords que 
celles des deux especes citees. 

Walikale, Lubutu, foret vierge, leg. D r Bequaert, n° 6.602, 
janv. 1915. 

Sematophyllum alticaule Dix. et Ther. sp. nov. 

A S. brachytheciiformi (C.M.) affine differt habitu robustiore, 
colore pulchre aurantiaco, foliis multo longius, tenuius acuminatis, cel- 
lulis alaribus multo majoribus, distinctioribus. — AS. elgonensi Dix. 
differt statura multo robustiore, ramis multo longioribus, haud curvaiis, 
foliis multo longius, angustius acuminatis, theca omnino erecta. 

Rami subteretes, longi, haud curvati, parcissime ramulosi. Folia 
2 mm. longa, e basi concava, oblongo-ovata raptim in acumen sensim 
acute acuminatum contracta, integerrima; margines erecti vel uno latere 
apud basin leniter explicati; cellules angustissimes, pellucidce. Bracteaz 
perichcetii e basi lata convoluta raptim in acumen suberectum breve, 
acutum, integrum contracta. Seta 1,5 cm. alia, theca omnino erecta, 
symmetrica, breviter cylindrical operculum sat breviter rostralum. 

Ruvenzori, Lanuri, ad caulem Ericae, circa 3.500 m., leg. 
D r Bequaert, n° 92, may 1914 (type); Butagu, on fallen trunk, 
3.000 m., leg. D r Bequaert, n° 502 a , Apr. 1914. — Kenya Colony, 
Kinangop, on Erica arborea, leg. G. Balbo, n° 373, Feb. 1920. 

Jolie espece, de couleur d’or. Sa capsule exactement dressee et symetrique 
la distingue tout de suite des especes voisines dont le fruit est connu. 

Sematophyllum ruYenzorense Dix. etTher. sp. nov. (Sect. Cu- 
pressinopsis). 

Sordide viride; caules proslrali, ramis subcomplanatis. Folia sat 
laxa, fortiter falcato-decurva, lanceolata vel oblongo-lanceolata, longe 
et tenuiter acuminata, acumine arete denticulato, margines plani; cel- 
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luhs angustes, parietibus tenuibus, pellucides, ad basin paulo laxiores, 
dares hyalines, parietibus tenuibus, supra-alares numeroses, hyalines. 
Folia perichestialia subpaiula, tenuiier acuminata, sal fortiter denh- 
culata; seta 1,25-1,5 cm., theca pendula, oblongo-elliplica, symme¬ 
trica. 

Ruvenzori, Lanuri, circa 2.500 m., on fallen decayed bamboo 
stem, leg. D r Bequaert, n° 4.368 (1934). 

Espece bien distincte; elle est la seule espece de la Section Cupressmopsis 
actuellement connue dans l’Afrique tropicale. 

Sematophyllum subcochleatum Dix. et Ther. sp. nov. 

Autoicum, Cesspites virides, haud nitidi. Caulis repens, yage 
ramosus, ramis ereclis, rigidis, acutis, 5-15 mm. longis, dense foliosis. 
Folia sicca erecla, cochleariformi-concava, obtusa vel brevissime mu- 
cronata, plicalula, 1,8 mm. longa, 1,2 mm. lata, integerrima, costa 
nulla vel breviter gemella, rete opaco, laxissimo, cellulis superioribus 
ellipticis vel breviter hexagonis, chlorophyllosis, mediis rhombeis, 100- 
1/0 im X 12-15 P, parietibus tenuibus, lesvibus, cellulis alaribus infimis 
majoribus, oblongis, hyalinis, cesteris quadratis, granulosis. Folia peri¬ 
chestialia oblongo-lanceolata, breviter acuminata, acuta, ecostata, inte- 
gerrima; pedicellus erectus, circa 1 cm. altus, lesvis; capsula obovata, 
longicolla, sicca sub ore constricta, operculum oblique-rostratum. 

Madimbo, entre Walikale et Lubutu, foret vierge, aux bords de 
la Loso, sur arbuste; leg. D r Bequaert, n° 6.650, janvier 1915. 

Cette espece nouvelle partage ses affinites avec S. cochleatum (Broth.) 
du Bresil et S. obtusifolium (B. et P.) Ther. de la Guinee fran 5 aise. LlUdit- 
fere de la premiere par ses feuilles plus dressees a sec, plus fortement retrecies a 
la base, par la capsule dressee presque reguliere, et de la seconde par les teuilles 
plus grandes, le tissu plus lache, le pedicelle plus long. Elle est yoisme aussi de 
1’espece suivante, S. euryphyllum Dix. et Ther., doyt elle se distingue par sa 
taille plus robuste et ses rameaux rigides, aigus, densement feuilles. 


Sematophyllum euryphyllum Dix. et Ther. sp. nov. 
Atroviride, molle. Ramis subcomplanatis, prostratis, obtusis. For- 
mis robustis S. casspitosi sat simile, sed folia decurvata, perlata, / mm. 
longa, 0,6 mm. lata, perconcava, late ovata, brevissime late acutata, 
subintegra, margines erecli, cellules emgustes. Perichestii folia longe 
tenuiter acuminata, Integra, patentia. Seta incompleta, 1 cm. alta. 

Lulua, on stones in sandy river bed, R. Munckwali, leg. F. Over- 

laet, n° 523, janv. 1923. 
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Sematophyllum plagiothecioides Dix. et Ther. sp. nov. 

A speciebusafricanisdiffert habitu Plagiothecii, caulibus et ra- 
mis percomplanalis, latte viridibus. Folia complanata, leniter decurva, 
ovalia, breviter acute acuminata, margines erecti. Bractere perich&tii 
subsimdes; seta minusquam / cm., theca parva, brevis, horizontalis vel 
subpendula. 

Congo, Ksmtaha, leg. H. Vanderyst, n° 204, nov. 1921 (type) ; 
entre les lacs Kivu et Edouard, plaines de laves, 2.000 m., leg. Hum¬ 
bert, mai 1929. — Uganda, near Entebbe, on dead wood, 1.200 m., 
leg. P. Chandler, ex herb. Kew; a paler green, rather smaller form, 
with setae about 1 cm. 

Sematophyllum humillimum Dix. et Ther. sp. nov. 

E minulissimis generis. Habitu et foliis S. saproxylophilo ma- 
layano simillimum, folia autem paulo latiora, brevius, minus tenuiier 
acuminata; cellules latiores, versus basin laxcs, unde cellules alares 
minus notates, margines leniter late explicali. Folia perichestialia sub- 
mtegra, seta perbrevis, 3-5 mm., theca perminuta. 

Congo beige : Ilu, Kasai, corticola, leg. H. Vanderyst, n° 583, 
Mar. 1922 (type) ; Kwango, Kraal de Mbondo, leg. H. Vandervst. 
n° 13.724, nov. 1924. 

Se distingue essentiellement des autres especes africaines par sa taille plus 
petite dans toutes ses parties. 

Acroporium incrassatum Dix. et Ther. sp. nov. 

Autoicum Crespites compacti, lutescentes, nitidi. Caulis repens, 
brevis, dense ramosus, ramis patulis, arcualis, altenuatis, acutis, dense 
folwsis. Folia mollia, sicca erecto-appressa, oblongo-lanceolata, sat 
raplim in acumen angustum contracta, concava, ecostata, 1,8-2 mm. 
tonga, 0,4-0,8 mm. lata, marginibus integris, apice incurvis, cellulis 
hnearibus, 60-90 p X 7-8 /<-, parietibus incrassatis, hzvibus, cellulis 
alaribus laxis, rectangularibus, fuscis, auriculas parum excavatas, 

± distinctias efformantibus. Pedicellus 2 cm. alius, tenuissimus, flexuo- 
sus, Icevis; capsula minuta, ovato-cplindrica, cernua, pallida, perislo- 
mium normale, cilia rudimentaria, spores 18-20 

Ruvenzori, Butagu, 3.000 m., sur troncs d’Erica, leg. D r Be- 
quaert, avril 1914. 

A certainement de grandes affinites avec A. megasporum, mais s’en dis¬ 
tingue tout de suite par son inflorescence, par la longueur des pedicelles et par 
ses reuilles dressees et non etalees. 
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Mittehofhamnium Overlaeti Ther. et Nav. sp. nov.; M. con- 
goanum Dix. sp. ined. (Sect. Pseudo-Mittenothammum.) 

Habiiu, slatura, foliorum forma et reticulatione, folus perichts- 
tialibus, operculo et perislomio M. longirostro (Ther.) persimiie, a 
quo differl foliis valde concavis et plicatis, submtegm, pedicelhs lon- 
gioribus, capsulis longioribus, subcylindncis. 

Corticolum, auto'icum. Folia caulina ovata, raptim m acumen 
angustum contracla, 0,9 X 0,65 mm., marginibus planis,smuolatis, 
costa gemella usque ad medium folii producta, cellulismedus 15-20 f* 
X 5 as apice parum prominulis, folia ramea similia sed minoMi 
0,57 X 0,5 mm. Pedicellus 20 mm. altus, capsula honzontahs, sub- 
cylindrica, brevicollis, 2 mm. longa (deoperculata), operculum com- 
cum, longe rostratum, 1 mm. longum, exostomii denies 0,7 mm. longi, 
endostomium brevius; spores laves, 12 M crosses. 


Congo : Lulua, Tshii et Kangaji, leg. F. Overlaet, Aug. 1924; 
comm. Naveau, n° 789 (type), 808. 

Cette espece constitue avec A/, longirostrum (Ther-) de Madagascar 
nouveau groups Be qui prend place a la suite de la division Bd (Brotherus, 
Musci, ed. II, p. 47) ; il est essentiellement caracterise par 1 opercule longue- 
ment rostre. 

II convient d'ajouter que chez ces deux especes les feuilles caulmaues et 
les feuilles rameales ne different entre elles que par leur taille. 


Africhum (?) brevilamellatum Dix. et Ther. sp. nov. 

Caulis brevissimus, vix 1 cm. longus. Planta d sol a visa. Folia 
inf'eriora angusta, e basi paulo expanse oblongo-lanceolata, concave, 
lenera, millo modo undulate, apui apicem tantum pane, posse den¬ 
ticulate, dotso lexis; costa sat angusta, lamellis circa 2-14, humil- 
limis, 1-seriatis, baud sinuosis, inter se remotis; cellules folu taxes, 
molles, parielibus tenuissimis, ventraliler late mammoses, ad margmes 
nullo modo distinctes. Folia superiora et perigomaha multo latiora, la- 
tissime triangulari-ovata, brevissime acutata, apice dentata. Anthendia 
plurima, paraphyses filiformes. 

Congo, Lake Mayumbe, ad terram in sylva; leg. D r Bequaert, 
n° 488, sept. 1913. 

En 1’absence de plantes fructifiees, la place de cette mousse demeure incer- 
taine; mais elle nous parait neanmoins etre une espece nouvelle, remarquable par 
ses feuilles depourvues de limbidium, entieres, sauf au sommet, non ondulees, 
avec des cellules tres larges. Peut-etre appartient-elle au genre Oltgotnchum . 
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Bartram Edwin B. — Mosses of the Philippines ( The Philippine Journ. 
of Sc., 68, 1-423, 29 pi., Manila, 1939). 

C’est une veritable flore bryologique des lies Philippines que le D' Edwin 
B. Bartram a elaboree dans cet important volume, avec cles des families, des 
genres et des especes. 512 especes sont decrites et figurees dans 29 planches 
par des dessins tres clairs donnant les caracteres essentiels. Deux genres, de 
nordbreuses especes et varietes nouvelles sont decrits, quelques-unes signees 
Dixon : Fissidens rizalensis, voisin de F. Hollianus Doz. et Molk., mais de 
taille plus petite, feuilles a apex arrondi, nervure s’evanouissant bien avant 
l’apex; F. diversirelis, distinct du F. Mitlenii Par. par ses feuilles plus allon¬ 
ges, vivement acuminees et les cellules juxtacostales plus allongees; Dicrano- 
loma Phillip sice, se distingue de D. assimile (Hampe) Par. et D. perarmalum 
Broth par la base de la feuille etroite, subtubuleuse, du D. assimile egalement 
par la soie solitaire et les cellules superieures de la lame lineaire; Syrhopodon 
Barlletti, voisin du S. ijibodensis Fleisch., mais a feuilles plus courtes, oblongues, 
plus abruptement pointues; S.philippinensis, bien different des 5. spiculosus 
Hook, et Grev. et Semperi C. M. par les cils epineux des bords foliaires et de 
la nervure; Calymperes dalense, differe du C. taitense (SuII.) Mitt, par l’ab- 
sence des' tenioles et les feuilles grossierement dentees, attenuees en une pointe 
rigide, et du C. havaiiense Bartr., distinct par le limbe plus etroit, les bords 
fortement dentes et la nervure dentee et papilleuse sur le dos; Ramphidium 
Dixoni; Didymodon luzonensis, caracterise par les feuilles entieres, courtes, 
a bords revolutes seulement pres des oreillettes; Splachnobyrum lalifolium, re- 
marquable par ses feuilles tres larges presque suborbiculaires; Aulacopilum 
luzonense, premier representant des Erpodiacees aux Philippines, voisin de XA. 
HodgI(insonia (C.M.) d’Australie, mais tres different par ses feuilles a pointe 
courte; Euplychium philippinense Dix., representant d’un genre connu seulement 
de la Nouvelle-Caledonie, de Fidji et des Nouvelles-Hebrides; Aerobryopsis 
philippinensis bien different d'A. longissima (Doz. et Molk.) Fleisch; A. sca- 
riosa, espece tres robuste a larges feuilles, finissant en fine pointe capillaire; 
Calyptothecium caudalum, tiges et rameaux tres aplatis, feuilles acuminees; 
C. himanthocladioides, feuilles a base auriculee, cellules rhomboidales, courtes, 
nervure longue, apex des feuilles arrondi; Thamnium negrosense, a bord fo- 
liaire epaissi; Distichophyllum Sanlosii, feuilles etroites arrondies, obtusement 
dentees sur la moitie superieure; Cyalhophorella arislifolia, voisin du C. lenera, 
mais a feuilles moins fortement dentees, marge moins distincte et cellules plus 
larges; Taxilhelium baianense, differe du T. inslralum (Brid.) Broth., par 
ses feuilles plus longues, a bords moins fortement dentes, et des cellules plus 
etroites, a papilles tres petites; Isopterygium pendulum Dix., tres distinct par 
ses feuilles a pointe courte et les cellules courtes; Pseud oracelopus mindanensis, 
ressemble a Racelopus pilifcr Doz. et Molk, mais ses feuilles a bords grossie¬ 
rement dentes et a cellules larges, laches. Ten distinguent facilement tandis que 
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I, pointe capillaire de. faiille. le difference da son congen.re R. phibpp mens.s 
Broth, it feuilles ponrvues dune pointe obtuse. Le. deux genre, nouve.ux sent . 

Pad rjnrirmm (Potti.ee*) a.ee P. Barllc . mou.se a aspect de Trtchostomum. 

feuilles fragile., lineaires-acuittinees, it bordure epais.te etrotte, nervure tres forte, 
a sect,on arrondie. tissu it cellules subqu.drat.que., densement papilleu.es, 

plu.ieur. range, margin.les bi- ou tristrate.. .porophyte rneonnu et 

Hello (Fabroniaceee) avec M. pMlipmeam, mousse delicate, corticole. a tige. 

rampantes, pennee., feuilles petites, ovale.-l.nceolees, denttculees; nervure unique, 

courte; cellule, rhombo'idales. Pedicelle allonge; capsule dres.ee 

peristome double, divisions de Tendostome beaucoup plus longues que les dents 

tres courtes. obtuses; coiffe cucullee, poilue. ... • 

Plusieurs combinai.on. nouvelles sont consignees ; Dierunelh, hrusifiertsts 
(Duby) pour Microdus b. (Muby) Thibet;, fdymeno.nrhum cecumrostrum 
Hed» ) Dix. var. luzonen.e (Broth.) pour H. 1; Jaeger,mW dimm.u pour 
Jaegerinopsis luzonen.e Williams; Arnbryop... longmtmrr (Doz. et Molk.) 
Flefseh var pro.irutufo (C. M.) pour Necl,era p.t Calelolheemm luzonense 
(William.) pour Neekera l: Hlmaalodadmm scrotteu alum (Nee.) pour 
Nedteta Pinnule,hr nunu (Will.ams) pour Htmanlodadmm n„ Earhpa 

chium asperiselum (CM.) pou, Hppmma.; Mostopomn Rotmsomt (Brodt.) 
nour Acanlhocladium R.; Acroponum stgmalodonUum (C. M.) Heisch var. 
brachypodum (Dix) pour A. b.; A. condensatum (CM. pour P ^enldla c., 
Trlchosteleum complanalum (Dix.) pour Warburg,clla c.; C/ossaJe/pJus 
microsimulans (Dix.) pour Taxilhelium m.; Trachylhecium rmcropyx,s (Broth.) 
pour Ectropolhecium m. — P-A. 

Bartram Edwin B.— Mosses of Interior British Guiana (Bull. Torrey Bol. 
Club, 66, 221-230, 2 fig., 1939). 

Interessante contribution a la flore de la Guyane anglaise, dont les ele- 
menu on, ele founds par les recite, du D' A. C. Smith. Line cmquant.me 
d’especes sont enumerees, dont vingt-cmq repre.entent de. element. nouve.ux 
pour la Guyane. En outre, sont decnts et figures, a litre de sp. nov. . Lalym- 
peres Smiths Bartr., compare a C. Spruce, Besch et Rhoph,dost,chum 
guiuneuse (.eet, RhapHdoelichella ) different de R. .dmunecfeunum par 1 m- 
florescence auto,que. 1. brievete de. feuille., moms l.gulees et ent.eres au 
sommet. — R.P.V. 

Blomquist H.-L. —. A new species of Plagiochila horn the Southern 
Appalachian Mountains (The Bryologist, 42, 113-117, 19 fig., 1939). 

Plagiochila caduciloba (sect. Bidentes), remarquable par les apex des 
feuilles tres divises et la caducite precoce des lobes foliaires Voisme du / . 
cuneata G., du Mexique, dont les feuilles sont egalement fragiles, mais a lobes 
beaucoup moins irreguliers. 

Davy de Virville A. — Recherches sur le parasitisme chez les Muscmees 
(Rev. gen. Bol., 49, 5-34, 3 pi., 1937). 

Premiere partie : Observations faites pres de Laval (Mayenne) sur des 
plantes de Lophocolea bidentata fixees par leurs rh.zo.des sur des feu.hes 
d 'Anomodon viticulosus. Les rhizoides, plus ou moms ramifies, adherent torte- 
ment aux cellules foliaires, sans y penetrer. Celles-ci ne subissent aucune modi- 
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fication. L auteur a trouve L. bidentala fixee de la meme maniere sur plusieurs 
autres especes de mousses, et sur Plagiochila asplenioides. La forme de ces 
rhizoi'des, devenus des crampons-sucoirs, a fait supposer a l’auteur que ces or- 
ganes puisent des substances nutritives dans les cellules foliaires. La teinte vert 
pale de L. bidentala rappelle la coloration analogue de plantes superieures 
hemi-parasites. 

Deuxieme partie : Experiences destinees a mettre en evidence le parasitisme 
de L. bidenlata. Dans une premiere serie d’experiences, l’auteur a cherche a 
constater le passage d’un liquide colore, des cellules foliaires de la mousse aux 
rhizoi'des, puis aux autres cellules de l’hepatique. Ces experiences, d’une reali¬ 
sation delicate, ont reussi avec le bleu de methylene. Dans une deuxieme serie 
d’experiences, l’auteur a voulu s’assurer, par des cultures, que L. bidentala, 
prive de toute communication avec le sol, pouvait tirer des cellules de la mousse 
les elements nutritifs qui lui sont necessaires. Dans ces conditions anormales, les 
hepatiques ont vecu, et meme developpe des pousses nouvelles; elles montraient 
cependant moins de vitalite que dans les conditions naturelles. 

De ces experiences, l’auteur conclut que L. bidentala, dans la nature, est 
habituellement libre, mais qu’il lui arrive de se fixer sur d’autres Muscinees, et de 
s’y comporter en veritable parasite. 

Dans une troisieme partie, l’auteur rappelle ou signale quelques cas ana¬ 
logues empruntes aux differents groupes vegetaux (Hepatiques, Champignons, 
Algues, Lichens, Phanerogames). En particulier, un certain nombre d’hepa- 
tiques vosgiennes vivent sur des mousses ou des sphaignes qu’elles font deperir; 
elles semblent non seulement les etouffer, mais les epuiser par un vrai parasitisme 
(documentation communiquee par M. Gardet). — M. D. 

Degenkolbe W. — Brutorgane bei beblatterten Lebermoosen (Arm. Bryol., 
10, 43-96, 1937). 

Etude detaillee des divers modes de multiplication vegetative chez les 
Hepatiques a feuilles. Le plan est le suivant : I. Organes transformes : rameaux 
caducs, rameaux transformes (surtout chez les Lejeuneacees), feuilles caduques, 
feuilles transformees, rameaux sur les perianthes, rameaux foliaires. — II. Pro- 
pagules vrais : formes thalloi'des marginales; P. pluricellulaires (marginaux su- 
perficiels) ; P. normaux, P. endogenes. — III. Considerations generates et 
resume. 

Malgre quelques oublis (rameaux des amphigastres, des feuilles et des 
perianthes), ce travail de 55 pages, bien illustre, sera utile a consulter; 
il evitera de confondre les formations adventives si diverses avec des germinations 
de spores. 

J’y ai cherche avec curiosite l’interpretation donnee par l’auteur aux petits 
massifs cellulaires verruqueux des perianthes du Frullania dilalata. Voici la 
traduction du texte : « Cette espece possede, comme on le sait, sur la face 
externe du perianthe, de nombreux petits massifs pluricellulaires que Kreh a 
etudies et decrits avec soin. Contrairement a l’opinion de Kreh, qui indique que 
les cellules de ces massifs s’isolent par separation schizolytique et servent ensuite 
a la regeneration, Corda dit avoir observe que les massifs entiers s’isolent et 
germent ensuite. J’ai examine cette contradiction a 1’aide de materiel frais, et 
trouve souvent des massifs entiers completement separes. Malheureusement, je 
n ai jamais pu voir de germination. » On ne peut douter des faits avances par 
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CORDA, anterieurs aux observ.Hon. it KrEH, .I n at pa * 
que ces petit, massif, son! reellement de. propagules. Je n a, jam.B, pour n» 
part, obtenu leu. germination, malgre plu.t.ur. e.sat.t je cron qu un= observatton 
positive, appuyee dune preuve, serait la bienvenue. — G. CH. 

Douin Ch. — Un curieux mode de multiplication chez les Muscmees. 

(Ann. Bryol., 11 , 40-45, 1938). 

« Dans un premier article, dit l’auteur, j'ai soutenu que les jeunes pousses 
de Plagiochila Stableri etaient issues de germinations de spores » 

G Chalaud observa, quatre ans plus tard (1928), qu il s agissait de rameaux 
epiphylles, le genre Plagiochila etant connu comme le genre-type pour ces for¬ 
mations (signalees chez 34 especes du genre). Aujourd hui, 1 auteur, revenu de 
son erreur. pense que « ce ne sont pas autre chose que de jeunes rameaux qui se 
detachent et tombent sur des supports varies... » — G. CH. 

Dixon H -N _ Notes on the Moss Collections of the Royal botanic 

Garden, Edinburgh (Notes from the Royal bol. Card. Edinburgh , 19, 24 p.. 
14 fig., 1938). „ ' ‘ 

Resultat de l’examen de mousses restees indeterm,inees dans 1 herbier du 
iardin botanique d'Edinbourg. Cette premiere contribution concerne les especes 
de l’lnde. y compris Ceylan. Assam et Burma. Sont decntes les especes sui- 
vantes : Fissidens curvalo-involutus Dix., Dicranum orthophylloides Uix., 
Alraclylocarpus erectifalias Mitt.. (Ms. in hb.), Ochrobryurn propagulx erurn 
Dix Tortella ceylonensis Fleisch. (Ms. in hb.), Tortella Cough, Dix., Leplo- 
dontium abbrcvialum Dix.. Hyophila dendroides Dix.. Merceyops.s mmuUssima 
Dix., qualifie de la plus petite espece du genre et offrant une etonnante ressem- 
blance, au point de vue vegetatif, avec Trichostomum mmusculum Dix. et 
Varde et avec Trichostomum perannulatum Dix. et Varde, Merceyopsis ma- 
crocarpa Dix. compare a M. gedeana (Lac.) et a M. pelluctda Broth, et Dix, 
Zygodon IVightii Dix. et Malta. Proche de Z. Remvardtu, en| diftere par la 
denticulation des feuilles et par le tissu. Taylona subglabra (Griff.) Mitt. var. 
spinosa Dix.. Brachymenium argenloides Dix. (sect. Dicranobryum), Anomo- 
bryum polymorphum Dix., Bryum Gamble, Broth., var. anstifolium Lhx.. 
Bryum micro-caespilicium Dix. (sect. Caespitibryum), Bryum spinmervium 
Dix. (sect. Trichophora), Isothecium semilorlum Dix., Leskea hyalinoapiculata 
Dix Campylium pachytheca Dix., Brachythecium laxifohum Dix., Ltrnphyl- 
lum alare Dix., Trachyphyllum fragifolium Dix., Meiothecium lenmrete Dix.. 
Plagiothecium cochlealum Dix., Hylocomium tndicum Dix., Cyathothecmm 
(gen. nov. Hylocomiacearum), C. distichaceum Dix. Genre remarquable par 
ses feuilles distiques et sa capsule cyathiforme. Malheureusement, l’absence de 
peristome complet, c’est-a-dire avec endostome en bon etat, ne permet pas de 
lui assigner sa place systematique avec rigueur. — R. P. V. 

Dopp A. — Bericht iiber einige neue karyologische Arbeiten an Moosen 
(Ann. Bryol., 9, p. 142-152, 1937). 

Revue des acquisitions essentielles sur la caryologie des Bryophytes depuis 
la publication du Manual of Bryology. Les subdivisions sont les suivantes : 

I. _ Nombre de chromosomes : A noter, en particular, Aspiromitus 
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sampalacensis (Anthocerotales) avec n c? = 4 -|- Y; n 9 =4-)-X (Rinck, 
1935). Divergences importantes sur plusieurs especes : Dumorliera hirsula, 
Riccia Dormellii, Riccia Cougeliana, Anlhoceros tjipanasanus. II. — Etudes 
sur les heterochromosomes : I) Heteropycnose des chromosomes lies au sexe : 
ils sont constitues en majeure partie d’heterochromatine (Heitz, 19(31). — 
Confirmations de Haupt, Shimotomai, Kimura, Tatuna, Lorbeer, Jachinsky, 
Tinney (1932-1935). 2) Decouverte d’heterochromosomes chez les Mousses : 
Ceralodon purpureas (Jachinsky, 1935) et 12 autres Mousses de families di- 
verses. 3) Hypothese de Heitz sur le caractere « lie au sexe » d’un couple 
heteropycnotique dans les prophases de la premiere division reductrice chez les 
especes monoi'ques (Brachytheclum velutinum ) ; confirmations de Lorbeer (1934) 
et de Johansen (1934) sur diverses especes. 4) Etude morphologique des 
heterochromosomes de Pellia (Jachinsky, 1935). 5) Nature du nucleole et 
ses rapports avec les etudes chromosomiques. —- III. Distinction des races 
d’apres le caryotype. IV. — Mode de groupement des heterochromosomes a 
la premiere prophase (aucun contact de substance; pas de chiasma, ni de cros¬ 
sing-over possibles) (Heitz, 1936). — V. Comportement des genes du chro¬ 
mosome X de Sphaerocarpus (Allen, 1934, Knapp, 1935, Tatuno, 1935, 
Mackah et Allen, 1936); cas d’elimination des chromosomes supplemen- 
taires et retour au nombre normal (Knapp, 1935). — VII. Sporogones apo- 
games de Phascum cuspidalum (Springer, 1935). — G. Ch. 

Frye T.-C. and Clark Lois. — Hepaticae of North America (t/niv. 
Washington Publ. Biology, 6, 1, 1-162, nombr. fig., 1937). 

Ce fascicule comprend les Marchantiales et les Jungermaniales anacro- 
gynes. Les descriptions sont soignees ainsi que la synonymie (qui comprend 
jusqu’a 31 noms pour Rehoulia hemispharica, par ex.), les cles tres clairement 
etablies, la distribution geographique indiquee sommairement, les references ico- 
nographiques assez completes. L’illustration est empruntee aux auteurs : il 
s’ensuit une heterogeneite des figures parfois peu agreable, d’autant plus que 
la reproduction est quelquefois mediocre. Des diagrammes phylogenetiques (avec 
la graphie « philogenetic » obstinement repetee) suggerent d’interessants rap¬ 
prochements sinon discutables. La nomenclature est « up to date », avec les 
exces qu’entraine l’application automatique et absolue de la loi de priorite. En 
somme, ouvrage tres utile, qui manquait a la litterature botanique nord-ameri- 
caine; la seconde partie a sans doute paru maintenant avec l’index bibliogra- 
phique definitif (une bibliographic « mimeographiee » est jointe a ce premier 
fascicule). Cette flore sera egalement tres appreciee des hepaticologues euro- 
peens comme complement aux nombreux ouvrages d’ensemble dont ils disposent 
deja. — P. A. 

, Gams Helmut. — Kleine Kryptogamenflora von Mitteleuropa. Bd. I, 
Die Moos und Farnpflanzen (Archegoniaten). I vol., 184 p., 184 fig., G. 
Fischer, ed., Iena, 1940 (broche : 9 RM., relie toile : 10,50 RM.). 

Ce volume inaugure une nouvelle serie de flores cryptogamiques de poche 
due a l’initiative de l’excellent bryologue et phytogeographe d’Innsbruck. L’ou- 
vrage debute par deux cles principales, l'une basee sur les caracteres du sporo- 
phyte, I’autre sur ceux du gametophyte : ces cles menent aux families et a 
certains genres bien specialises. Puis, pour chaque ordre et chaque famille, des 
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cles plus detaillees conduisent aux genres et aux especes. Presque toutes les 
especes de l’Europe centrale sont signalees dans cette petite flore, sauf certaines 
appartenant a des genres critiques comme Cephaloziella, Sphagnum, Bryum, 
Orlhotrichum, Drepanocladus, ainsi que quelques autres, tres rares. ( Aphanole- 
jeunea microscopica, par ex.). Les figures, tres claires, malgre leurs dimensions 
reduites, et, en general, tres exactes, aideront beaucoup a la determination, 
parce que judicieusement choisies et representant les caracteres cruciaux. Les 
cles, qui sont l’armature meme de l’ouvrage, malgre les difficultes qu’elles ont 
assurement offertes pour leur elaboration et leur presentation, ne renferment 
qu’un tres petit nombre d’erreurs, imputables, bien entendu, a la complication 
typographique des textes : ainsi, a la page 68, une interversion attribue .aux 
Sphagnum plalyphyllum Sull. et S. conlortum Schultz, une seule assise de 
cellules corticales et plusieurs aux autres especes de la section Subsecunda. En 
ce qui conceme la nomenclature, 1’auteur est eclectique; il a adopte, pour les 
Mousses, presque tous les horns actuellement admis par la majorite des bryo- 
logues. Notons qu’il reprend le genre Acrocladium au lieu de Calliergonella, 
qu’il adopte Rhaphidostegium au lieu de Semalophyllum pour les deux especes 
existant en Europe centrale. II conserve Plalyhypnidium, Abietinella, Diobelon 
mais renonce a Plasteurhynchium et a Slroemia. II ecrit Seligera mais aussi 
Sauteria. 

Suivant l’exemple de K. Muller, dans sa deuxieme edition des Leber- 
moose, en cours de publication, l’auteur fait preuve de bon sens en renoncant 
a certains changements nomenclaturaux que la loi de priorite veut imposer, mais 
que l’usage admet difficilement : toutefois, s’il rejette Mannia, Pallavicinia, 
Porella, il admet Riccardia, Bazzania, ce qui est une facon de concilier la 
tradition avec l’excessivisme. Comme beaucoup d’hepaticologues, il continue a 
nommer certaines families d’apres des noms generiques non admis : pourquoi 
Porellacete et Aneuracets, si Ton adopte Madotheca et Riccardia ? Pour 
l’ancien genre Lophozia, il adopte les vues recentes de H. Buch, d’A. W. 
Evans et de Ch. Meylan. 

La distribution geographique est donnee avec la precision compatible 
avec la place disponible; il faut noter que l’auteur a particulierement soigne 
1’indication des limites altitudinales pour lesquelles il possede une documen¬ 
tation personnelle considerable en ce qui conceme les Alpes. 

En somme, flore tres reussie, destinee a rendre de grands services aux 
debutants d’abord, mais aussi aux specialistes lors des recherches sur le terrain. 

— P. A. 

Hagerup 0. — Zur Periodizitat im Laubwechsel der Moose (Del Kgl- 
Videnslf. Sels](ab., Biol. Meddelelser, 11, 9, 88 p., 94 fig., 4 pi., Kobenhavn, 
1935). 

Importante etude sur la periodicite du developpement des pousses chez les 
Muscinees, Mousses principalement, dans les regions nordiques (Groenland, 
Faeorers, Islande, Danemark, surtout). Celles-ci presentent deux periodes de 
croissance avec deux periodes de repos, en hiver et en ete. La pousse printa- 
niere debute en hiver ou au debut du printemps (decembre-mars) ; il lui faut 
environ trois mois pour se developper. La periode de repos estival dure de un 
a trois mois; la pousse estivale croit pendant trois mois a peu pres (juin-juillet 
a aout-septembre). Le repos hivernal, fin de l’automne ou debut de l’hiver, 
dure environ trois mois. 
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L a pousse annuelle comprend : 1 0 une pousse vemale qui peut etre 
fertile, et 2° une pousse estivale, generalement vegetative, rarement fertile 
(Bryum). Entre ces pousses, on observe des limites marquees par des feuilles 
plus petites et souvent des entrenceuds relativement longs. 

Les Mousses utilisent par leur pousse vemale la lumiere plus claire du 
printemps, et par leur pousse estivale la lumiere de l’automne, apres la chute 
des feuilles des arbres. Vers la fin de chacune des periodes de repos, il y a 
relativement peu de lumiere. Durant le repos estival, les Mousses sont fortement 
ombragees par les plantes superieures et, en meme temps, cette periode de 
l’annee est relativement seche. La periodicite de la foliation et defoliation semble 
ainsi placer les Mousses en harmonie avec les conditions exterieures determines 
par le changement des saisons. 

II faut noter ce fait important, mis en evidence par l’auteur, que les climats 
tropicaux, aperiodiques ne modifient pas cette periodicite de la croissance. 
D autre part, dans un climat nettement periodique, certaines Mousses (Bryum) 
possedent une periodicite si bien etablie qu’elle se manifeste meme durant les 
saisons les plus defavorables. L’auteur en conclut, apres avoir rappele certains 
faits analogues chez les plantes vasculaires, que les conditions exterieures ne 
peuvent suppnmer la periodicite, mais seulement agir sur les dates de la ryth- 
mique de croissance. La periodicite de la croissance depend de la constitu¬ 
tion interne des Muscinees : elle n’est done pas induite, mais « autogene ». 

Une illustration copieuse, a la fois tres precise et elegante, demontre pour 
un grand nombre d especes, dont quelques-unes de regions tropicales ( Fissidens 
asplenioides, Rhodobryum giganteum, Alicularia noioscyphoides, Jamesionella 
ovi/ofia, Philonotis Tumeriana ), les aspects et la disposition des pousses. — 


Herzog Th. — Zwei Bryophytensammlungen aus dem Sikkim-Himalaya 
(Ann. Bryol., 12, 71-97, 14 fig., 1939). 

Etude des recoltes de G. Kerstan (autour de Darjeeling) et de C. Troll. 
Les materiaux recueillis par ce dernier sont des plus interessants; ils proviennent 
d’un territoire vierge de toute recherche botanique dans le Sikkim oriental, pres 
des limites du Bhootan, aux lisieres de la vegetation silvatique, dans les do- 
maines de la ceinture a Abies densa et Rhododendrons, entre 3.600 et 3.900 
metres. 

Les nouveautes suivantes sont decrites et figurees pour la plupart : Metz- 
geria crispula, voisin du M. furcata, mais glabre et a rameaux contournes et 
ondules; Haplozia alrofusca, bien distinct par ses cellules minuscules (10-12 p. 
pour les apicales) et son perianthe en massue; Anaslrophyllum revolvens, dis¬ 
tinct de YA. revolulum de Nouvelle-Guinee par ses cellules sans epaississements 
noduleux et les lobes presque egaux; Plagiochila runcinala, proche du P. bima- 
layensis; Lophocolea Trollii, remarquable par ses grands amphigastres squar- 
reux, presque circulates; Bazzania ampliata (Steph. in Icon, ined.) ; Lepidozia 
plicatistipula, a amphigastres plies et feuilles a lobes tres larges; Herberla 
masitgophoroides Herz. et Nich.; H. lonchobasis Herz. et Nich in herb.; 
H. Nicholsonii Herz. in herb, (trois especes qui attendent une monographie du 
genre pour etre decrites et precisees) ; Blepharosloma Trollii a feuilles a quatre 
lobes aigus, ayant quatre cellules a la base; Scapania himalayica K. Muller, 
intermediate entre S.ormthopodioides et S. nimbosa; S. papillosa K Muller, a 
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caracteres ambigus, tenant a la fois des Scapania, des Sphenolobus et des Anas- 
trophyllum; Slrepsilejeunea papillata, bien differencie par la ligne carenale du 
lobule verruqueuse-papilleuse; Taxilejeunea himalayensis, caracterise, a e' at 
sterile, par ses feuilles cordiformes et ses grands amphigastres; Oreoweisia brc- 
videns; Ortholrichum sikkmense, rappelle O. leiocarpum, mais avec un long 
pedicelle; Sphaerolheciella sphaerocarpa (Hook) n. var. lalicuspes; Dalloma 
himalayensis Dix. et Herz., a feuilles relativement larges, ovales-lanceolees, 
cellules transparentes, marge tres etroite, sporogone tres petit ; Cyatophorella 
anisodon Dix. et Herz., a feuilles marginees des deux cotes, a bord anterieur 
fortement dente, a feuilles dorsales ( folia stipuliformia), enerves, entieres; 
TrolMla euendostoma, representant d’un genre nouveau de Sematophyllacca, 
voisin de Macrohymenium par le peristome externe plus court que 1 interne, 
mais s’en distinguant par les dents du peristome externe non en alene et celles 
du peristome interne subulees, par le pedicelle lisse, 1 opercule obtus; Brotlie- 
rella Dixonii, voisin de B. lepida (Mitt.), mais a feuilles plus longuement 
acuminees; Ectropothecium Kerslanii, Dix. et Herz., voisin de \ E. Builen- 
zorgii. — P. A. 

Jensen C. — Skandinaviens Bladmossflora. 1 vol. in-8°, 535 p., Ejnar 
Muttksgaard ed., Kobenhavn, 1939 [en suedois, avec preface en danois]. 

Les pays nordiques gardent une tradition bryologique vivace : apres la 
flore de Fennoscandie de V. F. Brotherus, les monographies de Hagen et de 
Hj. Moller, un nouveau et important ouvrage sur les Mousses de la Scandinavie 
(sensu latissimo, Danemark, Suede, Norvege, Finlande et territoires russes ad- 
jacents) a paru sous la signature du veteran bryologue nordique C. Jensen, 
avec la collaboration du regrette pasteur S. Medelius et de jeunes bryologues 
suedois et finlandais : H. Persson, Tuomikoski, Waldheim et H. Weimark. 

Apres les Andreasales (p. 1-5), sont etudiees les Bryales classees en 
Polytrichinae, Buxbaumiinae, Telraphidineae, Bryineae ( Eubryineae , lsobryi- 
neae et Hypnobryineae) , d’apres la classification recente de H. N. Dixon. 
Deux cles principals, basees respectivement sur les caracteres du sporogone et 
sur ceux de l’appareil vegetatif menent a vingt-six groupes de genres, groupes 
etablis sur des caracteres de determination, et non d’affinites naturelles, de 
valeur essentiellement pratique par consequent. 

La flore proprement dite, comprend la description tres soignee des fa¬ 
milies, genres, especes et principales varietes, avec la repartition geographique 
generalement limitee, pour les territoires etudies, a l’indication des provinces, 
sauf pour les especes et varietes rares. La repartition generale complete est 
egalement donnee d’une maniere succincte, mais, en general, complete, sauf 
peut-etre pour certaines especes mediterraneennes et atlantiques ( Hyocomium 
flagellate, Dicranum Scottiarmm, Fissidens polyphyllus, par ex.). 

La nomenclature suit les dernieres recommandations du Comite et quelques 
combinaisons nouvelles ou peu connues sont presentees : Mnium longirostre 
Brid. pour M. roslralum Schrad.; Pollia Davalliana (Sm.) C Jens., 1923, 
pour P. minutula Br. et Sch.; Anactangium ceslivum (Hedw.) Mitt, pour A. 
compactum Schwaegr.; Rhacomitrium aqualicum Brid. pour Rh. protensum 
A. Br.; Anisolhecium rigidulum (Hedw.) C. Jens, pour Dicranella rigidula 
Dix. (= D. humilis Ruthe) ; Ulola coarctala (P. B.) C. Jens, pour U. Lud- 
ivigii Brid.; Ortholrichum octoblephare Brid. pour O. affine Schrad.; Hedrvi- 
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gidium inlegrifolium (P. B.) Dix. in lilt, pour H. imberbe (Sm.) Br. et Sch.; 
Lescuraa mulabilis (Brid.) Lindb. pour L. slriala (Schwaegr.) Br. et Sch.; 
Rhytichostegium riparioides (Hedw.) C. Jens, pour Rh. rusciforme Bryol. eur! 

Les tendances reductrices et pulverisatrices alternent : 125 Bryum et 
23 Webera sont admis (la Scandinavie est, avec la Suisse, la terre elue de ces 
genres et de leurs dissecteurs) tandis que Fissidens minululus Sull. est ramene 
au rang de sous-espece de F. viridulus (dont F. impar est considere comme 
synonyme), en meme temps que F. pusillus tombe dans sa synonymie. Des 
mousses comme Orlholrichum scanicum Gronv., Seligeria alandica Jens, et 
Medel, gardent rang d’especes, dont la valeur peut etre discutee. 

Notons que l’auteur maintient dans le genre Eucladium, comme il l’avait 
propose dans ses Danmarlf Mossor, 192 3, les Gymnostomum aruginosum, cal- 
careum et lenue ainsi que YHymenostylium recurviroslre. Aulacomitrium, avec 
A. Daviesii (Turn.) Hag: (= Glyphomitrium Daviesii (Turn.) Brid., est 
place dans les Orthotrichacees. 

On doit regretter que cet ouvrage, dont la notoriete de C. Jensen et de 
ses collaborateurs est la meilleure garantie, soit redige en langue suedoise et 
non en anglais ou en allemand, ce qui 1 eut rendu facilement consultable et 
sans aucunement gener les bryologues scandinaves qui connaissent tous par- 
faitement l’une ou l’autre de ces langues. — P. A. 

Meylan Ch. — Localites nouvelles pour la flore des Muscinees de la 
Suisse (Bull. Soc. vaudoise Sc. Nat., 60, 261-276, 1939). 

Liste d’Hepatiques et de -Mousses relatant les additions faites a la flore 
bryologique de la Suisse depuis 1933, surtout en localites nouvelles. Est signale 
comme nouveau pour le territoire helvetique : Dissodon FIornscliuchii 
(Hornsch.) trouve par P. Fintan Greter dans le massif du Grand-Combin. 
L’auteur fait remarquer que cette Mousse saute des Alpes autrichiennes jusque 
dans ce massif par-dessus la Suisse entiere, et il souligne que plusieurs autres 
especes presentent le meme hiatus dans leur distribution : Voilia nivalis, Melz- 
leria alpina, Neesiella pilosa, Odontoschisma elongatum, etc. Egalement nou- 
veaux pour la flore suisse sont Riccia ciliala Hoffm., R. inlumescens (Bisch.), 
des Grisons, R. Gougeliana (avec un point de doute, la plante etant sterile), 
Lejeunea ovata (Tayl.), trouve par Le Roy Andrews pres de Lugano, Pseu- 
doleskea Saviana De Not. (= P. illyrica Glow), P. slenophylla Ren. et Card. 
Deux varietes nouvelles sont decrites : Cymnoslomum calcareum Br. germ. var. 
longifolium a feuilles longues et acuminees, et Brachythecium salebrosum Bry. 
eur. var. paludosum. A propos du Sphenolobus Hellerianus (Nees), 1’auteur 
propose d en faire le type d’un genre nouveau, Crossocalyx, et s’ecarte de 
1 opinion de Hans Buch, qui place cette espece dans le g. Isopaches aved 
Lophozia bicrenala et L. decolorans. Le nouveau genre serait caracterise par 
ses feuilles placees transversalement sur la tige, bifides, a lobes egaux ou sub- 
egaux, son perianthe ovale-subcylindrique, plisse superieurement, lobule, fran- 
gecilie a 1 orifice, son pedicelle forme, comme celui des Cephalozia, de quatre 
cellules internes et de huit extemes. Contrairement a l’opinion de Buch, I’auteur 
place le L. barbata dans le genre Orthocaulis Buch, avec hesitation d’ailleurs. 
et le L. obtusa dans le g. Barbilophozia et non dans le g. Leiocolea. — P. A. 
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Muller K. — Die Lebermoose (Musci Hepatici) ( Rabenhorsl’s Kryplog.- 
Flora. VI Bd. Erganzungsband. Lief. 1 u. 2, 360 p., 54 fig., Leipzig, Aka- 
dem. Verlagsges. 1939-1940, 42 RM.). 

Vingt-cinq ans apres l’achevement de sa flore, devenue classique, des 
Hepatiques, I’auteur entreprend une nouvelle monographie destinee non pas a 
remplacer les deux volumes publies de 1906 a 1916, mais a fournir la somme 
des connaissances essentielles actuellement acquises sur ce groupe, en meme 
temps qu’un ouvrage de determination tres complet. 

La partie generale, importante, puisqu’elle comprend, avec tout le premier 
fascicule, 27 pages du second, soit 187 en tout, est presque un Traite d’Hepa- 
ticologie : la morphologie et l’anatomie y sont largement traitees ainsi que la 
chimie, la caryologie, elaboree par Lorbeer, les conditions de croissance, la 
symbiose. Un cbapitre est consacre a la culture des Hepatiques, un autre expose 
les questions de nomenclature; enfin, une vue d’ensemble sur les caracteres des 
Hepatiques et leur valeur pour l’etablissement d'un systeme naturel et pour la 
phylogenie amene l’auteur a proposer une nouvelle classification de ces vege- 
taux. 

La lecture de cette partie generale fait mesurer l’importance des progres 
acquis dans la connaissance des Hepatiques depuis un quart de siecle, grace 
surtout aux travaux de K. Goebel, de Ch. et R. Douin, de Hans Buch, de 
A.-W. Evans, de G. Chalaud, de Lorbeer, de D.-H. Campbell, etc. A signa¬ 
ler un interessant paragraphe sur les oleocorps, que l’auteur vien d’etudier 
specia.lement, montrant leur valeur en systematique. Dans l’ensemble, 
cette partie generale donnera satisfaction : 1’expose est tres clair, t’illus- 
tration copieuse et en grande partie originate, la documentation fournie. II faut 
cependant constater la part tres reduite donnee a la cytologie proprement dite, 
a laquelle les Hepatiques ont cependant foumi un materiel de choix et des 
donnees importantes. (Cf., en particulier, le chapitre Cytologie dans le Manual 
of Bryology de Fr. Verdoom.) 

Quant a la nomenclature, l’auteur a respecte les recommandations essen¬ 
tielles, mais il a fait preuve de mesure et de bon sens en renongant a Porella, 
Mannia et Aslerella pour conserver Madotheca, Grimaldia et Fimbriaria. Quant 
aux denominations de families, il adopte Aneurace ce et Dilanacece pour obeir 
au facheux article 23, tout en acceptant Riccardia et Pallavicinia. 

La classification proposee par l’auteur place les Anthocerotales au debut 
comme representant l’ordre le plus archaique. Les Marchantiales viennent en- 
suite avec trois sous-ordres : Sphaerocarpoidea, Marchanlioidea el Riccioidea. 
Les Marchanlioidea comprennent les Caudiciformes (embryon du type etage) 
avec les Targioniacea, Grimaldiacea, Conocephalacea n. fam., Lunulariacea 
et Cyalhodiacea et les Quadranticee (embryon a division quadratique simulta- 
nee) avec les Cleveacea, Marchanliacea , Monocleacea, Exormothecacea n. 
fam. et Corsiniacea. Les Jungermaniales sont divisees en trois sous-ordres : 
]ungermanoidea analfrogyna, ]. afyrogyna et Calobryoidea (avec Haplomi- 
Irium et Calobyrum). Deux families nouvelles sont creees parmi les Acrogynes : 
Southbyacea (Southbya, Gongylanlhus, Arnellia ) et Odontoschismacea (Odon- 
toschisna, Adelanihus et plusieurs g. exotiques). L’auteur s’ecarte done du sys¬ 
teme adopte par les hepaticologues contemporains, Buch, Verdoom et Evans, 
inspire par celui de R. von Wettstein. Signalons encore, dans cette partie gene¬ 
rale, une liste, tres utile, des principaux herbiers d’Hepatiques avec l’indication 



B1BLI0CRAPHIE 


des etablissements scientifiques ou ils sont conserves; l'herbier Montagne, qui 
renferme tant de types, a ete omis. 

La partie speciale debute par une caracterisation generale des Hepatiques, 
suivie d’une lisle des principaux ouvrages sur la systematique et la repartition 
de ces Bryophytes et 1’indication des periodiques specialises : la flore des Hepa¬ 
tiques de la France, de l’Abbe Boulay, n’y figure pas, non plus que la revue 
americaine The Bryologist. Une liste des plus importants Exsiccata n’aurait 
pas ete superflue. 

Les genres suivants sont traites dans ce deuxieme fascicule : Anthoceros 
(avec six especes seulement, les A. ccespilicius De Not., conslans Lindb., mulli- 
lobulus Lndb., Stableri Steph. et moldavicus Tanavschi etant mis eij synony- 
mie de 1 'A. punclalus L.), Nothotylas, Sphaerocarpus ( Sph. Michelii Belle, et 
europrsus Lorb. dont la distinction d’avec le S.lexanus Aust. (= S. californicus 
Aust.) ne peut etre faite que d’apres les dimensions du chromosome X), Riella 
(R. Nolarisii Mont., qui comprend egalement R. Reuleri Mont., Battandieri 
Trab. et gallica Balansa et R. helicophylla), Targiona ( T. hypophylla L. et 
T. Lorbeertana K. Muller), Plagiochasma (P. rupestre (Foist.) Steph.), Re- 
boulia (R. hemispharica (L.) Raddi; les R. occidentalis Douin et Charrieri 
Douin, citees comme especes extra-europeennes, sont des Hepatiques d’ltalie 
et de 1’W. de la France, peu distinctes de R. hemisph&rica d’ailleurs, Gri- 
maldia (2 especes; le G. c onlroversa Meyl. est considere comme une forme 
alpine du C. dicholoma ) ; Fimbriaria (4 especes; le F. africana Mont, est si¬ 
gnals, mais non comme espece europeenne, bien qu’il soit connu de Corse), 
Conocephalum, Lanularia, Clevea (2 especes dont le C. Spalysii (Lindberg.) 
K. Muller, qui est le nom a attribuer au C. Rousseliana (Mont.) Leitg. plus 
recent), Sauteria, Pellolepis, Bucegia, Preissia, Dumorliera, Marchanlia (2 es¬ 
peces), Exormolheca (2 especes), Corsinia, Oxymilra, Ricciocarpus, Riccia 
(31 especes, apres quelques compressions et adjonctions de 2 especes creees aux 
depens de R. fluitam : R. rhenana Lorb. et R. Duplex Lorb). Le deuxieme 
fascicule se termine avec le R. ciliata, dix-septieme espece du genre. 

Tous ces genres et especes, avec un certain nombre de varietes, sont tres 
soigneusement decrits; beaucoup sont figures d’excellente maniere par des des- 
sins inedits, en majorite, les cles de determination fort pratiques. La distribution 
geographique n est pas aussi detaillee que dans la precedente Flore, ou elle 
etait d ailleurs assez incomplete malgre son importance apparente; sauf pour les 
especes tres rares et pour l’Europe Centrale, les indications ont ete limitees 
a des donnees generales, avec quelques omissions pour 1’Europe Occidentale 
et le bassin de la Mediterranee. Plusieurs cartes de repartition sont donnees 
(Riella, Sphtsrocarpus, Plagiochasma rupestre, Targionia hypophylla, Grimal- 
dia fragrans et dicholoma, Cleveacece, Dumorliera hirsula en Europe, Corsinia 
conandrina, Riccia ciliifera (= R. Bischoffii ) et Gougetiana. 

II faut souhaiter que les circonstances permettent la continuation d’un tel 
ouvrage, fruit d’une experience prolongee et d’un labeur enorme, qui suscitera 
de nouvelles recherches et contribuera aux progres de l’Hepaticologie biologique 
et systematique. — P. A. 

Persson H. — Bryophytes from Madeira (Bot. Notis. 1939, 566-590 

2 fig.). 
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La flore bryologique de Madere est assez connue maintenant, quant aux 
Mousses, depuis Ies belles recherches du R. P. Al. Luisier; elle Test beaucoup 
moins pour les Hepatiques. L’auteur, au cours de trois excursions faites lors 
de deux escales, pendant son fructueux voyage aux Azores, a recolte 184 Mus- 
cinees dont 69 Hepatiques; la qualite des recoltes indique a la fois son flair 
bryologique et la richesse de la belle lie atlantique. Deux excellents collecteurs, 
les peres J. Costa et D. Goes, ainsi que le pere Luisier lui-meme, ont, d’autre 
part, communique leurs Hepatiques de Madere a l’auteur. 

Les especes nouvelles pour Madere sont les suivantes : Andreaa rupestris 
Hedw. (signale sous le nom d'A. alpeslris (Thed.) Schimp. par le pere Lui¬ 
sier), Rhabdorveisia fugax Bryol. eur., *Fissidens crassipes Wils., F. incons- 
tans Schimp., F. rivularis Spr., Zygodon conoideus (Dicks.) Hook, et Tayl., 
Bryum erytluocarpum Schwgr. var. *rubens (Mitt.) Monkem., B. pachyloma 
Card., Ned(era complanala Hub., Rhynchostegiella Teesdalei (Sm.) Limpr., 
Lepidozia pinnata (Hook.) Dum., *Leiocolea heterocolpos (Thed.) Buch, 
*Mylia cuneifolia (Hook.) Gray (trouve egalement par l’auteur aux Azores), 
Lophocolea fragrans Mor. et De Not., *Plagiochila asplenioides (L.) Dum., 
P. tridenliculala Tayl., Scapania curia (Mart.) Dum., *Cephalozia calenulata 
(Hiib.) Spr., *Cladopodiella Franscisci (Hook.) Buch (trouve aux Acores par 
l’auteur), Odonloschisma Sphagni (Dicks.) Dum., Cymnomitrium adustum 
(Nees, *Marsupella ustulala (Hiib.) Spr., Radula aquilegia 1 ayl., R. Car- 
ringlonii Jack, *R. nudicaulis St. (= R. Coebelii St. sec. H. Castle), inte- 
ressante espece du Bresil et de Bolivie, Aphanolejeunea microscopica (Tayl.) 
Lvs, Cololejeunea minulissima (Sm.) Schffn., *C. calcarea (Lib.) Schffn. 
Lejeunea Holtii Spr., *L. Macvicari Pears (connue seulement d’Ecosse et du 
N.-W. de l’Espagne), L. patens Lindb., Frullania Bryhnii K. M., Fossom- 
bronia echinata Macv., *Metzgeria fruticulosa (Dicks.) Evs, M. hamala 
Lindb., Riccardia palmala (Hedw.) Gray, R. sinuala (Dicks.) Trev., Riccia 
ligula St., R. nigrella D. C., R. subbifurca Warnst. Plusieurs d’entre elles, 
signalees ci-desus par un asterisque, sont egalement nouvelles pour l’ensemble 
de la bryoflore macaronesienne. 

Une nouvelle espece est decrite et figuree par R. Potier de la Varde, 
Fissidens Perssonii (sect. Pachylomidium C. M.), voisin du F. euryloma P. de 
la V., du Gabon, ce qui accentue les rapports avec la flore de l’Afrique tro- 
picale et australe, deja marquee par plusieurs autres Muscinees. Des remarques 
critiques tres interessantes sont formulees a propos de Fissidens Fritzei Geh., 
Bryum pachyloma, Mnium rostratum, Echinodium prolixum et des especes 
suivantes qui tombent en synonymie : Fissidens atlanticus Ren. et Card 
(= F. asplenioides Hedw.), Dicranella Teneriffae Winter (= Rhamphidium 
purpuralum Mitt.), Pseudoleskeella Teneriffte Winter (— Helerocladium he- 
teropterum (Bruch) Bryol. eur., Collania angustifolia Dix. et Luis, in lilt. 
(= G. Berlheloliana (Mont.) Broth., fo. angustifolia (Dix. et Luis.) H. Perss 
n. comb.), Homomallium capillifolium Dix. et Luis, in lilt. (— Hypnum cupres- 
siforme Hedw. var. resupinalum (Wils.) Schimp.), Isopterygium I&levirens 
Dix. et Luis in lilt. (= I. elegans (Hook.) Lindb., espece tres variable aux 
lies atlantiques), Campylium serralum Card, et Winter (= Eurhynchium prae- 
longum (Hedw.) Hook.) Thamnium maderense Kindb. (= 77i. alopecurum 
(Hedrv .) Bryol. eur.). Quelques remarques a noter concemant la tendance de 
beaucoup de Mousses de la Macaronesie a former des races caracterisees par 
des feuilles plus etroites et plus acuminees que chez les types europeens; la 
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tendance inverse a ete signalee dans les pays septentrionaux ou des races a 
feuilles plus courtes et plus obtuses sont connues. Enfin, incidemment, l’auteur 
note quelques differences bryogeographiques entre Madere et les Azores : dans 
ces demieres lies, l’element atlantique est bien mieux represente, les Campy- 
lopus plus nombreux, et les Sphaignes tres abondantes. Les genres Breutelia 
et Herberla, avec chacun une espece endemique agoreenne, n’existent pas a 
Madere. Les especes mediterraneennes et tropicales, celles-ci d’ailleurs rares, 
comptent de plus nombreux representants a Madere. Le climat plus atlantique 
des Azores (precipitations environ une fois plus fortes) et la temperature plus 
elevee a Madere (1-2° de plus) peuvent expliquer ces fails. — P. A. 

Potier de la Varde R. — Tisseranliella P. de la V., genus novum fami- 
liae Pottiacearum (Bull. Soc. Bol. Ft., 88, 469-472, 17 fig., 1941). 

Genre nouveau, du Cameroun, voisin du g. Ulea, mais s’en distinguant 
essentiellement par la simplification de la structure du gametophyte (elements 
de la nervure peu differencies) et du sporophyte (capsule gymnostome) ainsi 
que par la morphologie de ses perigones dont les feuilles carenees et equitantes 
sont composees de deux lames inegales plus ou moins emarginees, rappelant 
vaguement celles des Fissidentacees. Une espece : T. spalhulala. 

Potier de la Varde R. — Mousses nouvelles recoltees en Afrique-Equa- 
toriale par M. H. Humbert au cours de sa mission en 1929 (Bull. Soc. bot. 

Fr.. 87, 351-363, 1940). 

Description des Campylopus (Pseudo-campylopus) perichaelialis, C. (Eu- 
campylopus) l(ivuensis, C. (Eucampylopus) subpulvinalus et var. ftivuensis, Leu- 
coloma bifidum Brid. var. Tanganil(ae, Leptodonlium tenerascens Broth, var. 
planifolium, Hyophila subacutiuscula, Didymodon rubellus (Hoffm.) B. E. var. 
anguslifolius, Streptopogon stenophyllus Bryum pterocaulon, Leiomela stricla, 
Breutelia madagassa Ther., B. brevifolia Ther. 1925 non Herz., var. !(ivuen- 
sis, B. Humberli, B. muhavurensis, Braunia camptoclada, Schlotheimia poeci- 
lodiclyon, Cryphaea longicuspes, Eurhynchiella decurrens, Helerophyllium Hum¬ 
berli, Trichosteleum Humberli, BreiJleria africana, Isoplerygium pblyctotbeca. 
Sauf ces cinq dernieres especes et la var. anguslifolius du Didymodon rubellus, 
toutes ces nouveautes sont signees P. de la V. et Ther. 

Reimers H. — Ueber zwei systematisch und geographisch interessante 
Laubmoose des Mediterrangebietes (Plagiolhecium argyrophyllum und Isopte¬ 
rygium Botlinii) (Hedruigia, 77, 243-257, 1938). 

Le Plagiolhecium argyrophyllum Mitt., distribue sous ce nom par Ver- 
doorn (Musci selecli el critici, N° 232), avec du materiel recolte par P.-W. 
Richards dans les montagnes d’Algeciras, n’est autre que le Lepidopilum virens 
Card. L’ Isoplerygium Botlinii (Breidl.) Broth., trouve dans la meme region 
par M. Brandt, en 1913, et retrouve en 1934 par P. Allorge, est tres voisin 
d’ Iso pterygium fulvum (Hook. fil. et Wils.) Broth., espece nord-americaine 
(signalee aussi au Japon), tres variable, que les bryologues americains consi- 
derent comme une variete de 17. micans (Sw.) Britton. L7. Botlinii en differe 
surtout par la forme des feuilles a acumen plus allonge. L’auteur considere que 
17. fulvum et 17. micans sont deux especes tres distinctes. — P. A. 

Reimers H. — Geographische Verbreitung der Moose im siidlichen Harz- 
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vorland (Nordthiiringen) mit einem Anhang liber die Verbreitung einiger be- 
merkenswerter Flechten (Hedrvigia, 79, 175-373, 21 fig., 1940). 

Tres important travail, qui comprend surtout un catalogue avec nombreux 
commentaires systematiques, sociologiques et geographiques. Les Mousses sui- 
vantes sont surtout longuement commentees : Clevea hyalina, Grimaldia fra- 
grans, Fimbriaria fragrans, Lophozia beterocolpos, Scapania gymnoslomophila, 
S. mucronala, S. calcicola, S. aspera, IVeisia tortilis, Gymnostomum curvirosire, 
les Trichoslomum, Barbula H omschuchiana (avec var. nov. pseud orevoluta 
Reim.), Pottia mutica, Tortula revolvens (var. oblusala Reim. = Barbula 
Fiorii Vent, et var. mucronala Reim. = Tortula revolvens (Schimp.) Roth.). 

Tansley A. G. — The British Islands and their Vegetation. 1 gd vol. 
in-8°, 932 p., 162 pi. avec 416 photogr., 179 fig., Cambridge University 
Press, 1939, 45 sh. 

Dans ce livre admirable, dont l’interet depasse de beaucoup 1 objet limite 
qu’il traite, l’auteur, un des leaders incontestes de la phytogeographie contem- 
poraine, et l’un des promoteurs de l’Ecologie dynamique, a reuni la somme des 
connaissances acquises sur la vegetation des lies Britanniques; sa part per- 
sonnelle, directe ou indirecte, est essentielle. L’ouvrage comprend neuf parties : 
les lies Britanniques en tant que milieu; histoire et distribution actuelle de la 
vegetation; nature et classification de la vegetation; forets; prairies; hydroseres; 
vegetation aquatique, v. des marais, des tourbieres alcalines et des tourbieres 
acides; landes (inch landes tourbeuses); vegetation des montagnes; vege¬ 
tation maritime et submaritime. Les Muscinees ne sont pas negligees dans 
l’etude des divers groupements ou leur role est important, entre autres : strates 
muscinales silvatiques, p. 286-289, 296, 301, 309, 318, 322, 332, avec 
belles photos de rochers et de sols moussus (pi. 36, 37 et 38) pour les forets de 
Chenes; p. 371, 389, pour les Hetraies; p. 431, 440 pour les Frenaies; p. 462 
pour les Aulnaies; p. 511 pour les pres-landes; p. 540 pour les pres crayeux. 
Tres suggestives sont les pages consacrees au Sphagnetum (676-680) (avec 
une petite erreur attribuant a l’ensemble des Sphaignes des cellules corticales a 
epaississement, apanage exclusif de la section Inophloea). Tous les chapitres 
concernant les tourbieres a Sphaignes interesseront d’ailleurs vivement les bryo- 
logues, ainsi que ceux qui concement les groupements d’eboulis et rochers de 
montagnes, ou de copieuses listes de Bryophytes et de Lichens sont donnees 
p. 790-793, 798, 801-813. 

Cette monographic standard, placee sous le signe de revolution et du dyna- 
misme des groupements vegetaux, marquera une date dans l’histoire de la geo- 
botanique britannique et europeenne. La presentation, l’illustration, la typo¬ 
graphic sont au-dessus de tout eloge, et font honneur a la fois a l’auteur et a 
l’editeur dans un pays ou Ton aime les livres, sachant les faire. — P. A. 
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